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L'âme des villes 


Les piétons sont l'âme des villes, estime le 
maire de Montréal, Pierre Bourque, qui 
assistait à une conférence annuelle sur les 
centres-villes. Pages 2 et 3. 


Moins d'emplois? 
Créons-en! 


Le marché du travail n'est pas tendre 
envers les femmes pour qui la solution 
résiderait en la création de petites 
entreprises. Page 11. 


Luc Catellier Le se si 
PERRET Cherchez l’auteure! 


Conseiller d'Otterburne, Luc Catellier Le nom de l'auteure fétiche des Franco-Manitobains sera sur toutes les lèvres, à l'occasion du 50e anniver- 
brigue le poste de préfet de De Salaberry. | saire de la publication de Bonheur d'occasion, que souligne un colloque rempli d'activités. Sur cette photo, 
Page 7. Gabrielle Roy (4e à partir de la gauche) jouait dans Blanchette, présentée par le Cercle Molière en 1934. Lire 


| notre spécial, pages 17 à 21. 


| BORA 
Un bac, svp! ART: 
| Le Collège universitaire de Saint-Boniface espère encore : 

pouvoir créer son bac en administration des affaires dont il a 


bien besoin. Page 7. 


à Li 


Du français 
dans les paroisses 


| L’archidiocèse vient de publier sa politique linguistique pour 
encourager les paroisses à vivre leur foi en français. Page 6. 


Citation de la semaine 


«Après trois mois, mon père m'entendait rêver 
en anglais.» 
À neuf ans, Dominique Demers quittait Alma, au Lac Saint- 
Jean, pour la très anglaise Toronto. Elle le faisait pour la ” photo: Sylviane Lanthier 


danse. Et pour la danse, elle y est restée. Page 13. Sœur Noëlla Raymond se souvient de ses pa- 
rents.. qui se sont rencontrés à La Liberté! 


Page 25. 


PARTEZ CHAQUE SEMAINE SUR LES ROUTES 
DE L'OUEST À LA TÉLÉVISION DE RADIO-CANADA 


photo: Carole Thibeault 


Paul Johnson a participé au camp des recrues 
des Jets! Page 23. 


le vendredi à 18 h 30 
en reprise le samedi à 15 h 30 


Le 29 septembre : 
WINNIPEG, ville manitobaine aux multiples cultures 


Animation : 
Roger Léveillé 


ACTUEL 


Rencontre avec la SFM 


Les Franco-Manitobains 
tissent des liens 
avec Montreal 


L'organisation Winnipeg 2000 
a profité de la visite du maire 
Pierre Bourque pour lui faire 
rencontrer les représentants de 
la communauté franco-manito- 
baine. 


Lors d'une rencontre qui a duré 
plus d'une heure, les dirigeants 
d'organismes comme la Chambre 


n aa, de commerce francophone de Saint- 

nu MAIS ALLEZ Re: Boniface, le Collège universitaire de 
DON S A Î Saint-Boniface, l'Association des 
C 3/4 f $ municipalités bilingues et bien 

S ee TS d'autres ont vanté les mérites de la 


communauté francophone du 
Manitoba. 


Le directeur général de la 
Société franco-manitobaine (SFM), 
Daniel Boucher, explique que la 
rencontre avait simplement pour : 
but de faire connaissance et d'éta- \ 
blir des liens avec la Ville de ES 
Montréal. «Par exemple, notre Pierre Bourque étonné par la vitalité de la communauté. 
Chambre de commerce a déjà des 
liens avec la Chambre de commer- 


Le SOMM AI RE | ce du Québec. Monsieur Bourque 


RELPE 
LES RÉSULTATS/ 


peut être un bon contact pour créer  mière avec un représentant de la 
des échanges avec Montréal.» métropole québécoise et ne consti- 


Cette rencontre était une pre- tuait qu'une étape d'exploration. 


CROP TERRE NEEEETREERENEEERR |, . Cependant, Daniel Boucher affir- 
| SENTE L :_me que cette rencontre cadre bien 
Œ Éditorial 4 HE Bicolo 24 |. | PROPRIÉTÉS RÉSIDENTIELLES OU COMMERCIALES avec le plan de promotion de la 
| Acheter ou vendre... SFM. «La SFM veut de plus en 
E Lettres 4 M Nécrologies 26 comment s'y prendre? D]: plus promouvoir la communauté 
; = j | à 1 .9692 francophone, que ce soit au 
m Tribune libre 5 M Qui 27 | CONACLSSSSR TASER EAN ANT sé tue Québec ou auprès des anglopho- 
M Emplois et avis 12 MH Recette 272] nes», explique-t-il. 
H Télé-horaire 16 M Petites annonces 27 BDO GUÉNETTE CH APUT, comptables agréés. à SAnte Done FE D 
B Les Rendez-Vous 14 M À votre service 28 Notre priorité... le succès de nos clients! A 


| 
| 
| 
| m'a beaucoup touché de voir la 
| + Comptables agréés vitalité francophone au Manitoba, 
| F4 DO © Conseillers en gestion lance-t-il. Du Québec, on n'a pas 
Le MANITOBA": | + Syndics en faillite toujours cette réalité-là en tête. Ça 
| a s semble très dynamique.» 
de À à Z © Conseillers en informatique 
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ERANCOFONDS 


Cy 114-383, boul. Provencher 
« out le onde y gne/ >> Saint-Boniface (MB) R2H 0G9 
pm Téléphone : 237-5852 


Francofonds, j'y crois. J'ai choisi de donner mensuellement à Francofonds 
par l'entremise du système auto-chèque. C'est simple et si efficace! 


S'il vous plaît, songez à utiliser l'auto-chèque et DONNEZ GÉNÉREUSEMENT 
à Francofonds! Ce que nous donnons nous revient par l'entremise d'aide 
financière à nos groupes communautaires et à nos jeunes. En fin de compte, 
avec Francofonds. tout le monde y gagne! 


M De Salaberry 7 M Saint-Lazare 15 


E Richer 10 M Saint-Léon 7 
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Francophonie 
du monde 


Alphabétisation 


Montréal - La Fédération 
canadienne pour l’alphabéti- 
sation en français (FCAF) fera 
le lancement de quatre nou- 
velles publications, le 28 sep- 
tembre à Hull. 


Il s'agit de deux romans 
pour nouveaux lecteurs (Une 
fin de semaine chez Claire et 
Rêves), d'un cahier spécial * 
(L'alphabétisation — une 
force nouvelle) et d'un guide 
d'application des techniques 
en écriture simple (Ecrire sim- 
plement). 


La FCAF désire appuyer 
les efforts des alphabétiseurs 
et des apprenants en leur 
donnant des outils pratiques. 
Pour informations: (613) 749- 
5333. 


Recensement 


Ottawa - Les questions sur 
la langue qui seront posées 
par Statistique Canada lors du 
prochain recensement en 
1996 seront exactement les 
mêmes que lors du recense- 
ment de 1991. 


Comme il y a cinq ans, on 
posera quatre questions lin- 
guistiques qui porteront sur la 
langue maternelle, la connais- 
sance de l'anglais et du fran- 
çais, la connaissance d'autres 
langues et la langue la plus 
souvent parlée à la maison. 
«On a cherché à conserver les 
mêmes questions. Cela devrait 
permettre de faire des compa- 
raisons», explique le directeur 
de la division de la démogra- 
phie, Réjean Lachapelle. 


Le recensement aura lieu 
le 14 mai 1996 et coûtera 
environ 300 millions $ et sera 
précédé par une importante 
campagne de publicité. 


Ce ne sont pas tous les 
pays du monde qui tiennent 
un recensement tous les cinq 
ans. Le Canada est l’un de 
ceux-là, tout comme l'Austra- 
lie. Pourquoi? Selon Réjean 
Lachapelle, ces pays ont une 
forte croissance démogra- 
phique et les mouvements 
migratoires y sont importants. 
(APF) 


Internet 
à la campagne 


Ottawa - Près de 100 com- 
munautés rurales éloignées, 
dont des communautés fran- 
cophones, pourraient bientôt 
avoir accès à l'inforoute 
(Internet) par l'intermédiaire 
d'ordinateurs dans les écoles 
et les bibliothèques rurales. 


Le ministère fédéral de 
l'Industrie est l'initiateur de ce 
projet, qui est également ins- 
crit dans un plan d'action 
visant à favoriser le dévelop- 
pement des communautés de 
langue officielle. 


Des projets-pilotes sont 
actuellement en place dans 
quelques sites francophones, 
comme au collège Mathieu de 
Gravelbourg en Saskatchewan, 
à l'école Clément-Cormier de 
Bouctouche au Nouveau- 
Brunswick et à l’école Pointe- 
des-Chênes de Sainte-Anne- 
des-Chênes au Manitoba. 


(APF) 


ACTUEL 


Pierre Bourque à Winnipeg 


«Il faut humaniser 
les centres-villes» 


«Nous sommes tous d'accord 
pour dire que la meilleure façon 
de visiter une nouvelle ville, 
c’est d'aller à pied. Si c’est vrai 
dans une autre ville, c'est aussi 
vrai dans la nôtre. Les piétons 
donnent le ton à une ville. Ils 
sont son âme.» C'est en ces ter- 
mes que s’est exprimé le maire 
de Montréal, Pierre Bourque, 
lors de son allocution devant les 
délégués de la 41e conférence 
de l'Association internationale 
des centres-villes. 


Élu en 1994, il s'est donné 
comme but de revitaliser le centre 
de la métropole. || faut dire que, 
comme plusieurs autres villes nord- 
américaines, le centre-ville de 
Montréal a connu au cours des 
dernières années une dépopula- 
tion et une baisse de ses activités 
au profit des banlieues. Selon le 
maire Bourque, il faut humaniser 
les centres-villes. 


Pour ce faire, Pierre Bourque 
mise sur trois «thématiques» qui, 
selon lui, sauront développer de 
façon durable le centre-ville: 


- Le savoir: le maire explique 
qu'il faut encourager le développe- 
ment du savoir dans une ville. «A 
Montréal, il y a quatre universités 
et deux écoles supérieures qui 


Le maire Pierre Bourque (à droite) en compagnie de Peter Moore, 
repésentant de la ville de Minneapolis. 


regroupent plus de 150 000 étu- 
diants et chercheurs. Ils sont la 
base économique, le point d'ancra- 
ge de l'économie de demain.» 


- La culture: selon Pierre 
Bourque, la production culturelle 
encourage la vitalité d'une ville. 


«Des festivals comme le Festival 
de Jazz et le Festival Juste pour 
rire ont donné une renommée 
mondiale à la ville», affirme-t-il. 


- L'environnement: il faut adap- 
ter l'environnement aux besoins 
des citoyens pour qu'ils se sentent 


41e conférence de l'Association internationale des centres-villes 


Pour des centres-villes durables... 


Winnipeg était la ville hôtesse 
de la 4ie conférence annuelle 
de l'Association internationale 
des centres-villes, du 16 au 19 
septembre. Pendant quatre 
jours, des centaines de délé- 
gués en provenance des plus 
grandes villes nord-américaines 
et de partout dans le monde s’y 


sont réunis pour discuter d'un 
problème de plus en plus com- 
mun: la détérioration des cen- 
tres-villes. Le thème de la confé- 
rence, Des centres-villes dura- 
bles, avait donc pour but de 
trouver des façons pour les ges- 
tionnaires des villes d'attirer leur 
population dans les centres- 


fRANCOFONDS 
UN RAPPEL 


La date limite pour la soumission des DEMANDES 
D'AIDE FINANCIERE est le 30 septembre 1995. 


FRANCOFONDS offre de l'aide financière aux groupes sans but lucratif et 
aux individus qui planifient un projet dont le but est de promouvoir 
l'épanouissement de la langue et de la culture française au Manitoba. 


FRANCOFONDS offre aussi des bourses d'études ainsi que des bourses 


pour les auteurs-compositeurs. 


D'autres bourses sont aussi disponibles dans les domaines suivants: 
la bourse JOSEPH-BOUCHER dans le domaine des sciences médicales et 


para-médicales; 


la bourse ROLAND-COUTURE dans le domaine de la communication; 

la bourse ANDRÉ-MARTIN dans le domaine de la traduction: 

la bourse MARGUERITE-YOUVILLE dans le domaine de la santé. 

Toute personne et tout groupe désireux d'obtenir de l’aide financière de 
FRANCOFONDS sont priés de se procurer un formulaire et une liste des 


critères en composant le 237-5852 ou en écrivant à FRANCOFONDS au 
114-383, boul. Provencher, Saint-Boniface (Manitoba) R2H 0G9. 


IMPORTANT 


Aucune nouvelle subvention ne sera remise sans la réception au préalable du 
RAPPORT D'ÉVALUATION de toutes subventions antérieures. 


villes. 


Pour ceux qui sont moins fami- 
liers avec l'expression «développe- 
ment durable», terme que l'on utili- 
se de plus en plus dans toutes les 
sphères d'activité, il s'agit d'un 
développement selon les besoins 
du présent sans pour autant affec- 
ter le bien-être des générations 


Au service de toute 
la population du sud-est 
manitobain. 


Arrangements et 
préarrangements funéraires. 


SALON MORTUAIRE DESJARDINS 
357, rue Des Meurons 
Saint-Boniface (Manitoba) R2H 2N6 


Edouard Robidoux 
Domicile: 433-7925 
Bureau: 233-4949 1-800-665-0488 


photo: Carole Thibeault 


confortables. Pierre Bourque est 
entre autres très fier de son réseau 
de transport (autobus, métro, corri- 
dors pédestres souterrains, pistes 
cyclables) qui rendent le centre- 
ville facilement accessible aux 
gens qui habitent en périphérie. 


L'ancien directeur du Jardin 
botanique et l'instigateur du 
Biodôme admet que Montréal a 
aussi sa part de problèmes 
sociaux. La délinquance, la prosti- 
tution et, plus récemment, l'émer- 
gence des guerres entre gang de 
motards salissent l'image du cen- 
tre-ville. C'est pourquoi il dit avoir 
mis en place une police pédestre 
et des éco-quartiers (groupes 
bénévoles qui acceptent de lutter 
contre la criminalité). || faut que les 
gens se sentent en sécurité 
lorsqu'ils viennent au centre-ville. 


En terminant, Pierre Bourque 
explique qu'il faut que la population 
locale prenne en charge la revitali- 
sation de leur quartier, que l'implica- 
tion des citoyens est essentielle. «|| 
faut aussi que les gouvernements 
supérieurs supportent cette dyna- 
mique-là. Souvent, ils sont trop loin 
et ils ne comprennent pas». 


Carole THIBEAULT 


futures, que ce soit au niveau envi- 
ronnemental ou autre. 


Selon l'invité spécial et prési- 
dent de HInnovest Group 
International de Toronto, le Dr 
Matthew Kiernan, une telle réunion 
permet aux délégués de partager 
leurs opinions et leurs expériences. 
De grands principes directeurs ont 
émergé de cette conférence, prin- 
cipes qui ont d’ailleurs été bien 
résumés par le maire de Montréal, 
Pierre Bourque, lors d’une allocu- 
tion à la fin de la conférence (voir 
autre texte). 


Les délégués sont donc repartis 
avec de nombreuses idées en tête. 
Un gestionnaire de la Ville de 
Montréal, accompagnant le maire 
Bourque, a fait remarquer que le 
projet BIZ (Business Improvement 
Zone) instauré à Winnipeg est très 
intéressant et qu'il a l'intention 
d'examiner les possibilités pour 
l'adapter à Montréal. BIZ regroupe 
entre autres des étudiants qui font 
des spectacles dans les rues tout 
en les nettoyant. 


«Le plus important, fait remar- 
quer Matthew Kiernan, c'est de 
demeurer ouvert à l'innovation et à 
l'adaptation. Les changements 
sont devenus tellement rapides 
qu'il faut être capable de les suivre. 
Sinon, on va passer notre temps à 
régler les problèmes d'hier sans 
rien faire pour faire face à demain.» 


Carole THIBEAULT 
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EDITORIAL 


Un bac pour 
le CUSB 


n commence à être essouflés», laisse tomber le recteur 
du Collège universitaire de Saint-Boniface quand il 


« O parle de ce programme de baccalauréat en administra- 


tion des affaires que le CUSB tente de développer depuis des années. 


Le programme, en théorie, devrait voir le jour en septembre 
prochain, si la Commission des subventions aux universités donne 
son aval et les subventions nécessaires pour l’implanter. 


Cette réponse, le recteur aimerait bien l'obtenir au plus tôt: la 
Commission annonce en général au printemps les enveloppes budgé- 
taires de l’année universitaire subséquente, ce qui laisse peu de temps 
pour déterminer les cours, engager les professeurs et publiciser le 
programme auprès des étudiants, qui à cette date ont déjà envoyé 
leurs demandes d'admission aux universités. 


Paul Ruest souligne que son institution a fait plus que sa part pour 
gérer la décroissance. «On n’a plus rien à couper!», admet l’adminis- 
trateur. Dans ce contexte, la diminution des effectifs étudiants pour 
une deuxième année consécutive tombe bien mal, surtout dans un 
établissement centré sur la formation des enseignants, un marché où 
l'emploi devient saturé. 


Si les francophones ont moins besoin d'enseignants, il y a consensus 
par ailleurs sur l'urgence de développer l'économie et, partant de là, sur la 
nécessité de donner une formation en français aux futurs administrateurs. 


Le bac en administration des affaires, qui permettrait au CUSB de 
diversifier ses programmes et d'attirer des étudiants dans un secteur 
où les débouchés sont plus assurés, a donc son utilité pour toute la 
communauté. 


La Commission des subventions aux universités s’apprête à 
dépenser un million $ pour la création de nouveaux programmes; il est 
plus que temps que le Collège ait sa part du gâteau. 


1-800-26 7-1177 


Vous avez été nombreux à nous téléphoner ces deux dernières 
semaines pour nous dire à quel point vous aimez recevoir votre jour- 
nal à temps. 


La Liberté n'a pas changé son horaire de production et l'équipe 
fait toujours tout en son possible pour que nos lecteurs soient satis- 
faits du contenu et du service. Mais, malheureusement, nous ne 
sommes pas responsables des politiques de Postes Canada, ni des 
dérapages dans la qualité du service que cette entreprise nous fait 
vivre à l’occasion. 


Votre frustration, sachez que nous la partageons. 


Et nous vous invitons à la faire connaître à Postes Canada, en 
composant le 1-800-267-1177. 


Notre prix de consolation, dans cette aventure, c’est de savoir que 
vous tenez à votre journal. Faites-le donc savoir aux Postes! 


Sylviane LANTHIER 


L'HÔPITAL GÉNÉRAL SAINT-BONIFACE 


recherche 


un(e) préposé(e) à la chapelle 
à temps partiel (20 h/semaine) 


Sous la surveillance générale de la directrice, Mission et Service 
de pastorale, le ou la titulaire se charge de la préparation des 
offices religieux et de l'entretien général de la chapelle. 


Qualités requises : 


* avoir terminé sa dixième année; 
- connaître la liturgie et les divers préparatifs à la célébration 
d'une messe; 
pouvoir lire, écrire et parler en français et en anglais; 
posséder de l’entregent; 
appartenir à l'Eglise catholique; 
comprendre la philosophie des Sœurs Grises; 
se montrer prêt à respecter d'autres confessions religieuses et à 
en apprendre à leur sujet. 


Veuillez faire parvenir une lettre de demande ainsi qu'un curriculum 
vitae détaillé au plus tard le 2 octobre 1995 à l'adresse suivante : 


Agente de dotation, Ressources humaines 
Hôpital général Saint-Boniface 
409, avenue Taché 
Winnipeg (Manitoba) 
R2H 2A6 
Télécopieur : (204) 235-3695 
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À Laurier, des commissaires 
assoiffés de pouvoir 


Madame la rédactrice, Les parents de ces élèves veulent la 
gestion de la DSFM parce qu'ils croient 
que c'est le seul moyen de garder leur cul- 
ture et d'assurer que leurs enfants devien- 


nent de parfaits bilingues. 


Chez nous, 38 élèves se retrouvent 
dans notre Centre communautaire. 
Pourquoi? C'est très simple. Une commis- 
sion scolaire, Turtle River en l'occurence, 
leur a interdit l'accès à l'école, a refusé de la 
partager. C'est pourtant leur propre école. 


La fin des 
émissions 


Madame la rédactrice, 


À Laurier, nous avions créé la premiè- 
re école française au Manitoba. M. Louis 
Saquet y était parvenu après plusieurs 
années d'effort. Depuis quelques années, 

| le programme de français s'est détérioré 

| dû à l'ingérence de la Turtle River S.D. No 

| 32, qui en a fait plus ou moins un pro- 
gramme d'immersion. 


Ceci est inacceptable pour certains 
parents qui, après de nombreuses démar- 
ches auprès du ministre de l'Education, 
ont obtenu que la DSFM établisse le pro- 


sir la deuxième partie du film de Pagnol œ < 
Manon des sources. Voilà que, subite- te à Laurier en date du 
| 29 août 1995. 


ment, tout disparaît: plus d'images ni de | 
L'article 34 de la Loi scolaire prévoit le 


sons. Pourtant le film n'était pas terminé. | 
Mais c'était la fin des émissions à CBWFTI! | partage d'espace entre les divisions sco- 
Pas un mot d'explication! Pas un mot laires existantes depuis longtemps et la 
d'excusel Au diable les téléspectateurs! | DSFM: Turtle River S.D. No 32 reluse de 
à ï ; | partager son école ici à Laurier. C'est tout 
| Voilà ce qu'on appelle de l'arrogance | bn problème. Il y a pourtant neuf salles de 
méprisante! classe pour seulement 58 élèves. La peur 
de perdre des octrois les motive égale- 
ment à ce refus. 


Dimanche soir, je regardais avec plai- 


«Peuchèrel on voit bien que vous êtes 
Lyonnais!» (Marcel Pagnol) 


Réginald Prescott | 
Le 4 septembre 1995 


Quel est le premier mandat d'une com- 
mission scolaire? C'est d'obtenir la meilleu- 


Cher Jean-François, échéances sur lesquelles vous et vos 
clients pouvez compter. Puisque votre 
publication comporte un élément de 
temps, nous tentons de lui donner des 
échéances identiques à celles de la caté- 
gorie Poste-lettres. Ces normes varient 
selon le point de livraison et ne devraient 
pas excéder: 


Je vous écris de la part de la Société 
canadienne des postes pour présenter 
des excuses à votre personnel ainsi qu'à 
vos clients pour le retard de la livraison de 
l'édition du 30 août de La Liberté. 


Quand nous n'arrivons pas à fournir 
ies services auxquels nos clients et vos 
lecteurs s'attendent, cela nous préoccupe 
toujours beaucoup à la Société canadien- 
ne des postes. Comme vous le savez, 
nous exigeons une certaine méticulosité 
de nos clients afin que leurs produits 
soient livrés avec rapidité et efficacité. 
Cette fois, nous avons manqué de fournir 
ce service auprès de certains de vos 
clients, particulièrement dans la ville de 
Winnipeg. Le retard s'explique par un pro- 
blème de fonctionnement dans notre cen- 
tre de distribution. Soyez rassuré que 
nous avons pris les mesures nécessaires 
pour que ce genre d'incident ne se repro- 
duise pas. 


Local (ville de Winnipeg): 2 jours 
ouvrables (sans compter le jour du dépôt); 


Régional (Manitoba rural): 4 jours 
ouvrables (sans compter le jour du dépôt); 


National (partout ailleurs): 5 à 8 jours 
ouvrables (sans compter le jour du dépôt). 


Puisque le journal est déposé à notre 
centre le jeudi, la livraison en ville doit être 
terminée au plus tard le lundi suivant, le 
mercredi suivant pour la livraison en 
régions rurales, et plus tard pour la livrai- 
son nationale. Bien que ces normes soient 
celles de la catégorie Poste-publications, 
nous tentons de dépasser ces échéances 
et nous réussissons souvent. Beaucoup 


Il serait peut-être bon de rappeler les de vos clients de ville reçoivent donc leur 


re éducation possible pour TOUS les élè- 
ves. La situation financière doit toujours 
passer en second lieu. 


Tous les citoyens de Laurier ont bâti et 
entretenu leur école, par le moyen des 
impôts qu'ils ont payés. Il devrait être faci- 
le pour les parents qui veulent le program- 
me de français géré par la DSFM d'obte- 
nir une part juste de ce qui leur appartient 
déjà. 

Turtle River S.D. No 32 offre de parta- 
ger l'école Kelwood qui est située à 40 
km. De plus, c'est un centre complète- 
ment anglophone. Ceci est inacceptable, 
compte tenu de l'aspect communautaire 
de la mission de la gestion sous la DSFM. 


À Laurier, nous avons une petite com- 
munauté où les gens se respectent et où il 
fait bon vivre. Ce qui apparaît comme une 
tempête n'est en réalité qu'un remous 
dans un verre d'eau. La cause? Des com- 
missaires assoiffés de pouvoir qui négli- 
gent leur premier devoir: un service juste 
et équitable à l'enfant. 


Un grand-père préoccupé, 


Jacques Péloquin 
Laurier (Manitoba) 
. Le 14 septembre 1995 


journal le vendredi. Bien que ceci témoi- 
gne de notre engagement d'offrir le 
meilleur service possible, les clients s'habi- 
tuent et s'attendent à ce service. La 
Société canadienne des postes essaie 
toujours de vous offrir le meilleur service 
possible, à vous et à vos clients. Je regret- 
te sincèrement que nous ayons été inca- 
pables de respecter notre engagement 
cette fois et je m'excuse pour tous les pro- 


blèmes qui cela aurait pu causer à votre 
organisation et à vos lecteurs. 


J'espère continuer à travailler avec La 
Liberté pour que de tels incidents ne se 
répètent pas à l'avenir et pour m'assurer 
que nous arriverons à combler vos atten- 
tes et notre engagement. Après tout, nous 
sommes «En affaires pour vous servir». 


Bien à vous, 
Joseph Tavares 
Services commerciaux 
de la région des Prairies 
Société canadienne des postes 
Le 15 septembre 1995 


DIRECTRICE/DIRECTEUR 


On recherche des candidatures pour un. poste de 
Directrice/Directeur au Centre médico-social De Salaberry à Saint- 
Pierre-Jolys (Manitoba). Le Centre, qui est présentement en cons- 
truction, comprendra 14 lits pour soins de courte durée, 22 lits pour 
soins personnels, une clinique médicale et dentaire ainsi que des 
bureaux pour les services de santé communautaire. Saint-Pierre- 
Jolys est une communauté rurale située à environ une demi-heure 
au sud de Winnipeg. Les candidates et candidats doivent avoir une 
excellente connaissance des opérations administratives et financiè- 
res. Le candidat/candidate de choix doit remplir les exigences sui- 
vantes: 


- être membre en règle de l'Association des infirmières du 
Manitoba; 
détenir un baccalauréat en sciences infirmières ou de l'expérien- 
ce et des études équivalentes; 
avoir récemment obtenu de l'expérience dans le domaine de la 
santé en tant que cadre supérieur; 
posséder des connaissances dans les domaines des relations de 
travail et de la gestions des ressources humaines; 
avoir des connaissances dans le domaine de la prestation de 
soins de courte et de longue durée; 
avoir beaucoup d'entregent et pouvoir communiquer efficace- 
ment à la fois en anglais et en français; 
démontrer une bonne connaissance des ordinateurs. 


Le consentement à déménager serait un atout. 


La candidate ou le candidat retenu doit mettre en œuvre un plan 
stratégique innovateur et prendre des décisions judicieuses en 
matière de gestion en vue d'assurer le développement continu du 
Centre. Veuillez faire parvenir votre curriculum vitae avant le ven- 
dredi 6 octobre 1995 à: 


Marie Gauthier-Richardson 
Directrice générale 
Centre médico-social De Salaberry 
C. P. 320 
Saint-Pierre-Jolys (Manitoba) 
ROA 1VO 


Vous avez des événements à signaler? 
Composez le 237-4823 


APPEL D'OFFRES 


DES SOUMISSIONS cachetées portant sur le projet ci-dessous 
seront reçues jusqu'à l'heure et la date indiquées. Les soumissions 
devront porter le titre et le numéro du projet et être envoyées au 
Commandant, Gendarmerie royale du Canada, C.P. 5650, Winnipeg 
(Manitoba), R3C 3K2. Les entrepreneurs généraux peuvent se pro- 
curer les documents de soumission au bureau de la G.R.C. indiqué 
ci-dessous en versant le dépôt exigé. 


TITRE DU PROJET: 
D92173 - Construction d'un poste de 
Patrouille de la G.R.C à Cross Lake (Manitoba) 


DATE ET HEURE LIMITES: le 12 octobre 1995, 14 h (heure locale) 


ON PEUT SE PROCURER LES DOCUMENTS DE SOUMISSION 
À L'ADRESSE SUIVANTE: 

Le Commandant 

Gendarmerie royale du Canada 

Division "D" 

Section de l'administration des biens 

C.P. 5650 - 1091, avenue Portage 

Winnipeg (Manitoba) 

R3C 3K2 


Ces documents peuvent aussi être consultés au bureau de 
l'Association des constructeurs de Winnipeg et chez Southam 
Communications, à Winnipeg. 


DÉPOT: 50 $ 


POUR DE PLUS AMPLES RENSEIGNEMENTS, COMMUNIQUEZ 
AVEC: Kevin Serle, maître de projets 
(204) 983-8705 


DIRECTIVES: Les dépôts à l'égard des plans et devis doivent être 
versés sous forme de chèques bancaires payables à l’ordre du 
Receveur général du Canada. Ces dépôts seront remboursés sur 
remise des documents, en bon état, dans le mois suivant l'ouverture 
des soumissions. 


Chaque soumission doit être présentée sur les formulaires et dans 
les enveloppes munies du sceau collant fournis à cet effet par la 
G.R.C., et être accompagnée du dépôt de garantie indiqué dans 
les documents de soumission. 


La Gendarmerie royale du Canada ne s'engage à accepter ni la 
plus basse, ni aucune des soumissions. 


J. D. Moodie, commissaire adjoint 
Commandant 
Division "D" 


Canadà 


Royal Canadian 
Mounted Police 


Gendarmerie royale 
du Canada 


Gabrielle Roy: un sommeil 
de Belle au bois dormant 


Lors de mon dernier séjour à 
Saint-Boniface, plusieurs Franco- 
Manitobains m'avaient demandé 
de m'informer de l’état actuel de 
la recherche sur Gabrielle Roy et 
de ia lecture de ses œuvres en 
France. 


Les surprendrai-je aujourd’hui 
en leur annonçant que les résul- 
tats de mon enquête, menée à 
travers le pays, se sont révélés 
particulièrement décevants? 


En effet, malgré l'immense 
succès qui avait salué la publica- 
tion parisienne de Bonheur 
d'occasion en 1947, notre mal- 
heureuse Gabrielle Roy, à pré- 
sent, semble avoir totalement 
sombré dans l'oubli. A tel point 
que le célèbre écrivain Paul Guth 
ne se rappelait même plus avoir 
effectué une entrevue d'elle lors 
de la remise du Prix Fémina! 


La flamme de son souvenir 
n'est plus guère entretenue que 
par une minorité d’universitaires 
qui, disséminés dans les 15 cen- 
tres d’études canadiennes, lui 
consacrent encore des articles, 
rarement des thèses. Et si 
Gabrielle Roy figure au pro- 
gramme de leurs cours, Bonheur 
d'occasion reste encore le roman 
le plus fréquemment étudié, «au 
détriment des autres œuvres» 
déplore Madeleine Ducrocq- 
Poirier, chercheur au CNRS. (1) 


On ne manquera pas de 
souligner l’action constante de 
l'Association française des études 
canadiennes (Bordeaux) qui, dans 
le cadre de ses colloques, propose 
toujours des communications de 
grande qualité sur la romancière. 
Mais force est de constater que 
les noms des participants demeu- 
rent invariablement les mêmes et 
que faute de subventions favo- 
risant la création de nouveaux 
postes de chercheurs, la «relève» 
ne semble guère assurée. 


par Ismène Toussaint 


Hormis Ces enfants de ma vie 
(éd. de Falloix), destinés à des 
pédagogues, les œuvres de 
Gabrielle Roy n’ont fait l’objet 
d'aucune réédition dans notre 
pays depuis une vingtaine 
d'années et il devient, sinon 
impossible, du moins très difficile 
de se les procurer auprès des 
librairies comme des maisons 
d'édition. En outre, la plupart des 
bibliothèques ne possèdent que 
ses premiers romans, «rarement 
empruntés car inconnus du grand 
public», précisent les responsa- 
bles. 


Autre regrettable constat: 
nombre d'étudiants se déclarent 
«rebutés» par la longueur de 
Bonheur d'occasion, jugent La 
petite poule d’eau «plate, ennu- 
yeuse, dépourvue d’action», et 
n’ont pas clairement perçu la 
valeur autobiographique et 
hautement symbolique de La 
Route d'Altamont. 


La France de 1947 aurait-elle 
uniquement fêté Bonheur d'occa- 
sion parce que le roman parut lui 
renvoyer, l’espace d’un court 
instant, sa fragile et tragique 
image? Persistera-t-elle encore 
longtemps à bouder Gabrielle 
Roy, écrivain manitobain de répu- 
tation internationale? 


Victime, comme tant d’autres, 


Conseil 
de la coopération 
du Manitoba 


FORMATION ENTREPRENEURSHIP * 


Vous êtes entrepreneur / entrepreneuse? 
Vous possédez le sens des affaires? 
Vous possédez une idée générale pour une petite ou moyenne 


entreprise? 


Vous avez toujours désiré établir un commerce / une petite entreprise? 

Vous désirez perfectionner et enrichir vos connaissances en gestion? 

Vous désirez contribuer à votre mieux-être personnel, communautaire? 
* Avez-vous déjà préparé un plan d'affaires élaboré? Non? 


Le Conseil de la coopération du Manitoba accepte présentement des 
soumissions de candidatures d'individus (francophones ou bilingues) 
intéressés à profiter d'une formation solide en «Entrepreneurship». 


Quand: du 2 octobre 1995 au 16 février 1996, 5 jours @ semaine 


Endroit: Saint-Boniface (Manitoba) 


Pour s'inscrire ou pour de plus amples renseignements, les candidats 
et les candidates devraient communiquer avec le CCM au 233-1560 


ou nous écrire au: 


Conseil de la coopération du Manitoba 
605, rue Des Meurons, bureau 103 
Saint-Boniface (Manitoba) R2H 2R1 


* Le projet «Entrepreneurship» est rendu possible grâce aux initia- 
tives du ministère du Développement des Ressources humaines 
Canada en collaboration avec le Centre d'emploi de Saint-Boniface. 


des phénomènes de mode et des 
injustices littéraires, Gabrielle 
Roy, à mon sens, s’éveillera un 
beau jour de son long sommeil de 
Belle au bois dormant... Témoin 
le nombre de gens qui, dans mon 
entourage, s’avouent «enchantés» 
par la lecture de ses œuvres et ne 
manquent jamais de téléphoner 
lors des émissions radiophoni- 
ques de mes collègues journalis- 
tes. 


En 1987, la publication ines- 
pérée, par les Editions Arléa, de 
son autobiographie La Détresse et 
l'Enchantement provoquait un 
regain d'intérêt pour la grande 
oubliée, suscitant même, à 
Bordeaux, un «Colloque interna- 
tional Gabrielle Roy». Non seule- 
ment un roman tel que Bonheur 
d'occasion se révèle plus que 
jamais d'actualité mais tant de 
foi, d'optimisme et d'espérance 
concentrés dans un même style 
devraient triompher au cœur de 
nos Français actuellement en 
plein désarroi. 


Une réédition imminente des 
romans de l'écrivain s'impose. De 
même, la diffusion d’une biogra- 
phie, genre fort prisé par mes 
compatriotes, comme celle annon- 
cée au Canada, permettrait la 
redécouverte de l’œuvre tout 
entière. Mais à qui reviendra-t-il 
de donner le coup d'envoi? 


Curieusement, un libraire bour- 
guignon m'écrivait, il y a quelque 
temps, qu'un très petit garçon était 
venu lui demander l’un des 
ouvrages de la romancière. La for- 
tune littéraire de Gabrielle Roy, en 
France, sera-t-elle le fait de la 
prochaine génération? 


(1) Auteur de: Le Roman canadien de 
langue française de 1760 à 1958 (éditions 
Nizet, 1978). 


F 


Gilbert Cloutier, cma 
AVISEUR FINANCIER 


Wpg: 943-6828, poste 230, ou 237-0762 
Notre-Dame-de-Lourdes: 248-2557 


SERVICES OFFERTS 
Transfert - plans de pension 
Assurance-invalidité 
Assurance-vie 
Certificats à terme 
Fonds mutuels 
Plans d'épargne et autres. 


Profitez-en et... 
renseignez-vous! C’est gratuit! 


Le Groupe 
Investors 


LA LIBERTÉ, la semaine du 22 au 28 septembre 1995 5 


Orientations linguistiques à l’archidiocèse 


ACTUEL 


Les paroisses doivent offrir 
leurs services en français 


L'archidiocèse de Saint- 
Boniface a dévoilé officielle- 
ment, au début du mois de sep- 
tembre, ses nouvelles orienta- 
tions linguistiques à l'intention 
de ses paroisses francophones. 


"Variété-Danse". 


de 19h à 20h 


L 


L'ÉCOLE FOLKLORIQUE 


DE LA RIVIÈRE-ROUGE 


* Danse canadienne-française et gigue pour tous les 
niveaux. Nouveau format pour cours débutant adulte 


* Inscriptions les 25 et 26 septembre 1995 au Ccfm 


Nous vous proposons 


"Entertainment" disponible au bureau de 
L’Ensemble folklorique (Centre culturel) 


RENSEIGNEMENTS 233-7440 


Cette politique est attendue 
dans les différentes communau- 
tés qui se plaignent depuis long- 
temps de la menace de l'assimi- 
lation. 


Il y a déjà quelques années que 


le livre de coupons 


22 septembre 1995 


SFMinfo 


Les nouvelles de la Société franco-manitobaine 


CONFÉRENCE DE PRESSE 
Lancement de la vidéocassette 


Le Manitoba français : une francophonie 


au cœur de l'Amérique 


Depuis quelques mois, la Société franco-manitobaine travaille sur un projet bien spécial. 
Avec l'aide de partenaires et l'expertise des Productions Spectra, la SFM à dirigé la produc- 
tion d'une vidéocassette de promotion pour la communauté franco-manitobaine. La SFM 
vous invite donc au lancement de la vidéocassette de promotion de la communauté franco- 
une francophonie au cœur de l'Amérique . Le 
visionnement de cette vidéocassette de 10 minutes et la conférence de presse se tiendra le 
mardi 26 septembre 1995, à 10 h, dans la galerie d'art du Centre culturel franco-manito- 
bain, situé au 340, boulevard Provencher à Saint-Boniface 


manitobaine intitulée Ze Manitoba français 
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N'oubliez pas les quatre colloques régionaux 


Au mois d'octobre, la Société franco-manitobaine organise un colloque pour chaque grande 
région, Ces colloques recueilleront les besoins importants des communautés de chaque région. 


Le mercredi 4 octobre 
Le mercredi 11 octobre 
Le mercredi 18 octobre 
Le samedi 21 octobre 


Ces colloques sont nécessaires en vertu de la nouvelle structure de priorisation adoptée 


Sainte-Anne (la région Est) 
Sainte-Agathe (la région Sud) 
Saint-Boniface (la région urbaine) 


Notre-Dame-de-Lourdes (la région Ouest) 


dans le cadre de l'Entente Canada-communauté 


Au cours de ces colloques, les représentants régionaux provenant des localités priorise- 
ront les projets importants pour leurs régions. Il est donc important d'avoir une participa- 
tion des résidants de chaque région. Lés résultats de cette priorisation régionale seront 
alors acheminés au Colloque provincial qui aura lieu le samedi 4 novembre 1995, dans le 
cadre de l'Assemblée annuelle de la SFM. Le Colloque provincial et l'assemblée se dérou- 
leront simultanément pour rendre le processus plus efficace, Au cours du colloque provin- 
cial, on élira les représentants au Conseil des communautés qui fera la priorisation des 


choix stratégiques pour notre communauté. 


Tous et toutes sont invités au colloques régionaux et au Colloque provincial! 
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On vous attend! 


la Société franco-manitobaine 
(SFM), par l'entremise de son dos- 
sier culture et foi, tente de trouver 
une solution au problème avec la 
coopération de l’archidiocèse. 
L'ensemble des orientations ont 
d’ailleurs été acceptées lors de la 
réunion annuelle de la SFM en 
novembre 1994. 


L'abbé Marcel Chaput de la 
paroisse du Précieux-Sang 
explique que l’archidiocèse a mis 
près d'un an avant de dévoiler le 
document pour deux raisons: il a 
d'abord fallu approuver ces nouvel- 
les orientations au conseil presby- 
téral (février 1995), puis traduire le 
document en anglais. 


Dans la description de la situa- 
tion qui accompagne les recom- 
mandations, on peut lire: «Un des 
moyens nécessaires pour aider les 
paroissiens et paroissiennes fran- 
cophones de célébrer et d'épa- 
nouir leur foi dans leur culture et 
leur langue, c'est de sauvegarder 
la qualité des services en français 
dans les paroisses francophones 
de l’archidiocèse». Dans le docu- 
ment, autorisé par monseigneur 
Hacault, on admet également que 
ces services varient d'un endroit à 
l’autre et c'est pourquoi la politique 
est devenue une nécessité. 


Grosso modo, les orientations 
linguistiques conseillent à chaque 
paroisse d'offrir des services reli- 
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Mgr Antoine Hacault. 


gieux entièrement en langue fran- 
çaise et que toutes communica- 
tions écrites ou orales concernant 
la paroisse se fassent en français. 
On enijoint aussi les paroisses fran- 
cophones à se promouvoir en tant 
que telles. 


Les anglophones ne sont pas 
oubliés dans le document. On con- 
cède qu'ils ont aussi le droit de 


Archives La Liberté 


recevoir le culte dans leur langue 
mais on propose plutôt d'effectuer 
deux services plutôt qu'une céré- 
monie bilingue. «La philosophie 
derrière ça, explique l'abbé Marcel 
Chaput, c'est qu'il faut respecter la 
minorité francophone et respecter 
les anglophones. Les cérémonies 
bilingues ne respectent personne. 
On veut les séparer pour mieux les 
respecter.» 


Le document propose égale- 
ment une série d'exceptions à cette 
règle de bilinguisme, particulière- 
ment dans les cas de cérémonies 
spéciales comme les mariages et 
les baptêmes. 


«Cette politique-là me donne de 
la solidité», ajoute Marcel Chaput. 
Il précise que le fait d’avoir une 
politique générale et d'être appuyé 
par l’archidiocèse aidera certaine- 
ment beaucoup les pasteurs à tenir 
tête lorsque viendra des dilemmes 
entre francophones et anglopho- 
nes. 


Malgré tous les efforts mis pour 
élaborer ces orientations linguis- 
tiques, l'archevêque de Saint- 
Boniface demeure très ouvert sur 
leurs applications. Il laisse en effet 
la responsabilité à chaque parois- 
se d'élaborer sa propre politiques 
selon les principes directeurs 
dévoilés dans le document. 


Carole THIBEAULT 


Le Prix Riel 1995 


l'est temps de soumettre des candidatures pour 
le PRIX RIEL 1995. 

Le PRIX RIEL est un hommage rendu annuellement par la 
Société franco-manitobaine à des Franco-manitobaines et à 
des Franco-manitobains qui, surtout par leurs actions bénévo- 
les, ont contribué au développement de notre communauté. 


Nous sommes convaincus qu'il existe dans vos 
communautés et dans vos secteurs d'activité des gens 


qui se sont distingués dans les domaines d'activité indiqués à l'intérieur de la formule. 
Aidez-nous à reconnaître leurs contributions inestimables et leurs réalisations en remplis- 
sant cette formule et en encourageant d'autres à faire de même. 


Les formules de soumission pour le PRIX RIEL sont maintenant disponibles. Elles sont 
simples et rapides à remplir. Prenez quelques minutes pour la compléter et faites connaître 
les individus qui ont contribué au développement de notre communauté. La date limite pour 


la soumission des candidatures est le 30 septembre 1995. . 


Les formules sont disponibles auprès des caisses populaires, à la Bibliothèque 
de Saint-Boniface, et auprès du Centre culturel franco-manitobain. De plus, des formules 
ont été envoyées aux organismes franco-manitobains, aux municipalités bilingues, aux 
écoles françaises, aux comités de parents, aux comités culturels, 
au sein du Réseau communautaire, aux chambres de commerces des villages 


francophones et auprès des paroisses francophones. 


Pour de plus amples renseignements ou pour vous procurer des formules supplémentaires, 
veuillez nous contacter au 233-4915 ou le 1-800-665-4443 (sans frais). 


Envoyez vos inscriptions pour l'Assemblée annuelle de la SFM! 


L'Assemblée annuelle de la SFM aura lieu les 3 et 4 novembre 1995. Au début du mois de septembre, la SFM à envoyé 
des bulletins d'inscription à l'assemblée et des formules de Prix Riel à plus de 1 500 membres. On vous encourage de 
nous faire parvenir vos bulletins d'inscription aussitôt que possible. 


En participant à l'assemblée annuelle, vous verrez une communauté en action, une communauté fière d'hier et là 
pour demain. Vous aurez aussi la chance de voir comment les besoins sfratégiques de notrecommünauté sont 
élablies à l'intérieur du Colloque provincial. Bien sûr, on vous réserve une soirée gala du Prix Riel inoubliable pour 
rendre hommage à ceux et celles qui ont fait une différence dans notre communauté. D'ailleurs, réservez rapide- 
ment vos places pour la soirée gala puisque Les billets ont la tendance de se vendre rapidement. Pourquoi attendre à 
la dernière minute pour s'inscrire? 


Si vous avez des commentaires au sujet du SFM-info, 
vous pouvez nous contacter à la Société franco-manitobaine, 


383, boulevard Provencher, 


Pièce 212, Saint-Boniface (Manitoba) R2H 0G9 


Tél.: 233-4915 1-800-665-4443 (sans frais) 
Adresse Internet: sfn@solutions.mb.ca 


Diminution des effectifs de 7 % 


Le CUSB pourra-t-il créer 


son bac en administration des affaires? 


Ils seront 683 étudiants à fré- 
quenter les cours offerts par le 
Collège universitaire de Saint- 
Boniface en 1995-1996, soit une 
diminution de 7 % par rapport à 
l'an dernier (où on a compté 737 
étudiants). 


Le CUSB avait annoncé une 
baisse de 12 %, que le recteur 
Paul Ruest corrigeait le 18 septem- 
bre: «Les derniers chiffres viennent 
tout juste de me parvenir, explique- 
t-il. C'est plus positif que prévu.» 


266 étudiants sont inscrits en 
arts, 119 en sciences, 198 au pre- 
mier cycle de la faculté d'éduca- 
tion, et 65 au second cycle. L'Ecole 
technique et professionnelle comp- 
te 114 étudiants. 


Le CUSB offre aussi beaucoup 
de cours et d'ateliers en éducatrion 
permanente. Ces cours non crédi- 
tés qui ne donnen tpas droit à un 
diplôme universitaire sont cepen- 
dant très populaires, puisque 2 480 
personnes s'y sont inscrites. 


Paul Ruest explique que la ten- 
dance à la baisse des effectifs uni- 
versitaires est vraie pour l'ensem- 
ble des établissements du pays. 
Seulementici, «l’Université du 
Manitoba accuse une diminution 
de 6 à 7 %, eton parle de 10 et 14 
% pour les universités de Winnipeg 
et Brandon», mentionne-t-il. Les 
frais de scolarité, les perspectives 
d'emplois et les coupures budgé- 
taires expliquent ce phénomène. 


Mais dans le cas du CUSB, où 
la faculté d'éducation «joue le rôle 
de moteur», le phénomène est 
particulièrement préoccupant. Les 
étudiants en éducation avaient 
l'habitude de compléter un premier 
bac en arts ou en science. Comme 
ils se trouvaient tous du travail, ils 
pouvaient accepter de s'endetter 
un peu plus. Mais 70 % des diplô- 


CE 


Travaux publics et Services 
gouvernementaux Canada 


més de 1993 ont trouvé un emploi, 
et la moitié seulement des diplô- 
més de 1994 se sont placés. 


La voie de l'avenir, pour le 
CUSB, réside donc en la diversifi- 
cation des programmes d’études. 
Le Collège attend d’ailleurs de la 
Commission des subventions aux 
universités qu'elle lui dise si son 
programme de bac en administra- 
tion des affaires pourra être implan- 
té l'an prochain. «Nous avons une 
quinzaine d'étudiants qui comptent 
s'inscrire à ce programme», men- 
tionne le recteur. 


Nouvellement nommé président 
de la Commission, Raymond 
Lafond, qui y siège depuis 1981, 
explique que l'organisme a réservé 
la somme de un million $ cette 
année pour permettre la création 
de nouveaux programmes d'étu- 
des. 


«Le dilemme du CUSB, 
explique-t-il, c'est que les autres 
universités qui demandent à la 
Commission d'approuver un nou- 
veau programme arrivent à inté- 
grer ce programme sans deman- 
des de fonds additionnels, en fai- 
sant des réaménagements inter- 
nes. Mais le CUSB est trop petit 
pour pouvoir faire pareil.» 


«Quand une université a dix | 
professeurs de psychologie et | 
qu’elle coupe un poste, ce n'est | 
que 10 % des effectifs, rappelle | 
Paul Ruest. Au Collège, nous | 
n'avons qu'un seul prof de psycho- 
logie, un seul géographe, un seul | 
anthropologue... Notre objectif, ce 
serait plutôt d'ajouter un prof dans 
ces disciplines!» 


La Commission des subven- 
tions aux universités recevra au 
cours de l’automne les demandes | 
budgétaires des universités, avant | 
que ne s'engage le processus 


Public Works and Government 
Services Canada 


2e ET 


Matériel du gouvernement 


Vente publique 
(Offres cachetées) 


+ Automobiles 


+ Camions légers 


+ Fourgonnettes 


+ Motocyclettes + Mobilier de bureau et autres articles 


Inspection et vente 


le mardi 3 octobre 1995 de 1ihà 19h 
le mercredi 4 octobre 1995 de 9 h à 16h 


Date de clôture 


Les offres seront reçues sur les lieux jusqu'à 16 h, le mer- 
credi 4 octobre 1995. 


Les formulaires d'offre d'achat et les conditions de vente 
seront disponibles sur les lieux. Seules les soumissions 
reçues sur place durant la période de vente seront consid- 


érées. 


Lieu de la vente 


Travaux publics et Services gouvernementaux Canada 
CENTRE DE DISTRIBUTION DES BIENS 


DE LA COURONNE 

1410, avenue Mountain 
Winnipeg (Manitoba) R2X 3B4 
(204) 983-3317 


[hd 


Canadä 


Paul Ruest: plus positif que prévu. 


d'attribution des fonds, qui se ter- 
mine au printemps, au moment où 
les institutions connaissent leurs 
budgets exacts pour l'année sui- 
vante. 


Luc Catellier tente sa chance 


La municipalité de De Salaberry 
a un nouveau candidat en lice 
pour les élections à la préfecture 
du 25 octobre. Luc Catellier, qui 
représente le quartier # 3 (secteur 
d’Otterburne) depuis 15 ans au 
conseil municipal, affirme qu'il 
aimerait apporter quelques chan- 
gements à l'administration de la 
municipalité. «Ce ne sont pas des 
gros changements, affirme-t-il. 
C’est plutôt des améliorations.» 


Luc Catellier dit qu'il veut entre 
autres mettre l'accent sur la pro- 
motion de la municipalité. «On 
dirait que les gens veulent de plus 
en plus aller vivre à la campagne. 


Archives La Liberté 


Quant à la Commission, elle 
attend du gouvernement la permis- 
sion d'attribuer ce million $ à la 
création de nouveaux program- 
mes. Si la Commission obtient cet 


Je veux inciter les gens à venir 
s'installer ici.» 


Jardinier et père de trois 
enfants, le candidat aimerait aussi 
acquérir du nouvel équipement 
lourd (pour le déneigement par 
exemple). Il croit aussi que le futur 
projet de décharge municipale 
demandera une attention particu- 
lière aux élus. «C'est un dossier 
qui va prendre beaucoup de plani- 
fication», fait-il observer. 


Selon Luc Catellier, il est égale- 
ment temps de refaire le zonage de 
la municipalité, processus qui a été 
entrepris pour la dernière fois il y a 18 


DIVISION DE L'ÉDUCATION 
PERMANENTE 


COLLÈGE UNIVERSITAIRE DE SAINT-BONIFACE 


LE GED 


Diplôme d'équivalence du niveau secondaire 


La Division de l'éducation permanente offre une session 
d’information pour ceux et celles qui s’intéressent à écrire 
les tests du GED en français. Vous pourrez vous renseigner 
au sujet du programme de testing GED et vous aurez 
l’occasion d’écrire les cinq pré-tests. Les pré-tests vous per- 
mettent d'évaluer approximativement votre niveau de com- 
pétence afin de pouvoir choisir parmi les différentes options 


disponibles. 


Date : le mardi 16 septembre à 19h. 


Pour de plus amples renseignements, veuillez communiquer 
avec la Division de l'éducation permanente au 233-0210. 


200, AVENUE DE LA CATHÉDRALE 
SAINT-BONIFACE (MANITOBA) R2H OH7 


(204) 233-0210 


Raymond Lafond: nouveau président. 


aval, on saura d'ici 60 à 90 jours 
quelles universités hériteront de 
cette somme. 


Sylviane LANTHIER 


“à i 
Luc Catellier. 

ans. «Les décisions qui ont été prises 
dans ce temps-là étaient peut-être 
très bonnes, mais ça fait longtemps. |l 
faut penser à l'avenir. Par exemple, 
est-ce qu'on veut plus de terres rési- 
dentielles ou agricoles? C'est tout ça 
qu'il va falloir examiner.» 


Pour l'instant, Luc Catellier est 
le seul candidat en lice. Le préfet 
sortant, Fernand Bérard, a décidé 
de se retirer. 


Carole THIBEAULT 


BL SAINT-LÉON 


On soupe le 27 


Il y aura un souper paroissial à 
Saint-Léon le 27 septembre de 16 
h 30 à 19 h 30, au centre récréatif. 


L'entrée est de 7 $ pour les 
adultes et 3 $ pour les enfants de 
12 ans et moins. 


S. L. 
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Le Centre Fort Whyte 


Le centre d'éducation envi- 
ronnementale Fort Whyte est 
présentement à la recherche de 
bénévoles francophones pour 
pouvoir offrir davantage de ser- 
vices en français à ses mem- 
bres. Bien que cette situation 
existe depuis toujours, le nou- 
veau coordonnateur des servi- 
ces en français et la nouvelle 
coordonnatrice des bénévoles, 
Peter Dowd et Roselle Turenne, 
disent vouloir améliorer cette 
situation au cours de la prochai- 
ne année. 


Quels sont les noms 
des canards en français”? 


«Il y a environ 250 bénévoles 
qui donnent de leur temps au 
Centre Fort Whyte, souligne 
Roselle Turenne, et là-dessus, il 
n'y en a environ que cinq qui par- 
lent français». 

Selon Peter Dowd, cette situa- 
tion déséquilibre les services que 
pourrait offrir le centre. «On a tout 
ce qu'il faut pour donner nos pro- 
grammes en français car toute la 
matière a été traduite, mais on 
manque de guides-inteprètes sur 
les sentiers». Pour le moment, le 


Occasion de carrière 


Directeur du journal 


Le 


Fonctions: 


LeCoürrier 


photo: Carole Thibeauit 


née auront assurément des servi- 
ces en français à leur disponibilité. 

Idéalement, Roselle Turenne 
aimerait avoir une dizaine de bénévo- 
les francophones pour servir de gui- 
des-interprètes. «Ce n'est pas grave 
s'ils ne connaissent pas le nom des 
oiseaux ou s'ils ne savent pas quoi 
faire, on leur donne un entraînement. 
Ça s'apprend très vite.» 


Mais un endroit comme le 
Centre Fort Whyte attache-t-il tant 
d'importance à desservir les fran- 
cophones? Pour le président du 
Centre, Bill Elliott, c'est une ques- 
tion de responsabilité. «Winnipeg a 
la plus grande concentration de 
francophones à l'extérieur du 
Québec, c'est normal qu'on les 
desserve. Et puis, nous sommes 
une centre éducatif et l'éducation, 
c'est pour tout le monde». 


Il faut dire que depuis huit ans, 
même si le programme français a 
connu des hauts et des bas, le 


Roselle Turenne et Peter Dowd: On ne peut pas offrir plus de pro- 


Le directeur du journal Le Courrier de la Nouvelle-Écosse: grammes français parce qu’on n’a pas assez de bénévoles. 


Centre a toujours tenté d'offrir des 
services pour la communauté fran- 


+ doit s'occuper de tout aspect financier: la facturation des annonces 
cophone. 


et des abonnements, la réception des comptes recevables et les 
dépôts en banque, le paiement des comptes payables, la tenue de 


coordonnateur des services en 
français a instauré une «journée 
française» qui aura lieu tous les 


vendredis. Cela signifie que les 
élèves et les visiteurs qui se ren- 


dent au centre pendant cette jour- Carole THIBEAULT 
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livres, le contrôle du budget. 

+ doit servir de liaison entre tous les employés et les départements. 

* est directeur de la Société de presse acadienne, et donc a autorité 
sur tous les autres membres du personnel, surveillant les opérations 
quotidiennes du journal selon les directives de la SPA. 

* gère le personnel pour assurer le respect des heures de tombée, les 
relations entre employés, les descriptions des tâches, la motivation 
et les solutions aux problèmes. 

+ représente le journal auprès des organismes auxquels le journal est 
membre (APF, OPSCOM, ACNA, etc.). 

+ reçoit les plaintes et toute correspondance du public qui n'est pas 
destinée à la rédaction. 

+ s'occupe de toute tâche administrative déléguée par la SPA. 

+ voit à la mise sur pied de comités de travaillants pour le journal 
dans chaque région acadienne de la Nouvelle-Ecosse et coordonne 
les activités de ces comités. 

* surveille le travail de: chef de la rédaction, gérant de la publicité et 
directeur du tirage qui, eux, s'occupent de leurs subalternes. 

Exigences: 

+ Un diplôme de 2° cycle et plusieurs années d'expérience (ou 
l'équivalent); 

+ Maîtriser le français, écrit et oral, et posséder une excellente 
connaissance de l’anglais. 

Salaire: à négocier en fonction de la formation et de l’expérience. 
Entrée en fonction: immédiatement 

Les personnes intéressées sont priées de faire parvenir leur curricu- 

lum vitae, immédiatement à: 


Nadine Belliveau 
Société de presse acadienne 
C.P. 402, Yarmouth (N.-E.) BSA 4B3 
Téléphone: (902) 742-9119 
Télécopieur: (902) 742-9110 


Avec l’aide de Franco-Manitobains 


Des livres en français pour le Zaire 


En janvier 1993, un prêtre pro- 
testant missionnaire au Zaïre 
lançait un appel aux Franco- 
Manitobains. Sa communauté 
ayant obtenu des fonds de 
l’ACDI pour construire une 
bibliothèque dans une ville du 
Zaïre, Sieg Grafe, originaire de 
Saint-Vital, demandait aux lec- 
teurs de La Liberté de contri- 
buer à la collection de livres de 
cette bibliothèque. 


Un conteneur presque rempli 
de livres est finalement arrivé dans 
la ville de Watsa le printemps der- 
nier, après une expédition qui fut 
toute une aventure, raconte le mis- 
sionnaire. 


«Nous avons quitté Winnipeg 
pour Toronto avec un U-Haul rem- 
pli de livres», se souvient-il. Là, 
des livres parvenant de Montréal 
les attendaient aussi. «En août 
1993, un conteneur est finalement 
parti pour le Kenya, où il est resté 
pendant six mois», les fonctionnai- 
res de la douane demandant un 
«pourboire» qui n'avait rien à voir 
avec les tarifs douaniers officiels. 


«Le conteneur est arrivé au 


avec 
Vincent Dureault 


44 


LA LIBERTÉ, la semaine du 22 au 28 septembre 1995 — DER 4 


Sieg Grafe veut remercier les 
franco-Manitobains pour leur 
contribution. 


Zaïre au printemps 1994 durant la 
saison des pluies», poursuit le mis- 
sionnaire, expliquant que les rou- 
tes deviennent tellement dange- 
reuses qu'il est préférable d’atten- 
dre la saison sèche, qui va de 


photo: Sylviane Lanti 


novembre à mars. 


«Maintenant, le bibliothèque est 
construite et les livres sont là, mais 
nous avons encore besoin d'aide, 
mentionne Sieg Grafe. On aurait 
besoin d'une personne parlant fran- 
çais qui pourrait cataloguer les livres 
et éduquer les gens, qui ne sont 
pas habitués à fréquenter une biblio- 
thèque.» Ce bibliothécaire bénévo- 
le, le missionnaire et son épouse 
pourraient l'héberger chez eux. 


À cause des frais de douane, 
qui se sont avérés plus élevés que 
prévu, le projet de la bibliothèque a 
aussi besoin qu'on le renfloue 
financièrement. «Peut-être qu'une 
entreprise serait prête à nous 
aider?», demande le révérend. 


Pour obtenir des renseigne- 
ments ou pour acheminer des dons 
(déductibles d'impôt), on peut 
s'informer auprès de la fille de Sieg 
Grafe, Daniella Penner, au 477- 
8716, ou encore auprès de la 
Congrégation, en écrivant à : Africa 
Inland Mission, 1641, Victoria Park 
Ave., Scarborough, On. M1R 1P8. 


Sylviane LANTHIER 


CIKSB:\.. 


SUR LA MÊME LONGUEUR D'ONDES 


Mon 


Oncle Oscar | 
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le mercredi 


CKSB 
Manitoba 


ACTUEL 


Congrès annuel de la CNPF 


Les associations 
de parents 
se remettent 
en question 


La Commission nationale des 
parents francophones (CNPF) 
tiendra son congrès annuel du 
12 au 15 octobre prochain à la 
Place Louis Riel à Winnipeg. 
Pour l’occasion, une quarantai- 
ne de représentants des douze 
assocations provinciales et ter- 
ritoriales se réuniront dans la 
capitale manitobaine pour dis- 
cuter des grands sujets de 
l'heure en ce qui concerne 
l'implication des parents dans 
l'éducation de leurs enfants. 


Selon le directeur, Armand 
Bédard, la plupart des associations 
de parents sont présentement en 
pleine remise en question, à clari- 
fier leur rôle. «Les mouvements de 
parents ont été responsables de 
l’arrivée de la gestion scolaire, affir- 
me-t-il. Mais le rôle d’un parent 
n'est pas de gérer, mais de partici- 
per à l'éducation de son enfant.» À 
cet égard, les gouvernements du 
Manitoba et de l'Alberta sont juste- 
ment à revoir leur loi scolaire pour 
mettre sur pied des “comités 
d'école” dont les parents seraient 
les principaux acteurs. 


Afin d'aider les parents à assu- 
mer leur nouveau rôle, un comité 
ad hoc présentera pendant le con- 


grès les résultats de son travail au 
cours d’un atelier intitulé La place 
des parents en matière d'éduca- 
tion. 


D'autres ateliers, tels Le fonc- 
tionnement d'un organisme béné- 
vole, Directions générales - 
Internet et Techniques de négocia- 
tions ont pour but d'aider les nou- 
veaux membres des associations 
à se familiariser avec ce nouvel 
environnement. 


Les participants auront égale- 
ment droit à une présentation sur 
le modèle de francisation par la 
Franco-Manitobaine Janine 
Tougas ainsi qu’à une présentation 
concernant l’article 24 de la Charte 
des droits et libertés par Pierre 
Foucher. 


Enfin, le ministre du Patrimoine, 
Michel Dupuy, présentera une allo- 
cution pendant le congrès. 


Le congrès de la CNPF donne- 
ra aussi l’occasion au bureau de 
direction et au conseil d'administra- 
tion de se rencontrer. De plus, les 
représentants prendront part à 
l'assemblée annuelle qui aura 
aussi lieu pendant la fin de semai- 
ne. 


Carole THIBEAULT 


* : Le * + 
photo: Sylviane Lanthier 


Visite 
d’'Edmonton! 


Le consul général de France à Edmonton, Pierre Marchal (à droite 
sur la photo) était de passage à Saint-Boniface la semaine dernière. 
Il a profité de sa visite pour renconter le personnel et les locaux de 
La Liberté. Le directeur du journal, Jean-François Lacerte (à 
gauche) a souhaité la bienvenue à cet illustre visiteur ainsi qu’au 
consul honoraire de France à Winnipeg, Fred Granger. 


Avec 
Royal3iRECT, 
voici tout ce que 


vous aurez à 
démêéler. 


Vos opérations bancaires 
au bout du fil 
24 heures sur 24 
et 7 jours sur Z 


oici Royal Direct, un nouveau service téléphonique 

interactif de la Banque Royale. Royal Direct, la 

simplicité d'un coup de fil pour vos opérations 
bancaires. Chez vous, au travail, en vacances, de n'importe 
où au Canada ou aux É.-U., Royal Direct est votre lien direct 
et pratique pour vos opérations bancaires. 

Il suffit d'appeler le numéro sans frais ci-dessous pour 
régler vos factures courantes, vérifier les soldes de vos 
comptes, virer des fonds entre vos comptes ou savoir quels 
chèques sont passés à votre compte. Vous pouvez également 
verser vos cotisations REER annuelles, négocier une 
hypothèque ou obtenir tout autre service de la Banque Royale. 

Que vous appeliez Royal Direct de votre domicile ou de 
votre bureau, votre code d'accès secret personnel vous assure 
que vous seul avez accès à vos comptes. Et si vous avez 
besoin d'aide, un représentant Royal Direct est à votre 
disposition. Appuyez sur «0» pour lui parler. 

Découvrez combien il peut être facile de faire vos 
opérations bancaires par téléphone, en tout temps. 


Pour plus de détails, 
appelez au 


1 800 ROYAL 1-1 
(1 800 769-2511). 


Appuyez sur «0» pour obtenir de l’aide. 


ca BANQUE ROYALE 


*Marque déposée de la Banque Royale du Canada 
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ACTUEL 


Même l'UNESCO aime le festival! 


Le Festival des vidéastes 
lance sa 4e saison 


Chaque année, au mois de 
mai, les participants au Festival 
des vidéastes amateurs du 
Manitoba se réunissent lors 
d’une soirée gala, au cours de 
laquelle sont présentés des 
vidéos réalisés au cours de 
l'année. 


Cette soirée marque le couron- 
nement de toute une année de tra- 
vail pour les jeunes participants, 
qui fréquentent des écoles secon- 
daires du Manitoba, françaises et 
d'immersion. Le public invité peut 
voir le fruit de leur travail et décou- 
vrir leur talent et leur créativité. 


Le Festival des vidéastes pro- 
pose cette année encore cette 
grande aventure, caméra en main, 


aux étudiants du secondaire. Avec 
une nouveauté: l'Unesco 
(Organisation des Nations unies 
pour l'éducation, la science et la 
culture) parraine le Festival. 


«lls ont reconnu notre projet 
dans le cadre de leur 50e anniver- 
saire, explique l'organisateur du 
Festival, Jean-Marc Ousset. C'est 
l'Unesco qui octroiera le prix du 
jury cette année, remis sous la 
forme d’une sculpture réalisée par 
un artiste d'ici», l'artiste en ques- 
tion étant le sculpteur Denis 
Duguay. 


Les formulaires d'inscription ont | 
été envoyés aux directeurs des 
écoles et les équipes intéressées | 
ont jusqu’au 15 décembre pour | 


Le Programme d’aide de transition 
du grain de l’Ouest 


Avis aux propriétaires 
de terres arables au Manitoba, 
en Saskatchewan, en Alberta, 
en Colombie-Britannique 
(Rivière-de-la-Paix et Creston-Wynndel) 


PROLONGATION DE LA DATE LIMITE 


Le gouvernement du Canada a prolongé le délai 
dans lequel on doit présenter une demande pour 
bénéficier du Programme d’aide de transition du 
grain de l’Ouest de 1,6 milliard de dollars. 


La date limite a été fixée 


soumettre leur projet. 


Le Festival en choisira une quin- 
zaine, dont des projets qui provien- 
dront de l'école Brodeur de 
Victoria, en Colombie-Britannique, 
et d'écoles provenant des 
Territoires-du-Nord-Ouest et du 
Yukon. 


Le Festival des vidéastes a 


! da 


aussi reçu de la Division scolaire 
franco-manitobaine (DSFM) une 
subvention avoisinant les 1 000 $ 
pour lui permettre d'organiser une 
tournée dans les écoles, afin 
d'expliquer aux étudiants et aux 
professeurs le fonctionnement du 
projet. 


Les étudiants doivent cette 


année produire un vidéo sur le 
thème de l'amour, «le thème le 
plus large qu'on ait eu. On veut 
tâter le terrain sur tous les aspects 
de l’amour, avec sérieux comme 
avec humour. Ils peuvent même 
faire un vidéoclip sur une toune de 
Céline Dion!» 


Sylviane LANTHIER 


photo: Sylviane Lanthier 


Du français à Saint-Boniface 


Les élèves des écoles Centrale et Margaret-Underhili se Transcona visitaient le quartier de Saint- 
Boniface et ses principales institutions le 19 septembre dernier, histoire de s'assurer que le français 
qu'ils apprennent à l'école était bien vivant au Manitoba. Ils se sont arrêtés à la maison franco-manito- 
baine, qu'ils devaient dessiner, et on visité les locaux du journal. 


DIVISION DE L'ÉDUCATION 
PERMANENTE 


au 1‘ novembre 1995. 


Les locataires y trouvent leur compte 


COLLÈGE UNIVERSITAIRE DE SAINT-BONIFACE 


Souper le 1er 
octobre 


Il y aura un souper paroissial 
à Richer le 1er octobre de 16 h à 


Cours d’informatique 


WordPerfect 6.0 pour Windows 
Niveau I (25 heures) : 
les jeudis du 5 octobre au 2 novembre de 19 h à 22h. 
Niveau II (/5 heures) : 
les jeudis du 9 novembre au 7 décembre de 19 h à 22h. 
MicroSoft Word 
Niveau I (75 heures) : 
les mardis du 3 octobre au 31 octobre de 19 h à 22h. 
Niveau II (75 heures) : 
Les mardis du 7 novembre au 5 décembre de 19 h à 22h. 
Lotus 1-2-3 pour Windows 
Niveau I (75 heures) : 
les mercredis du 4 octobre au 1€7 novembre de 19 h à 22h. 
Comment naviguer l'internet (15 heures) : 
les lundis du 2 octobre au 6 novembre de 19 h à 22 h. 
Frais d'inscription : 75 $ + 5,25 $ TPS 
Date limite d’inscription : le 29 septembre 
WordPerfect 6.1 pour Windows 
offert à l’école Saint-Joachim 
Niveau I (75 heures) : 
les mardis du 17 octobre au 14 novembre 
Niveau II (/5 heures) : 
Les mardis du 21 novembre au 19 décembre 
Frais d’inscription : 75 $ + 5,25 $ TPS 
Date limite d’inscription : le 12 octobre 


Pour de plus amples renseignements, veuillez communiquer avec 
la Division de l'éducation permanente au 233-0210. 


19 h, au gymnase de l’école. 


L'entrée est de 8 $ pour les 
adultes, 3 $ pour les enfants de 5 
à 12 ans et gratuit pour les moins 
de 5 ans. 


Lorsqu'il est question de terres cédées à bail, les 
propriétaires fonciers doivent parvenir à une 
entente avec leurs locataires; sinon, le gouverne- 
ment se réserve le droit de refuser tout paiement 
aux propriétaires. Les locataires qui s’opposent à 
l’entente doivent présenter leur grief par écrit à 
l’adresse ci-dessous à l’attention des administra- 
teurs du programme. La date limite pour la récep- 
tion des objections de la part des locataires a été 
prolongée jusqu’au 15 novembre 1995. 


S. L. 


Recyclez 
ce journal! 


Si vous êtes admissible et que vous n’avez pas 
reçu un formulaire de demande, ou si vous 
désirez obtenir de plus amples renseignements, 
composez sans frais le 1-800-667-9962. Pour les 
appels de l’extérieur du Canada, à Regina et 
dans la région environnante, composez le 

(306) 780-7232. 

Ou écrivez au: 

Programme d'aide de transition du grain de l'Ouest 
C.P. 4046, Regina (Saskatchewan) S4P 3R9 


Application forms are available in both official languages. 


EL Canadà 


Prière 
au Sacré-Coeur 


Que le Sacré-Coeur de Jésus 
soit loué, adoré et glorifié à 
travers le monde pour des 
siècles et des siècles, Amen. 


Dites cette prière six fois par 
jour pendant neuf jours et vos 
prières seront exaucées même 
si cela semble impossible. 
N'oubliez pas de remercier le 
Sacré-Coeur avec promesse 
de publication quand les 
faveurs seront obtenues. Re- 
merciements au Sacré-Coeur 
pour faveur obtenue. 

D.L.B. 


200, AVENUE DE LA CATHÉDRALE 
SAINT-BONIFACE (MANITOBA) R2H OH7 
(204) 233-0210 


Agriculture et Agriculture and 
Agroalimentaire Canada  Agri-Food Canada 
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Ici et ailleurs 


Ressources 
naturelles 


Ottawa - Le député de la 
circonscription de Provencher, 
David W. lftody, a été mommé 
sur le comité de Ressources 
naturelles du gouvernement 
Chrétien. Cette nomination a 
eu lieu dans le cadre dela 
réaffectation annuelle des 
membres des différents comi- 
tés. David Iftody siégeait 
auparavant sur le comité de : 
l'Industrie. 


«C'est une bonne nouvelle 
pour les gens de Provencher, 
a-t-il déclaré. J'ai de l’expéri- 
ence dans le secteur des 
ressources naturelles puisque 
j'ai déjà travaillé dans le 
secteur minier au Lac du 
Bonnet. Ce comité traite de 
questions qui affectent directe- 
ment l'Ouest canadien tel le 
Bouclier canadien. || y a beau- 
coup de commerces dans 
Provencher qui ont intérêt à 
ce que le secteur des ressou- 
rces naturelles se porte bien. 
J’ai l'intention de me pencher 
particulièrement sur l'énergie 
atomique, les mines, les pâtes 
et papier et le reboisement.» 


Loteries 


Manitoba - Le ministre 
chargé de l'application de la 
Loi sur la Corporation manito- 
baine des loteries, Eric 
Stefanson, a publié le rapport 
annuel de la Corporation. À la 
fin de l'exercice financier ter- 
miné le 31 mars 1996, la 
Corporation a enregistré des 
recettes nettes de 226,5 mil- 
lions $. 


De plus, pour le premier 
trimestre de l'exercice 1995- 
1996, les recettes nettes se 
chiffrent à 58,8 millions $. On 
estime que les recettes pour 
l’année seront similaires à 
1994-1995. 


En 1994-1995, les recettes 
provenant des loteries et des 
jeux de hasard ont permis de 
financer des projets à l’échelle 
locale et provinciale. Plus de 
153 milions $ ont été octroyés 
pour financer des projets dans 
tous les domaines. En outre, 
on a destiné 235 millions $ à 
la réduction du déficit. 


Hausse 
du loyer 


Winnipeg - La politique 
d’augmentation des loyers 
pour 19%6 a été fixée à 1 % 
par le ministère de la Consom- 
mation et des Corporations. 
Cette ligne directrice reflète le 
taux général d'inflation et 
prend en considération les 
frais que doivent payer les 
propriétaires pour les taxes 
foncières, les réparations, etc. 


Effective à partir du Îer 
janvier 1996, la directrive 
s’applique à la plupart des 
unités de locations comme les 
blocs à appartements, les 
chambres, les maisons etles 
duplex. 


Mentionnons que l’aug- 
mentation ne peut avoir lieu 
avant trois mois après récep- 
tion d'un avis écrit exposant 
les intentions du propriétaires. 
À part quelques exceptions, 
une augmentation des loyers 
ne devraient avoir lieu qu'une 
fois par année. 


Statistique Canada publiait 
récemment une étude selon 
laquelle le taux d'activité des 
femmes a chuté depuis 1991, 
alors que depuis 1976, elles 
étaient de plus en plus nombreu- 
ses à occuper un emploi ou à en 
chercher un. (1) 


L'étude examine des catégories 
spécifiques de femmes (femmes 
ayant un conjoint qui travaille, fem- 
mes ayant un conjoint qui ne tra- 
vaille pas, célibataires, chefs de 
familles monoparentales, femmes 
plus ou moins instruites, etc.) pour 
conclure qu'on ne peut identifier 
une source unique responsable de 
ce déclin, qui affecte en particulier 
les femmes âgées de 25 à 34 ans, 
les célibataires et celles qui ont fait 
peu d'études. 


Le taux d'activité de l’ensemble 
des femmes en 1994 est donc de 
75,5 , soit le même qu'en 1990. II 
était d'un peu plus de 50 % en 1976. 


Ces chiffres n'étonnent pas 
Josette Bérard, du Centre d'entre- 
prises des femmes, un organisme 
mis sur pied il y a un an pour aider 
les femmes à démarrer ou à gérer 
leur propre entreprise. 


Dans une étude réalisée en 1994 
pour le compte du ministère de la 
Diversification de l'Ouest (2), les 
auteures Josette Bérard et Donna 
Browns notaient alors que «le chô- 
mage des femmes semblent moins 
susceptible d'être inclus dans les 
taux de chômage officiels, étant 
donné que les femmes sans emploi 
quittent la population active (et ne 


ÉCONOMIE 


Les femmes moins présentes sur le marché du travail? 


De plus en plus, la solution, 
c’est de créer son propre emploi 


Josette Bérard, conseillère en affaires, et Annie Bédard, agente 
d'information: toutes sortes de ressources pour les Manitobaines. 


sont plus considérées comme étant 
au chômage) lorsque les perspecti- 
ves d'emploi sont absentes, déci- 
dant de rester à la maison, de 
compter sur le bien-être social ou 
d'accepter du travail à temps partiel. 


«De meilleures perspectives 
d'emploi en feraient revenir beau- 


DIVISION DE L'ÉDUCATION 
PERMANENTE 


COLLÈGE UNIVERSITAIRE DE SAINT-BONIFACE 


Le changement 
Votre rôle en tant 
qu’agent de changement 


Animé par madame Charlotte Hébert 


Le milieu du travail baigne présentement dans un climat de 


changement. 


Dans ce contexte, il est important pour les gestionnaires 
d'apprendre comment gérer le changement et de composer 
avec les réactions qu’il suscite. 


Cet atelier vous aidera à déceler les étapes qui caractérisent 
un changement important, ainsi que les émotions qu’il 


éveille. 


Vous recevrez des outils pratiques pour mener tout ceci à 
bien dans votre contexte de travail particulier. 


Date : le jeudi 12 octobre de 8 h 30 à 16 h 30 
Frais d’inscription : 125 $ + 8,75 $ TPS 


(le dîner compris) 


Date limite d’inscription : le 29 septembre 


Pour de plus amples renseignements, veuillez communiquer 
avec la Division de l'éducation permanente au 233-0210. 


200, AVENUE DE LA CATHÉDRALE 
SAINT-BONIFACE (MANITOBA) R2H OH7 
(204) 233-0210 


coup dans la population active», 
estimaient les auteures, qui valori- 
saient la solution de l’entrepre- 
neurship pour les femmes à la 
recherche d'un emploi. 


D'ailleurs, fait remarquer l'agen- 
te d'information du Centre d'entre- 
prise des femmes, Annie Bédard, 
tandis que le taux d'activité des 
femmes stagne, on note une pro- 
gression incroyable des femmes 
qui se lancent en affaires, ou qui 
songent sérieusement à le faire. 


Ainsi, entre le 28 octobre 1994 
et le 31 mars 1995, le Centre a 
tenu 126 séances d'information 
auxquelles 1166 femmes ont parti- 
cipé, et a consenti 26 prêts com- 
merciaux depuis le 1er mars 1995. 


Les femmes en emploi sont 
encore confrontées à une ségréga- 
tion professionnelle qui les main- 
tient dans des emplois peu lucratifs, 
ou qui les regroupe dans des sec- 
teurs typiquement féminins, comme 
les soins de santé, l’enseignement 
ou le travail de bureau. Ces sec- 
teurs sont justement ceux qui ont 
été atteints par des compressions 


Jean-Guy Talbot, c.g.a. 


TALBOT& <<". 


Comptable général licencié / Certified General Accountant 


Une firme qui reconnaît l'importance de prendre 
le temps avec chaque client, individuellement. 


photo: Syiviane Lanthier 
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budgétaires et qui ont subi des res- 
tructurations, ayant pour effet d'aug- 
menter le travail à temps partiel et 
de réduire les salaires des femmes, 
sans parler du chômage. 


Directrice de l'organisme de pro- 
motion des femmes Réseau, Sylvie 
Ross note que les femmes ont 
moins accès aux programmes de 
formation et que leur situation fami- 
liale peut aussi devenir un obstacle. 


«C’est pas tout le monde qui 
veut se recycler pour des emplois 
peu payants, lance-t-elle. C'est 
encore plus vrai si les femmes ont 
de jeunes enfants, parce qu'alors 
s'ajoute la culpabilité de ne pas les 
élever soi-même. 


«Et parfois, tu ne peux paste 
permettre d'avoir un travail à temps 
partiel quand ça te coûte proportion 
nellement trop cher en frais de gar- 
derie.» 


Pour beaucoup de femmes, le 
travail autonome représente la 
meilleure solution. «Toutes sortes 
de femmes ont recours aux servi- 
ces du Centre d'entreprise des fem- 
mes, explique Annie Bédard. 
Certaines ont perdu leur emploi, 
d'autres veulent sortir de l’aide 
sociale. Certaines veulent restructu- 
rer leur carrière et utiliser leurs com- 
pétences à leur compte, d’autres 
ont un emploi peu sécurisant.» (3) 


Les statistiques démontrent que 
les femmes qui partent leur affaire 
ont tendance à travailler à la mai- 
son, à démarrer de petites entrepri- 
ses et à rester petites. Mais elles 
ont aussi un taux de survie supé- 
rieur à ceux des hommes qui par- 
tent une affaire: il est de 47 % 
après trois ans, comparativement à 
25 % pour les hommes. 


Un organisme comme le Centre 
d'entreprise des femmes permet 
aux femmes d’avoir un accès plus 
équitable aux prêts commerciaux, 
un des obstacles majeurs qu'elles 
rencontrent. |l facilite aussi le tissage 
de liens, qu'on appelle réseautage. 


«C'est vrai que la création de 
petites entreprises est à la mode, 
acquiesce Annie Bédard, mais 
c'est un choix qui amène une cer- 
taine satisfaction personnelle et 
qui, Sur un plan plus global, a pour 
effet de relancer l'économie. » 


C'est en tout cas une solution 
privilégiée par les gouvernements, 
qui multiplient les programmes de 
formation dans ce domaine. 
L'entrepreneurship est-il une voie 
d'avenir pour les femmes? «En 
tout cas, chez les jeunes (moins de 
25 ans), les femmes forment les 
deux tiers des entrepreneurs», 
note Annie Bédard. Et on dit que 
jusqu'à 70 % des nouvelles entre- 
prises au Canada sont lancées par 
des femmes. 


Sylviane LANTHIER 


(1) Le taux d'activité des femmes adultes 
stagne, étude de George Butlin publiée dans 
L'emploi et le revenu en perspective, automne 
1995, une publication de Statistique Canada. 

(2)Les services aux femmes entrepreneures, 
le cas de l'Ouest du Canada, Joette Bérard et 
Donna Brown, Diversification de l'économie de 
l'Ouest, octobre 1994. 


(3) Le Centre est situé au 240, rue Graham 
à Winnipeg. Tél. : 988-1860. 
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TRADUCTEURS ET 
TRADUCTRICES 
QUALIFIÉ.E.S DEMANDÉS 
Le gouvernement du Manitoba est à la 


recherche de personnes qualifées pour 
traduire à la pige des textes variés. 


Le Club La Vérendrye 


recherche 


un.e réceptionniste 
Exigences du travail: 


AVIS D'APPEL D'OFFRES 
POUR LE 


REMPLACEMENT DE CONDUITES DE CARBURANT DIESEL 
AU TRIAGE DE SYMINGTON, À WINNIPEG (MANITOBA) 


Travaux à effectuer : excavation, remblayage, forage, pose de conduites, 
installation de câbles de communication RTU, modification du tableau actuel 
de commande des pompes, installation d'un dispositif de détection des fuites, 
mise hors service et retrait des canalisations existantes. 


Une visite OBLIGATOIRE des lieux sera organisée le mardi 26 septembre 
1995, à 10 h 30 ; le point de départ sera le poste d'accueil du triage de 
Symington à Winnipeg (Manitoba). 


LES ENTREPRENEURS INTÉRESSÉS PAR LE PRÉSENT APPEL 
D'OFFRES DEVRONT PROUVER QU'ILS POSSEDENT DE 
L'EXPERIENCE DANS L'INSTALLATION ET L'ENFOUISSEMENT DE 
CONDUITES DE 200 MM EN ACIER OÙ EN FIBRE DE VERRE, À 
DOUBLE PAROI, DESTINÉES AU TRANSPORT DE CARBURANT DIESEL 
OU D'AUTRES PRODUITS PETROLIERS. 


Une offre cachetée devra nous parvenir dans l'enveloppe faisant partie du 
dossier d'appel d'offres, au plus tard le jeudi le 5 octobre 1995, à midi, 
heure avancée des Rocheuses. 


Le dossier d'appel d'offres peut être obtenu à partir du vendredi 
15 septembre 1995 moyennant la présentation d'un chèque visé non 
remboursable de cinquante dollars au nom de la Compagnie des chemins de 


une bonne communication orale et écrite du français et de 
l'anglais; 

possède le don de bien servir, est sensible aux besoins des 
membres et est de bonne humeur par habitude; 


Ces textes sont rédigés, et doivent être 
rendus, en diverses langues, y com- 
pris le français et l'anglais. 


Les personnes qui désirent offrir leurs 
services doivent nous faire part de ce 
qui suit : expérience en traduction, 
tarifs, domaines et langues de spécia- 


une bonne expérience de WordPerfect 6.0 pour Windows; 

une connaissance pratique souhaitable en Desktop Publishing; 
expérience dans le maniement de grosses sommes d'argent et 
capable de tenir les livres; 


| x lité, ressources en informatique. Les 
flexible aux heures de travail. q 


candidats peuvent avoir à subir un 


Rémunération: selon l'échelle de salaire examen écrit 


Entrée en fonction: immédiatement Envoyez vos offres de service à 


t ’ à À F £ l'adresser suivante 
Faire parvenir votre curriculum vitae (pas d'appel s.v.p.) à: 


Culture, Patrimoine et 
Citoyenneté Manitoba 

Service de traduction 

213, avenue Notre-Dame, 22 étage 
Winnipeg (Manitoba) 

R3B 1N3 


Pour de plus amples renseignements 
veuillez composer le 945-3096 


Clément Perreault 
614, rue Des Meurons 
Winnipeg (Manitoba) 

R2H 2P9 


Manitoba & 


fer nationaux du Canada, en s'adressant à l'agente de l'ingénierie - Contrats, 
Ouest canadien, 16° étage, 10004, 104° avenue, Edmonton (Alberta). CONRIRE 06 Ltidière où Cvtluélios et on test Winni RECRUTEMENT D'AIDES 
Chaque offre doit être accompagnée d'un cautionnement de soumission au nom vanon e1 en 1es oge, mpeg AUX SOINS PERSONNELS 


des Chemins de fer nationaux du Canada au montant équivalent à dix pour cent 
du prix de la soumission. 


Renseignements techniques : M. Paul Maycher (partie mécanique et travaux 
souterrains), M. Richard Marynick (appareillage et dispositif de commande), 
chez Wardrop Engineering Inc., Winnipeg (Manitoba), (204) 956-0980. 


Renseignements sur l'appel d'offres et le dossier s'y rapportant : 
M"° Diana L. Novak, agente de l'ingénierie - Contrats, Ouest canadien, 
Edmonton (Alberta), (403) 421-6382, ou numéro sans frais 1-800-896-7977. 
Le CN se réserve le droit de rejeter toutes les offres et ne s'engage pas à 
accepter la plus basse. 

R.B. Boyd 

Premier vice-president 

Ouest canadien 
Edmonton (Alberta) 


Le projet de renouveau de l'éducation au Manitoba offre des possibilités intéressantes aux 
personnes qui ont des compétences en mesure et en évaluation. Il s'agit d'administrer des 
projets visant l'élaboration et la mise en oeuvre à l'échelle de la province de tests sur les 
normes pour les 3° et 6' années et les niveaux secondaire 1 (9°) et secondaire 4 (12°), 
pour les matières de base suivantes : English Language Arts, mathématiques, sciences 
humaines et sciences de la nature. Le poste offert pourrait vous convenir si : vous 
enseignez et êtes très motivé(e); vous travaillez bien de façon autonome et avec d'autres; 
vous désirez que tous les élèves acquièrent de grandes connaissances et obtiennent de 
bons résultats dans les matières mentionnées; et vous avez une vision quant à la une 
manière d'atteindre ces objectifs. 


Le Bureau principal des soins à domicile de Santé 
Manitoba est à la recherche d'aides aux soins per- 
sonnels pour pourvoir des postes qui sont vacants 
ou qui le deviendront. 


Membres appréciés de ce programme commu- 
nautaire, les titulaires du poste ont pour tâche 
d'aider les personnes âgées et handicapées en 
leur prodiguant les soins personnels dont elles ont 
besoin à domicile et en leur founissant un appui 
sur le plan social et émotif., On peut également leur 
demander d'effectuer des travaux domestiques ou 
de préparer des repas. 

Critères 

Les candidats doivent détenir un certificat d'aide 
aux soins personnels et avoir de l'expérience 
comme aide-infirmier ou aide-infirmière, ou avoir 
une formation et une expérience comparables 
Nous encourageons les élèves-infirmiers et les 
élèves-infimmières qui ont une expérience médicale 
à présenter leur candidature. 


À titre de conseiller ou conseillère en évaluation et en testage, vous serez responsable de 
la gestion des projets d'évaluation et de la mise à l'essai des tests. Ceci comprend entre 
autres les fonctions suivantes : préparer des propositions et des budgets pour les projets: 
recruter des membres pour les comités et gérer ceux-ci; élaborer des instruments et des 
documents d'évaluation et faire des recherches sur les politiques touchant l'évaluation. 
Vous devrez aussi mettre sur pied des ateliers pour les écoles et les divisions scolaires, et 
leur offrir des conseils sur la conception de tests, l'analyse de données et les pratiques 
d'évlauation. 


La personne choisie aura fait des études de 2° ou 3° cycle en mesure et en testage péda- 
gogiques et aura un brevet d'enseignement du Manitoba, ou pourra en obtenir un. Elle 
aura au moins cinq ans d'expérience connexe dans la gestion de projets d'évaluation. Elle 
devra démontrer qu'elle possède des compétences en analyse, en communication et en 
recherche ainsi que de grandes habiletés en relations interpersonnelles et en gestion de 
projets. Elle devra pouvoir s'exprimer couramment en angjais et en français. 


Les candidats doivent être prêts à accepter les 
quarts de travail régulièrement prévus, y compris 
les quarts de jour, de soirée, de nuit et de fins de 
semaine. Nous sommes également à la recherche 
d'aides aux soins personnels résidants (jusqu'à 
cinq quarts de travail par semaine). 


SCA, 5, FCC 


Société du crédit agricole Farm Credit Corporation 


Réceptionniste bilingue 


La Société (fédérale) du crédit agricole, bureau régional de 
Winnipeg, offre un poste à temps plein comme réceptionniste 
bilingue. 


Nous avons besoin de personnes dévouées, 
organisées, autonomes et détenants de très 
bonnes compétences en communication. 

Échelle de salaire : de 8,87 $ à 11,04 $ 
l'heure, plus avantages sociaux. 


Échelle de salaire : 46034$-58441$ Envoyez votre demande au: 
par année Éducation et Formation 
N° du Concours : 16098 professionnelle Manitoba 
Date de clôture : le 4 octobre, 1995 Gestion des ressources humaines 
1181, avenue Portage, bureau 404 


Si vous êtes une personne motivée, qui aime le service à la clien-' 


tèle et qui possède des habiletés en traitement de texte Winnipeg, MB R3G 073 Sr hs 
(WordPerfect 6.0 pour Windows, préférablement) ou autres com- AE es is 
pétences avec les ordinateurs, ce poste pourrait vous intéresser. ON TIENDRA COMPTE DU PROGRAMME D'ACTION POSITIVE DANS LE PROCESSUS DE SÉLECTION S, rue Evanson, rez-de-chaussée, 


du lundi au vendredi, de 8 h 30 à 16 h 30. 


Parmi les exigences: diplôme secondaire et diplôme d’un cours 
spécialisé en secrétariat, ainsi que deux ans d'expérience con- 
nexe et des habiletés interpersonnelles et de communication. Le 
salaire de départ pour ce poste: 22 840 $ par année. 


SCA FCC 


Société du crédit agricole Farm Credit Corporation 


Agent ou Agente, 
Dotation et relations de travail 


Les personnes intéressées peuvent remettre leur candidature et 
leur curriculum vitae, au plus tard le 29 septembre 1995, à: 


Société du crédit agricole 
5, rue Donald, bureau 400 
Winnipeg (Manitoba) 
R3L 2T4 


A'iatention de: ROM RTSURS superviseur, administration LA SOCIÉTÉ DU Le défi de ce poste consiste à conseiller les directeurs en matière d'embauche 
l ? , CRÉDIT AGRICOLE EST ainsi que de coordonner toutes les facettes du recrutement, tant inteme qu'à 
La Société du crédit agricole prône l'équité en matière d'emploi. UNE SOCIÉTÉ D'ÉTAT l'extérieur. Vous fournirez des conseils vis-à-vis des relations de travail et vous 
DYNAMIQUE QUI assurerez le respect des politiques de la SCA ainsi que des lois gouvernant les 
FOURNIT DES SERVICES employeurs fédéraux. 
FINANCIERS AUX Hautement motivé(e) et bien organisé(e), vous ferez valoir votre jugement 
AGRICULTEURS 


impeccable de même que vos compétences développées pour la 
CANADIENS. NOTRE communication et pour les relations interpersonnelles. Vous ferez appel à ces 
ENGAGEMENT ENVERS aptitudes afin d'élaborer des processus d'évaluation, de participer aux comités 
NOTRE PERSONNEL NOUS de sélection et de négocier des termes et conditions d'emploi. 


La Division scolaire franco-manitobaine n° 49 
«Apprendre et grandir ensemble» 


La DSFM sollicite des candidatures au poste suivant: ASSURE UN Fa Au courant des tendances du domaine de la gestion des ressources humaines, 
Un(e) enseignant(e) à demi-temps (les matins) dans le programme on Eu es vous connaissez les théories en matière de compétences de base de même 
alternatif régional Est situé à l'école Pointe-des-Chênes ET INNOVATEUR que les exigences juridiques relatives à l'emploi. Vous veillerez à la promotion 
Cette personne travaillera avec un autre professeur dans la salle de des Y aleurs d'entreprise ISO l'équité et l'égalité en MARS ge dotation a 
classe afin de livrer un programme alternatif et livrera un programme NOUS SOMMES relations de travail. L'envergure et le niveau de ve poste exigent le bilinguisme 
modifié à des élèves des niveaux secondaire | et secondaire Il. ACTUELLEMENT À LA (français/anglais) et l'expertise technique avancée généralement acquise au 
RECHERCHE D'UNE cours de plusieurs années d'expérience pratique connexe doublée d'un 
Les candidat.e.s doivent être flexibles et dynamiques. L'expérience PERSONNE ÉNERGIQUE diplôme universitaire ou collégial dans une discipline pertinente. 
d'enseignement dans un programme alternatif est un atout. POUR SE JOINDRE À 


Nous offrons une rémunération des plus concurrentielles, une gamme 
NOTRE ÉQUIPE DU SIÈGE complète d'avantages sociaux et la possibilité de développement personnel 
SOCIAL À REGINA. et professionnel. Pour une évaluation confidentielle de vos compétences, 
veuillez faire parvenir votre curriculum vitae détaillé au plus tard le 
26 septembre 1995, en prenant soin d'indiquer le numéro de dossier 
13-95/96, à : Janet Wightman, Service des ressources humaines, 


LEA | Société du crédit agricole, 1800, rue Hamilton, C.P. 4320, Regina 
Canada ER no. 


NOUS SOUSCRIVONS AUX PRINCIPES DE L'ÉQUITÉ EN MATIÈRE D'EMPLOI. 


Date d'entrée en fonction : le plus tôt possible. 


Veuillez indiquer votre intérêt par écrit en soumettant votre curriculum 
vitae avant le mercredi 27 septembre 1995 à : 


Monsieur Armand St. Hilaire 
École Pointe-des-Chênes 
Case postale 459 
Sainte-Anne (Manitoba) 
ROA 1R0 
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Karine BEAUDETTE 


«CKSB, votre 
poste» 


Il ne reste que quelques 
jours pour voir l'exposition 
Une radio au cœur de sa 
communauté, actuellement 
à la galerie du Centre cultu- 
rel franco-manitobain. 


Fidèle à son titre, l’expo- 
sition montre très bien à 
quel point CKSB doit son 
existence à la communauté 
et à quel point la radio a 
redonné à sa communauté. 
On peut y voir les visages 
des gens qui ont travaillé à 
la mise sur pied du poste, 
jusqu'aux visages derrière 
les voix actuelles de CKSB, 
en passant par un grand 
nombre d’animateurs, de 
journalistes, de techniciens 
et autres qui ont œuvré à la 
radio. Et on peut aussi les 
entendre grâce à des petits 
extraits tirés des archives 
de CKSB. 


L'exposition donne aussi 
un aperçu des différentes 
facettes de la radio: ses 
émissions jeunesse, sa salle 
des nouvelles, son studio 
des années 1950 (et même 
le piano qui y était pour 
accompagner, en direct, les 
artistes locaux), les con- 
cours et les commanditai- 
res, les moments forts de 
l'action communautaire 
comme l'inondation de 
1950, etc. 


On pourrait peut-être 
reprocher à l'exposition de 
trop mettre en valeur le 
passé et d'oublier un peu le 
présent. Mais, finalement, il 
est tout à fait normal que ce 
soit ainsi: une exposition 
créée pour souligner 50 ans 
d'existence doit évidemment 
parler des débuts et de 
l'évolution jusqu'au présent. 


Et de toute façon, ceux 
et celles qui visitent une telle 
exposition ont envie de nos- 
talgie. Ils veulent revoir les 
postes de radio d'antan, les 
pochettes des disques, les 
vieux micros, etc. lIs veulent 
entendre les voix des 
anciens animateurs et les 
vieilles chansons qui les ont 
marqués. 


Une radio au cœur de sa 
communauté réussit très 
bien à nous faire revivre des 
moments marquants dans la 
vie de CKSB. Jusqu'au 25 
septembre. 


CULTUREL 


Dominique Dumais dans Giselle 


«J’ai toujours des images de danse» 


Quand elles sont sur scène, 
dansant, sautillant, tournoyant 
et déployant cette grâce aérien- 
ne qui font leur charme, nous, 
spectateurs conquis, ne pen- 
sons pas à ces années d'effort, 
aux routines quotidiennes, aux 
pieds meurtris à force de faire 
des pointes, aux sacrifices con- 
sentis par les ballerines pour 
atteindre la maîtrise de leur art. 


Et probablement qu’elles non 
plus n'y pensent pas, toutes 
emportées qu'elles sont dans le 
bonheur des mouvements et de la 
musique. Prenez Dominique 
Dumais, par exemple. À 27 ans, 
elle est la deuxième soliste du 
National Ballet of Canada, compa- 
gnie basée à Toronto. 


Née à Alma, au Lac-Saint-Jean, 
où elle a habité jusqu'à l’âge de 
neuf ans, Dominique Dumais a en 
quelque sorte été «kidnappée» par 
la danse! «Toute petite, je compo- 
sais des danses et j'imaginais des 
spectacles, dit-elle. J’ai toujours 
des images de danse. Même 
quand je lis, je vois les choses en 
mouvement», raconte cette balleri- 
ne qui est aussi chorégraphe à ses 
heures. 


Elle avait huit ans quand l'école 
du National Ballet of Canada est 
venue à Chicoutimi. «Mes parents 
m'ont amenée auditionner. J'ai été 
acceptée.» 


Elle passe l'été suivant à 
Toronto, à suivre les cours de 
l'école de ballet. «Mes parents sont 
venus faire du camping à Niagara 
pendant que j'étais à l'école d'été!» 
Elle y est restée. 


«Après la 12e année, j'ai été 
apprentie à la compagnie comme 
telle pendant un an. Ensuite, j'ai 


d Hi 


Dominique Dumais. 


voyagé, pour revenir à la compa- 
gnie», avec laquelle elle danse 


depuis. 


Pendant tout ce temps, ses 
parents étaient au Lac-Saint-Jean 
avec ses trois sœurs. «Quand on 
n’a pas le réconfort de ses parents 


La Division scolaire franco-manitobaine n° 49 
«Apprendre et grandir ensemble» 


La DSFM est à la recherche 


d'un.e enseignant.e à demi-temps (50 %) 
dans le programme alternatif au Collège Louis-Riel. 


Les candidat.e.s doivent être flexibles afin de livrer une programma- 
tion modifiée aux élèves en difficulté d'apprentissage. 


L'entrée en fonction se fera le 2 octobre 1995 ou le plus tôt possible. 


Les personnes intéressées enverront leur demande, accompagnée 
d'un curriculum vitae avant le 28 septembre 1995 à : 


Monsieur Léo Robert, directeur 
Collège Louis-Riel 
585, rue Saint-Jean-Baptiste 
Saint-Boniface (Manitoba) 
R2H 2Y2 


Téléphone : (204) 237-8927 
Télécopieur : (204) 235-0139 


tous les jours, on s'identifie à la 
danse de façon personnelle. Les 
gens de l’école s "occupent très 
bien de nous, mais ça n'a pas tou- 
jours été facile. À la puberté, c'est 
un véritable défi! Mais j'avais le 
caractère et la personnalité pour 
m'en sortir! Et la troupe devient 
notre famille. 


«Le genre de discipline que j'ai, 
c'est quelque chose d'assez valori- 
sant en tant qu'’adolescente. On 
dirait que les jeunes n'ont plus ça, 
maintenant. Nous, on avait des 
objectifs personnels et même si 
notre route devait changer plus 
tard, on savait ce que cette discipli- 
ne pouvait nous apporter. Je trou- 
ve dommage que le sens de la dis- 
cipline ne soit pas davantage valo- 
risé de nos jours.» 


Dominique Dumais a appris 
l'anglais peu à peu, à mesure 
qu'elle se plongeait dans le milieu 
de la danse de Toronto. «Après 
trois mois, se souvient-elle, mon 
père m'entendait rêver en anglais!» 


«Toronto, dit-elle, ç'a été très 
bien pour moi. Quand j'ai commen- 
cé à faire mes propres chorégra- 


phies, par exemple, j'ai pu utiliser 
les danseurs de la Compagnie. Je 
me sens confortable et acceptée 
dans le milieu de la danse. Même 
si Toronto a ses côtés conserva- 
teurs, je sens que mon travail est 
accepté.» 


Réaliser ses propres chorégra- 
phies lui permet d’avoir un plus 
grand contrôle de la création, 
d'initier des projets. «Ce n'est pas 
classique, c'est plutôt une expres- 
sion personnelle», dit-elle. 
Jusqu'ici, elle a participé aux ate- 
liers de chorégraphies de sa com- 
pagnie, et au Festival de danse 
des artistes indépendants (FIDA), 
où son travail est très bien accueilli. 


À Winnipeg, les 25, 26 et 27 
septembre, elle fera partie de la 
distribution de Giselle, que The 
national Ballet of Canada n'a pas 
présenté depuis longtemps dans 
l'Ouest canadien.(1) 


Ce ballet très romantique racon- 
te l'histoire d'une jeune paysanne, 
Giselle, qui tombe amoureuse d'un 
homme sans savoir qu'il est de 
descendance royale et qu'il est 
déjà fiancé à une autre. Ce prince, 
Albrecht, venu à la campagne 
«s'amuser un peu avec les jeunes 
paysannes», se laisse prendr2 au 
charme de Giselle mais ne lui 
avoue pas son amour. Apprenant 
qu'il est fiancé, cette dernière meurt 
et c'est la fin du premier acte. 


Dominique Dumais entre en 
scène au second acte. «Je joue 
Myrtha, la reine des Willies, les 
esprits diaboliques des femmes qui 
ont été trahies par leur amour et 
qui en sont mortes de douleur. 
Chaque soir, elles prennent pos- 
session d'une clairière et torturent 
les hommes qui s'y aventurent en 
les obligeant à danser jusqu'à ce 
qu'ils en meurent. C'est leur revan- 
che.» 


Mais Giselle protégera Albrecht 
qui s’est aventuré dans la clairière 
et l’aube apparaîtra avant qu'il ne 
meure. C'est le triomphe du bien 
sur le mal, de l'amour sur la haine, 
du pardon sur la vengeance. 


Dominique Dumais interprétera 
le rôle de Myrtha lors de la repré- 
sentation du 26 septembre. Le 25, 
elle personnifiera Bathilde, la fian- 
cée du prince. Le 27 septembre, le 
rôle titre de Giselle sera dansé par 
une autre des ballerines franco- 
phones de la troupe, Martine Lamy. 


Sylviane LANTHIER 


(1) Giselle est une présentation du Ballet 
royal de Winnipeg. Les représentations ont lieu 
à la salle du Centenaire. Renseignements et 
billets au 956-2792 ou au 1-800-667-4792. 


NOUS SAVONS QUE C'EST IMPORTANT POUR VOUS DE CONNAÎTRE LES DERNIÈRES NOUVELLES. 
C'EST TOUT AUSSI IMPORTANT POUR NOUS DE VOUS LIVRER, EN DÉTAILS ET SANS DÉLAI, TOUTE 
L'INFORMATION SUR LES ÉVÉNEMENTS QUI VOUS TOUCHENT DE PRÈS. 


Le jeudi 28 septembre, édition d'une heure : 
LE COLLOQUE GABRIELLE ROY 


MANITOBA 
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Les Rendez-Vous 


MUSIQUE 


% À l'affiche du Foyer du Centre cultu- 
rel franco-manitobain (340, Provencher, 
233-8972): Earl MacDonald le 22 


septembre; En éclosion le 23 septem- 
bre; Steve Hamilton au Mârdi Jazz le 26 
septembre; Les Louis Boys les 28 et 29 
septembre; et Earl MacDonald au Märdi 
Jazz le 3 octobre. Entrée gratuite (sauf 
En éclosion: 3 $). 


% Le trio de jazz Leonard Shaw 
donne un spectacle au Pockets (171, 
McDermot) les 22 et 23 septembre. Le 


DIVISION DE L'ÉDUCATION 
PERMANENTE 


RE 
COLLÈGE UNIVERSITAIRE DE SAINT-BONIFACE 


Le stress et le burn-out 
dans le milieu de travail 


Animé par madame Charlotte Hébert 


Cet atelier vous permettra d'examiner de façon détaillée les 
sources personnelles et interpersonnelles de stress. 


Vous apprendrez à en reconnaître les signes avant-coureurs 


et les symptômes. 


Des façons pratiques de gérer le stress seront examinées en 
profondeur afin de vous permettre d'éviter l'épuisement 
professionnel et de garder un bon équilibre entre le travail et 


la vie personnelle. 


Date : le vendredi 13 octobre dd8h30à 15h 
Frais d’inscription : 75 $ + 5,25 $ TPS 


Date limite d’inscription : le 29 septembre 


Pour de plus amples renseignements, veuillez communiquer 
avec la Division de l'éducation permanente au 233-0210. 


200, AVENUE DE LA CATHÉDRALE 
SAINT-BONIFACE (MANITOBA) R2H OH7 


(204) 233-0210 


Vous êtes invité(e) 
aux portes ouvertes 
de Radio-Canada/CBC 


Le dimanche 1€" octobre 


CULTUREL 


saxophoniste et claviériste de Guess 
Who sera accompagné de Dave 
Maurakis (Acoustically Inclined) et du 
batteur Craig Kaleal. Info: 453-0015. 

% L'Orchestre symphonique de Winni- 
peg présente: Russian Legends le 
samedi 23 septembre à 20 h; Andrew 
Lloyd Webber: Music of the Nightles 
28 et 30 septembre à 20 h et le 1er octo- 
bre à 14h; /n London Town (pièces de 
compositeurs anglais) le vendredi 29 
septembre à 20 h. À la salle du 
Centenaire (555, Main) Info: 949-3999. 


# L'Orchestre de chambre du Manito- 
ba entame sa saison avec un premier 
concert le mardi 26 septembre mettant en 
vedette le tromboniste Christian Lindberg. 
Au programme: Arvo Pärt, Paul Hinde- 
mith, Michael Haydn, Sara Turner et 
Mozart. À l'église unie Westminster (745, 


Westminster) à 20 h. Info: 783-7377. 
EXPOSITIONS 


% À la galerie du CCFM: l'exposition 
Une radio au cœur de sa communauté, 
qui souligne le début de la 50e saison de 
CKSB. Jusqu'au 25 septembre. 


% À la galerie de l'Alliance française 
(934, av. Corydon): Portraits, une exposi- 
tion de photographies par Carlos Freire. 
Jusqu'au 5 octobre. 


% À la galerie Main /Access (100, rue 
Arthur): Thesis Exhibition de l'école des 
beaux-arts de l'Université du Manitoba. 
Jusqu'au 7 octobre. 


Au musée de l'Homme et de la Natu- 
re (190, Rupert): une exposition de 50 
courtepointes anciennes de la Nou- 
velle-Ecosse. Du 26 septembre au 29 
octobre. 


photo: Karine Beaudette 


L'exposition Une radio au cœur de sa communauté à la galerie du 


Centre culturel franco-manitobain. 


% Au Musée des beaux-arts (300, 
Memorial), entre autres: Historical Por- 
traits of Manitoba et Women's Art/ 


T'es parent avec qui, toi? 


Bonjour! Je m'appelle 
Dominic Réal Richard 
Dumesnil. 


Je suis né le 31 mars 1995 
à l'Hôpital Victoria de 
Winnipeg. Je pesais 7 livres 
et 12 onces et mesurais 21 
pouces et quart. Je suis le 
premier enfant de René et 
Sylvie (Brindle) Dumesnil. 


Mes grands-parents sont 
Réal et Jeannine (Laramée) 
Brindle et Richard et 


Lorraine (Lemoine) Dumesnil. On habite tous à La 


Broquerie. 


Mes arrière-grands-parents sont Ida Laramée de La 
Broquerie, Armand et Germaine Brindle de Warwick 
(Québec) et Ida Lemoine de Sainte-Agathe. 


Women's Lives. Jusqu'au 15 octobre. 


% Le groupe d'artistes Printmakers Ten 
propose son exposition annuelle d'es- 
tampes et de gravures au conservatoire 
Assiniboine. Jusqu'au 30 septembre. Info: 
254-8501. 


EN FAMILLE 


% Le Centre Fort Whyte (1961, route 
McCreary) propose: un atelier sur les 
canards le samedi 23 septembre à 14 h; 
et le 24 septembre, une présentation sur 
l'agriculture d'antan de 11hà 16het 
un atelier pour toute la famille portant sur 
la survie dans la nature de 12h à 15h. 
De plus, un atelier sur les fleurs 
séchées le mercredi 27 septembre de 
18h 30 à 21 h 30. Info: 989-8355. 


% Au Musée des enfants (45, route 


Forks Market), on explore le thème des 
trésors en septembre. Info: 956-KIDS. 


Sélection recueillie par 
Karine BEAUDETTE 


INTERNET à volonté! 


Ils sont fous chez Solutions Internet Inc. 
19,95 $ 7/7j 24/24h 


Tarif mensuel pour un accès illimité à tous les services 
INTERNET (FTP, Gopher, Wais, IRC, Courrier électronique 
(Email), Web...). 


(204) 982-1060 


de9hà17h 
au 541, avenue Portage à Winnipeg 


Jeux, spectacles, visites, concerts 
pour les petits et les grands 
vous attendent! 


http://www.solutions.net 


Les animateurs de CKSB 
et de la télévision seront sur place. 


UNE ACTIVITÉ POUR TOUTE 
LA FAMILLE! 


SRC Manitoba 


2-310, avenue Nairn 
Winnipeg (Manitoba) Canada 
R2L 0W9 

Tél.: (204) 982-1060 

Fax: (204) 982-1070 
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est à la recherche d'un.e 
RÉCEPTIONNISTE 
à temps partiel 
(durant la journée, en soirée 
et les fins de semaine) 


nt 

\\ 

D a 
{\ 

Fonctions : 


- responsable des appels téléphoniques, fournir 
des renseignements aux visiteurs et aux clients du 


Ccfm, dactylographie,vente de billets et autres 
Exigences : 
- bonne connaissance des deux langues officielles, 
parlées et écrites 
- relations interpersonnelles, entregent 
- faire preuve d'initiative 
- bonne connaissance des ordinateurs (Macintosh) 
Entrée en fonction : au début octobre 1995 
Faites parvenir votre curriculum vitae avant 
le 27 septembre 1995 au : 
Chef des services administratifs 
Centre culturel franco-manitobain 
340, boulevard Provencher 
Saint-Boniface (MB) R2H OG7 


POUR MIE 


A y / 
ET. Ge 
“i 7 


LES CENTRES D'EMPLOI ET LES CENTRES DE 
SERVICES AUX CLIENTS SE TRANSFORMENT EN 
CENTRES DE RESSOURCES HUMAINES DU CANADA. 


Vous pourrez bientôt entrer en contact plus facilement avec nous pour 
obtenir de l'aide ou de l'information: 
+ si vous êtes à la recherche d'un emploi, de nouvelles 
perspectives de carrière ou si vous désirez vous recycler; 
+ si vous désirez faire une demande d'assurance-chômage, 
de pension fédérale ou de pension d'invalidité. 


PLUS DE SERVICES, PLUS DE POINTS D'ACCÈS. 


Au cours des trois prochaines années, de nouveaux services vous 
permettront d'obtenir de l'information ou de l'aide plus facilement 

et rapidement. Vous pourrez vous adresser en personne à des 
employés qualifiés pour de l'aide individuelle et du service personnalisé 
dans près de 300 Centres de ressources humaines du Canada. Vous 
pourrez aussi choisir une des options de service suivantes: 


Ex 


Développement des 


ON S’AMÉLIORE 
X VOUS SERVIR. 


CULTUREL 


Le 23 septembre au Foyer du CCFM 


La série En éclosion 


La série de spectacles musi- 
caux En éclosion recommence 
dès ce samedi 23 septembre au 
Foyer du Centre culturel franco- 
manitobain (CCFM). Pour une 
quatrième saison de suite, les 
spectacles mettent en vedette 
quatre chanteurs ou chanteuses 
et un musicien par soir (1). 


En éclosion change légèrement 
de format cette année: les artistes 
chantent trois chansons chacun au 
lieu de quatre et seront interviewés 
sur scène. Les spectacles seront 
ensuite diffusés à Radio-Canada 
les samedis matins à 10 h, dans le 
style d’un mini-spectacle consacré 
à chaque artiste. 


Par contre, la série ne change 
pas de mandat. Le but est encore de 
faire découvrir des nouveaux talents 
ou de redécouvrir des “vétérans” de 


En 
LS 
= 


«les points d'accès locaux situés dans des bibliothèques ou 


hôtels de ville; 


+ votre téléphone ou ordinateur personnel; 
. les nouveaux kiosques électroniques dotés de terminaux 
libre-service situés dans des points d'accès pratiques. 
Une personne ressource sera disponible pour vous aider à utiliser 


ces nouveaux services. 


QUELS AVANTAGES VOUS APPORTENT CES 


AMÉLIORATIONS ? 


Grâce aux nouvelles technologies, les files d'attente seront moins 
longues, le temps de service sera plus rapide et vos frustrations, 
moins grandes. De plus, le coût pour les contribuables sera réduit. 
Le gouvernement fédéral évolue pour mieux répondre à vos besoins. 


Nous serons toujours là pour vous. 


Pour plus de renseignements ou pour nous faire part de vos 
commentaires composez le 1 800 276-7655 ou ATME 1 800 465-7735. 


Human Resources 
ressources humaines Canada Development Canada 


la chanson et de leur permettre 
d'acquérir de l'expérience sur scène. 


Les quatre artistes qui se pré- 
senteront le 23 septembre sont: 
Janine Gobeil, Annick Brémault, 
Paul Lachance et Marie-Claude 
McDonald, avec le musicien invité 
Daniel Roy, percussionniste. lIs 
seront accompagnés de l'orchestre 
maison du CCFM composé de 


David Larocque, Gilles Fournier, 
Michelle Grégoire et Gaétan 
Larochelle. 


Les prochains spectacles auront 
lieu le dernier samedi des mois 
d'octobre, de novembre, de janvier 
et de février. 

K.B. 

(1) Frais d'entrée: 3 $. 


E SAINT-LAZARE 


Après l’inondation… 


Le Village de Saint-Lazare 
s’affaire encore à réparer les 
dégâts de l’inondation du prin- 
temps dernier avant l'arrivée de 
l'hiver. 


+ 


Canada 


«On veut construire une rue 
permanente sur la digue, explique 
l'administrateur Claude Chartier. 
C'est dans les plans du village, 
mais avec l'inondation, on n'a pas 
eu la chance de le faire cet été.» 


Le Village a tout de même réus- 
si à se débarrasser des sacs de 
sable, à ramener l'équipement em- 
prunté et à payer une partie des 
factures. «On a reçu des fonds de 
l'Organisation des mesures d'ur- 
gence, mais il faut encore que je 
fasse des demandes auprès de la 
province pour d’autres fonds.» 


Par ailleurs, l'administrateur 
acceptera les candidatures pour 
les élections municipales du 25 
octobre seulement entre le 27 sep- 
tembre et le 3 octobre. «Ça laisse 
le temps aux gens d'y penser sé- 
rieusement. Pour le Village, je n'ai 
encore rien entendu.» 


K.B. 


Rectificatif 


Certains auront noté, dans 
l'édition du 8 au 14 septembre, 
les dates auxquelles le Kidsport 
Fund recueillera de l’'équipe- 
ment sportif pour venir en aide 
aux enfants moins favorisés. 
Une erreur s'est glissée parmi 
ces dates et ces endroits. Voici 
donc le bon horaire: 


Du 28 septembre au 1er 
octobre au lieu historique La 
Fourche à Winnipeg 


Du 14 au 14 octobre au 
Shoppers Mall à Brandon 


Toutes les stations de police 
de la ville de Winnnipeg 
recueilleront de l'équipement 
jusqu'à la mi-octobre. 


La plupart des centres de la 
Gendarmerie royale du Canada 
en province jusqu'à la mi-octobre. 


Prière 
au Sacré-Coeur 


Que le Sacré-Coeur de Jésus 
soit loué, adoré et glorifié à 
travers le monde pour des 
siècles et des siècles, Amen. 


Dites cette prière six fois par 
jour pendant neuf jours et vos 
prières seront exaucées même 
si cela semble impossible. 
N'oubliez pas de remercier le 
Sacré-Coeur avec promesse 
de publication quand les 
faveurs seront obtenues. Re- 
merciements au Sacré-Coeur 
pour faveur obtenue. 

L.C.G. 
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SRC 49 


Du lundi au vendredi de 5 h 00 à 15 h 00 


6h05 Les Animaux du bois de Qual' Sous 12h00 
6h30 Bon matin 12h30 
9h00 Les chatouilles du matin 13h00 
9h01 Pacha et les chats 14h00 
9h15 lris le gentil professeur 
9h30 La maison de Ouimzie (lundi et 15h00 
mardi) 
Johnson et ses amis (mercredi 
au vendredi) 
10h00 Babar 
10h30 Olives et papayes 
11h00 Christiane Charette en direct 
PT TT EE Lundi... 
16h00 0340 20h00 
16h01 La ribambelle 21h00 
16h25 0340 21h25 
16h30 Bêtes pas bêtes+ 22h00 
16h56 0340 22h30 
17h00 Watatatow 22h55 
17h30 Que le meilleur gagne 23h00 
18h00 Manitoba ce soir 23h30 
18h29 La petite vie 23h95 
19h00 À nous deux! 1h10 
Sn nn Men inoesntroteteotersor tee Mardi... 
16h00 0340 20h00 
16h01 La ribambelle 21h00 
16h25 0340 21h25 
16h30 Océane 22h00 
16h50 0340 22h30 
17h00 Watatatow 22h55 
17h30 Séjour à Londres 23h00 
18h00 Manitoba ce soir 23h30 
18h29 La facture 0h15 
19h00 Scoop 
RTE ET TE NT NTI E Mercredi 
16h00 0340 19h00 
16h01 La ribambelle 20h00 
16h25 0340 21h00 
16h30 L'Infernale machine du Dr V 21h25 
16h56 0340 22h00 
17h00 Watatatow 22h30 
17h30 Hommage à une auteure 22h55 
manitobaine 23h00 
18h00 Manitoba ce soir 23h30 
18h29 Moi et l'autre 1h40 
sneheeenetnéseesneneseeosoneneeneotonnobeoneeee Jeudi 
16h00 0340 22h00 
16h01 La ribambelle 23h00 
16h25 0340 23h25 
16h30 Les Twist 23h30 
16h50 0340 > 0h30 
17h00 Watatatow 
17h30 Que le meilleur gagne 
18h00 Manitoba ce soir 
18h59 Zap 
20h00 Suspect numéro 1 
21h00 Le téléjournal 1h30 
21h25 Le point 
snsneeetenensesenonetonseeenononssnononee Vendredi …. 
16h00 0340 22h55 
16h01 La ribambelle 23h25 
16h25 0340 23h50 
16h30 Sur la piste 23h55 
16h55 0340 > 0h25 
17h00 Fais-moi peur! 
17h30 Que le meilleur gagne 
18h00 Manitoba ce soir 
18h30 Autostop 
19h00 Le baseball Labatt 50 des Expos 
22h00 Le téléjournal 
22h25 Le point médias 1h50 
SN nent ie eee ter eepers ere Samedi... 
7h0% Les contes du chat perché 16h30 
7h30 Richard Scarry 17h00 
8h00 Bouledogue Bazar 17h20 
8h01 Clyde 18h00 
8h25 Aladdin 18h30 
8h45  Bouledogue Bazar 21h30 
9h20 La bande à Dingo 21h50 
9h45 La bande à Picsou 22h15 
10h10 Tiny Toons > 23h15 
10h30 Bouledogue Bazar 
10h35 lznogoud 
11h00 Génies en herbe junior 
11h30 Les pieds dans les plats 
12h00 L'accent francophone 
13h00 L'Univers des sports 
15h00 Parfums d'Italie 
15h30 Autostop 
16h00 Perfecto 0h50 
din men td sep tel seen ne ssn os phenee Dimanche 
7h01 Winnie l'ourson 16h00 
7h25 L'île aux ours 17h00 
7h40  Budgjie, le petit hélicoptère 18h00 
8h02 La petite sirène 18h15 
8h25  Raconte-moi une chanson 19h00 
8h50 Doug 
9h00  Bouledogue Bazar 21h30 
9h15 Manigances 21h50 
9h45  Parcelles de soleil 22h15 
10h00 Le jour du Seigneur > 22h45 
11h00 Point de presse 
11h30 Scully rencontre 
12h00 La semaine verte 
13h00 Second regard 
13h30 En toute liberté 
14h00 Horizons 
15h00 Faites vos gammes 1h15 
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Le midi 

Christiane Charette en direct 
Louvain à la carte 

Les p'tits bonheurs de 
Clémence 

Les contes d'Avonlea (lundi) 
Au nord du 60e (mardi) 

Les meilleures intentions (mercredi) 
Sherlock Holmes et l'éloile 
d'Afrique (jeudi) 
Chäteauvallon (vendredi) 


Enjeux 

Le téléjournal 

Le point 

Manitoba ce soir 

Les nouvelles du sport 

La météo 

4 et demi... 

La politique fédérale 

Les Grands Prix de Formule | 
Fin des émissions 


Les héritiers Duval 

Le téléjournal 

Le point 

Manitoba ce soir 

Les nouvelles du sport 
La météo 

C'est juste une farce! 
Découverte 

Fin des émissions 


Sous un ciel variable 
Jalna 

Le téléjournal 

Le point 

Manitoba ce soir 

Les nouvelles du sport 
La météo 

L'enfer c'est nous autres 
Vues d'ici 

Fin des émissions 


Manitoba ce soir 

Les nouvelles du sport 

La météo 

L'Ecuyer 

Cinéma: Le lieu du crime. Fr. 

1986. Mélodrame policier. L'arrivée 
prison 


dvorcée en pleine crise affective. 
Fin des émissions 


Manitoba ce soir 

Les nouvelles du sport 

La météo 

Des jardins d'aujourd'hui 

Cinéma: V.1. Warshawski, un privé 

en escarpins.E.-U. 1991. Comédie 

dramatique. Une détective privée, 

VI. Warshawski, enquête sur la 

mort d'un ex-joueur de hockey qui 

lui a confié la garde de sa fille 
heures avant de mourir. 

in des émissions 


Simplement, la vie 

Le téléjournal 

Raison passion 

Country centre-ville 

Le baseball Labatt 50 des Expos 
Le téléjournal 

Les nouvelles du sport 

Chapeau melon et bottes de cuir 
Ték-sélection: 


Sous la couverture 

La course destination monde 
Le téléjournal 

Découverte 

Les beaux dimanches: Gala 
des Prix Gémeaux 

Le téléjournal 

Le point 

Les nouvelles du sport 
Ciné-dub: Le Premier siècle. Fr. 
1946. Décumentaire. Reconst- 
tution de la naissance du cinéma, 
depuis le germe de da 
animée modeme jusqu'à ce qui fut 
longtemps considéré comme la 


Fin des émissions 


ssossssse.se 


IA 2 


Du lundi au vendredi de 5 h 00 à 15 h 00 


5h00 
8h00 
8h00 
9h30 
10h00 
10h30 


Salut, bonjour! 10h45 Première ligne 
Bla bla bla 12h30 Les feux de l'amour 
Top modèles 13h30 Bibi et Geneviève. 
Aimer 14h00 Santa Barbara 
Bon appétit 15h00 Claire Lamarche 
La vie à Montréal 
Mongrain 20h00 Les machos 
Le TVA, édition 18 heures 21h00 Cha ba da 
Piment fort 22h00 Le TVA, édition réseau & TVA 
Là tu parles! sports 
Fleurs et jardins 23h02 Astro Jojo 
Alerte à Malibu 23h59 Fermeture 
Die tete teen teteeeser es 0r10000 MAO eremnenrenns 
Mongrain 23h02 Astro Jojo 
Le TVA, édition 18 heures  }»> 23h59 Ciné-lune: Au bout du 
Piment fort rouleau. Fr. 1988. Drame 
Chambres en ville policier. Un homme d'affaires 


La misère des riches 1 photographe de presse de 

Cha ba da retrouver l'assassin de son 

Le TVA, édition réseau & TVA fils. 

sports 1h59 Fermeture 
Minima entité Mercredi 

Mongrain 23h06 Astro Jojo 

Le TVA, édition 18 heures > 0h34  Ciné-une: Haute tension: 

Piment fort Nandy. Fr. 1990. Drame. Une 

La poule aux œufs d'or architecte célèbre est confrontée 

Ent'Cadieux à une série d'incidents 

Qui vive mystérieux qui semblent être 

Montréal, ville ouverte reliés à un événement tragique 

Cha ba da de son enfance. 

Le TVA, édition réseau & TVA 1h34 Fermeture 

sports 

Jeudi 


Le TVA, édition 18 heures > 23h02 Ciné-lune: La boutique de 
Piment fort l'orfèvre. It. 1988. Drame de 
Beverly Hills 90210 mœurs. L'histoire de quelques 
Je te salue Marie couples sert d'illustration aux 
Les ailes de la mode conditions du bonheur 
Claire Lamarche conjugal. 
Cha ba da 1h02 Fermeture 
Le TVA, édition réseau & TVA 
CRT ET TETE Vendredi... 
Mongrain 22h00 Le TVA, édition réseau & TVA 
Le TVA, édition 18 heures sports 
Piment fort > 23h05 Ciné-lune: Itinéraire d'un 
Fort Boyard enfant gâté. Fr. 1988. 
Cinéma du vendredi: Shout. Comédie dramatique. Un 
Am. 1991. Drame de mœurs. homme dans la cinquantaine 
Un jeune orphelin placé dans abandonne famille et travail et 
une maison d'accueil pour se fait passer pour mort afin 
arçons tombe amoureux de de courir l'aventure autour du 
la fille du très autoritaire monde. 
directeur de l'endroit. 1h35 Astro Jojo 
Cha ba da 2h05 Fermeture 
Nain Samedi... 
Astro Jojo d'un ph du sport écrasé par 
Salut, bonjour! un chauflard qui a pris la luite. 
Fleurs et jardins 19h30 Ciné-extra: Body Snatchers. 
Les ailes de la mode >» Am. 1998. Drame fantastique. 
Bibi et Geneviève Venue vivre sur une base mili- 
Libre-échange taire avec sa famille, une adoles- 
Vos élus cente y découvre que des extra- 
Championnat des quilles terrestres éliminent les humains 
Bugs Bunny après avoir imité leur apparence. 
Ciné-maximum: Compte sur 21h30 Benny Hill 
moi 22h00 Le TVA, édition réseau & TVA 
Ciné-maximum: Les fusils du sports 
désert > 23h01 Ciné-lune: Patsy Cline: Rêves 
Vidéo rock détente et destin. Can. 1984, Drame de 
L'arche de Noé mœurs. Un instructeur sportif, 
Canada sur deux roues en vacances dans une région 
Le TVA, édition 18 heures du Nord du Québec, est en 
Ciné-Columbo: Un seul suffira. butte à l'hostilité d'un trio de 
Am. 1992. Drame policier. Un désœuvrés. 
policier füté enquête sur la mort 1h31 Fermeture 
ethnie t one eneps ts csete tresses Dimanche... 
Salut, bonjour! 18h00 JE. 
Vision mondiale 19h00 Cinéma néon: À propos 
Bibi et Geneviève d'Henry. Am. 1991. Drame 
Finances psychologique. Après un 
Complètement marteau accident qui l'a rendu amnésique, 
Bon dimanche un avocat cynique reprend sa vie 
Ciné-maximum: L'amour professionnelle et familiale avec 
dans de beaux draps de meilleurs sentiments. 
Motocross Valvoline de 21h00 L'événement 
ontréal 22h00 Le TVA, édition réseau & TVA 
communiquer sports 
Les dinosaures 22h50 Complètement marteau 
Vins et fromages 23h19 Finances 
Automag plus 23h48 Astro Jojo 


Le match de la vie 


Mongrain 


Le TVA, édition 18 heures 
Drôle de vidéo 


douteux charge un ancien 


sports 


0h18 Vision mondiale 
1h18 Fermeture 


Daniel Vézina et Josée 
Blanchette 


Olives et papayes 


du lundi au vendredi à 10 h 30 
à la SRC 
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LA TÉLÉVISION 
INTERMATIONALE 


Du lundi au vendredi de 5 h 00 à 15 h 30 


6h30 


8h00 


8h30 


9h00 
9h30 


10h00 
10h25 


Ne manquez pas l'horaire télé complet dans FWINNPEG SIN du dimanche. 


LA LIBERTÉ, la Semaine du 22 au 28 septembre 1995 


Télématin 

Femmes d'Afrique (lundi) 
Évasion (mardi) 

Plaisir de lire (mercredi) 
Fleurs et jardins (jeudi) 
Méditerranéo (vendredi) 
Jours de guerre (lundi) 
La route des vacances (mardi 
au vendredi) 

Des chiffres et des lettres 
(mardi au vendredi) 

7 sur 7 (lundi) 

À communiquer (mardi) 
Contact (mercredi) 
Découverte (jeudi) 
Sciences 5 (vendredi) 
Génies en herbe (jeudi) 
Athènes, à la recherche de la 
cité perdue (lundi) 

La chance aux chansons 
(mardi au vendredi) 


Journal télévisé de FR3 

Gourmandises (lundi au jeudi) 15h30 
nn ihnn tie rt(es Lundi. 
Journal télévisé suisse 21h05 


12h00 


13h00 
13h15 
13h30 
13h35 
14h00 
14h30 


15h00 


Régions gourmades (vendredi) 
Célimare, le bien-aimé (lundi) 
Bouillon de culture (mardi) 
Bas les masques (mercredi) 
Splendeurs et misères des 
courtisanes (jeudi) 

Rêves d'Afrique (vendredi) 
Check-up (jeudi) 

La corruptrice (vendredi) 
Autant sevoir (mercredi) 
Tell quel (mardi) 

Autant savoir (lundi) 

Temps présent (mercredi) 
Evasion (lundi) 

L'hebdo (mardi) 

Paris Lumières (lundi, 
mercredi, jeudi et vendredi) 
En toute liberté (lundi) 
Plaisir de lire (mardi) 
Découverte (mercredi) 

In vite vita (jeudi) 

Magellan (vendredi) 
Pyramide 


Paris lumières 


Les carnets du bourlingueur 21h30 Journal télévisé belge 
Espace francophone 22h00 Visions d'Amérique 
Gourmandises 22h15 Studio Gabriel 

Visions d'Amérique 23h00 Le cercle de minuit 

Journal télévisé de FR2 Oh15 Musique classique 

L'hebdo 0h30 Collection de la mémoire longue 
Bas les masques 1h30 La méthode Victor 

Autant savoir 1h45 RFI 

TRN sef tte M TETE MAO mmnnnntessnennnse 
Journal télévisé suisse 21h00 Paris lumières 

Mediterranéo 21h30 Journal télévisé belge 

Des chiffres et des lettres 22h00 Visions d'Amérique 
Gourmandises 22h15 Studio Gabriel 

Visions d'Amérique 23h00 Connaissance de la science 
Journal télévisé de FR2 0h00 Femmes d'Islam 

Temps présent 1h20 La méthode Victor 

La corruptrice 1h35 RFI 

MORT TT Mercredi 
Journal télévisé suisse 21h00 Paris lumières 

Fleurs et jardins 21h30 Journal télévisé belge 

Des chiffres et des lettres 22h00 Visions d'Amérique 
Gourmandises 22h15 Studio Gabriel 

Visions d'Amérique 23h00 Géopolis 

Journal télévisé de FR2 0h00 Jours de guerre 

Envoyé spécial 0h55 La méthode Victor 
Splendeurs et misères des 1h20 RFI 

courtisanes 

PRONONCE DOUQT :...nnenne 
Journal télévisé suisse 21h30 Journal télévisé belge 
Outremers 22h00 Visions d'Amérique 

Des chiffres et des lettres 22h15 Studio Gabriel 
Gourmandises 23h00 Athènes, à la recherche de la 
Visions d'Amérique cité perdue 

Journal télévisé de FR2 0h00 La corruptrice 

Rêves d'Afrique 1h30 La méthode Victor 

Taratata 1h45 RFI 

Paris lumières 

POTTER TEE Vendredi... 
Journal télévisé suisse 21h00 Paris lumières 

Revue de presse canadienne 21h30 Journal télévisé belge 

Clip postal 22h00 Revue de presse canadienne 
Des chiffres et des lettres 22h05 Visions d'Amérique 
Gourmandises 22h15 Studio Gabriel 

Visions d'Amérique 23h00 Le cercle de minuit 

Journal télévisé de FR2 0h15 Taratata 

Thalassa 1h25 La méthode Victor 

Femmes d'Islam 1h40 RFI 

On aura tout vu! 

PTT ONE NEIL Samedi... 
Découverte 17h45 Visions d'Amérique 
Champion's 95 18h00 Journal télévisé de FR2 
Expédition pêche 18h30 Les FrancoFolies de Montréal 
Intervilles 19h00 Concert d'Alain Souchon 
On aura tout vu! 20h15 KMO 

Clip postal 21h00 Bon week-end 

Journal télévisé de FR3 21h30 Journal télévisé belge 

7 jours en Afrique 22h00 Visions d'Amérique 

Savoir plus 22h15 Sortie libre 

Y'a pas match 23h00 Le cercle de minuit 

Reflets 0h15 Les carnets du bourlingueur 
Le jardin des bêtes 0h45 Espace francophone 
Journal télévisé suisse 1h10 La méthode Victor 
Thalassa 1h25 RFI 

Régions gourmandes 

vneeneesesnenérenenenenees Dimanche 

Rendez-vous à l'annexe 16h00 Journal télévisé suisse 
Reflets 16h30 30 millions d'amis 

In Vite Vita 17h30 L'école des fans 

L'école des fans- 17h45 Visions d'Amérique 

Régions gourmandes 18h00 Journal télévisé de FR2 
Faites vos gammes 18h30 7 sur 7 

Concours musical international 19h30 Bouillon de culture 

reine Élisabeth de Belgique 21h00 Tell quel 

Musique classique 21h30 Journal télévisé belge 
Journal télévisé de FR3 22h00 Visions d'Amérique 

Le jardin des bêtes 22h15 En toute liberté 

Le forum des temps modernes 23h00 Le cercle de minuit 

Ah! Quels titres 0h15 Viva 

La quarantaine rugissante 1h00 La méthode Victor 
Outremers 1h15 RFI 


Les FrancoFolies de Montréal 


Abonnement : 632-8506 


Il y a 50 ans, Bonheur d'occasion 


Enseignante, comédienne, journaliste, écrivaine: Gabrielle Roy a longtemps cherché sa voie avant de devenir l'un des auteurs les plus 
importants du Canada, français et anglais. À l'occasion du colloque international consacré à Gabrielle Roy et célébrant le 50e anniversaire 
de la publication de son premier roman, La Liberté a préparé les quelques articles des pages qui suivent et rencontré des gens qui ont 
connu la romancière, histoire de rappeler en quoi elle a marqué le Manitoba. 


Le roman qui a ta sa vie 


a publication de Bonheur 
L d'occasion a marqué un 

jalon dans la littérature 
canadienne, d'expression fran- 
çaise comme anglaise. Au 
Québec, c'est «le premier texte 
sur la ville qui soit aussi réussi 
et qui présente la réalité de 
façon aussi complète», explique 
François Ricard, professeur de 
littérature à l'Université Laval et 
biographe de la romancière. 


Pour le Canada anglais, «c'est 
une œuvre très enracinée dans la 
réalité canadienne, mais qui est en 
même temps très universelle», jus- 
tement le genre d'œuvre dont avait 
besoin le nationalisme canadien 
naissant. 


Beaucoup d'écrivains qui ont 
émergé au cours des années 
soixante doivent leur modernité à 
l'exemple que fut Bonheur d'occa- 
sion. Mais si ce roman a boulever- 
sé la littérature d'ici, il a carrément 
«tout changé» dans la vie de son 
auteure. 


Bonheur d'occasion paraît 
d’abord à Montréal en juin 1945. «il 
ne reste pas beaucoup de docu- 
mentation sur la vie de Gabrielle 
Roy avant son mariage en 1947, 
explique François Ricard. Elle 
déménageait constamment, elle ne 
gardait rien. Ce qu'on sait, c'est 
qu'elle a probablement terminé la 
rédaction de Bonheur d'occasion à 
l'été de 1944, et qu'elle l'aurait 
commencé en 41 ou en 42. Elle a 
probablement fait deux versions.» 


[A 
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Winnipeg 
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A CIO DIR OUIATAONN 


GAB RIELLE ROY 


DONATION 
MUSÉE 


JLLÈGE UNIVERSITAIRE 
DE SAINT-BONIFACE 


À cette époque, Gabrielle Roy, 
qui est revenue d'un séjour de 
deux ans en Europe, travaille 
d'arrache-pied pour se faire con- 
naître, publie des nouvelles dans 
des magazines et fait du journalis- 
me, notamment pour le Bulletin 
des agriculteurs. 


Son premier roman obtient du 
succès à Montréal et est acheté 
par un éditeur new-yorkais qui le 
fait traduire. «Pendant ce temps, 
un club de livres, le Litterary Guild 
of America, le choisit Book of the 
Month en mai 46. Quand le roman 
paraît en anglais, il obtient un suc- 
cès comme on n'en avait jamais vu 
pour un roman québécois ou cana- 
dien.» Le roman sera traduit en 
une dizaine de langues. 


«Gabrielle Roy avait quitté le 
Manitoba en 1937 dans le but de 
devenir comédienne, rappelle 
François Ricard. Avec le succès de 
Bonheur d'occasion, elle gagne 
beaucoup d'argent, elle est pour- 
chassée par les journalistes, elle 
devient une vedette. Ses condi- 
tions de vie changent, ainsi que 
son statut d'écrivain. Elle est main- 
tenant un auteur de tout premier 
plan dans la littérature québécoise 
et canadienne.» 


Au printemps de 1947, Gabrielle 
Roy se réfugie loin du tohu-bohu, 
chez sa sœur Anna Painchaud, qui 
demeure à Saint-Vital. C'est alors 
qu'elle rencontre le docteur Marcel 
Carbotte, qu'elle épousera au mois 
d'août. 


D E 


DU QUÉBEC 


PAULINE BOUTAL, Gabrielle Roy, 1947. Pastel sec sur papier 
Collection du Musée du Québec, legs de monsieur Marcel Carbotte 


NATIONAL BANK OF CANADA 


Abd La Perd der 
BANQUE NATIONALE DU CANADA 


*’ART 


MARCEL 


François Ricard (photographié lors d'un séjour à Saint-Boniface en 
1989) prononcera la conférence d'ouverture du colloque. «J'ai mis 
la main sur des correspondances qui vont me permettre d'appren- 


dre certaines choses aux gens.» 


D E 


CAR B'OYAME 


Commanditée par le Collège universitaire de Saint-Boniface 


LE VENDREDI, 
LE 29 SEPTEMBRE 
À 18h00 


SUIVI DU FILM 
BONHEUR D'OCCASION À 20h00 
ENTRÉE LIBRE 


Léa\ 


WINNIPEGARTGALLERY 
Musée des beaux-arts de Winnipeg 


300, boulevard Memorial, 786-6641 
Heures d'ouverture: 

de 11h à 17h les mardis, jeudis, 
vendredis, samedis, et dimanches; 

de 11h à 21h les mercredis. 

Entrée: 3$ pour adultes, 5$ pour famille, 
2$ pour aînés et étudiants, 

gratuite pour enfants de moins de 12 ans 
Entrée gratuite les mercredis. 


AIN J. HOGUE & ASSOCIATES 


AFS NOTAIRES © BARRISTERS © SOUICTEURS 


Ils partiront bientôt pour Paris 
où ils vivront deux ans. «Gabrielle 
veut retourner vivre à Paris. Elle 
veut aussi y être pour la sortie pari- 
sienne de Bonheur d'occasion, 
publié chez Flammarion. Marcel, 
lui, Va y faire une spécialisation en 
gynécologie.» 


Le roman paraît en France en 
novembre 1947 et obtient le prix 
Fémina. Au cours de l'été, une 
maison hollywoodienne avait 
même parlé de racheter les droits 
pour une adaptation cinématogra- 
phique. 


Après Bonheur d'occasion, 
Gabrielle Roy publie La Petite 


Archives La Liberté 


poule d'eau. L'accueil est mitigé au 
Québec, où ce roman étonne. Il est 
mieux reçu au Canada anglais. 
Alexandre Chenevert, son deuxiè- 
me roman «urbain», déçoit aussi. 
«On le trouve moins bon, plus 
forcé», résume François Ricard. 
(Alexandre Chenevert est demeuré 
l'un des préférés de la romancière, 
qui avait mis sept à huit ans pour 
l'écrire.) 


Rue Deschambault mettra fin à 
«cette sorte de purgatoire qui aura 
duré de 1950 à 1954»; on est una- 
nime à saluer ce très beau roman. 


«Gabrielle Roy aura mis dix ans 
à se débarrasser de Bonheur 
d'occasion. Parfois on peut se 
demander où est la vraie Gabrielle 
Roy? Dans Bonheur d'occasion ou 
dans Rue D'Eschambaulf? Elle est 
certainement dans les deux, mais 
je crois que Rue d'Eschambault 
représente davantage sa veine 
intérieure, sa vraie manière per- 
sonnelle, qu'elle a réussi à imposer 
peu à peu.» 


François Ricard, qui prépare 
depuis longtemps une biographie 
de Gabrielle Roy, annonce la sortie 
de cette œuvre pour 1996. «Je ter- 
mine les derniers chapitres du 
manuscrit, qui fera dans les 1 000 
pages.» 


Un autre ouvrage est aussi 
annoncé: la «suite» de La 
Détresse et l'Enchantement, soit 
quelque 50 pages représentant le 
début de la troisième partie de son 
autobiographie, qu'elle n'avait pu 
terminer avant de mourir en 1983. 
Ce texte sera publié avec d'autres 
qui ont également une saveur auto- 
biographique. 


«J'ai connu Gabrielle Roy pen- 
dant les dix dernières années de 
sa vie, raconte François Ricard. 
Elle avait une conscience profes- 
sionnelle très poussée; elle vivait 
autour de sa littérature, de son 
œuvre d'écrivain, comme font sou- 
vent les artistes. Pour moi, elle est 
une sorte de modèle de ce qu'est 
un écrivain.» 


Sylviane LANTHIER 


JOURNÉE RENCONTRE 


GabriElE ROY 


Programme scolaire 
du 10 octobre au 10 novembre 


LES ORGANISATEURS TIENNENT À REMERCIER TOUS LES 
COMMANDITAIRES DE LEUR PRÉCIEUX APPUI! 


+ Division scolaire franco-manitobaine 
+ Bureau de l'éducation française 
+ Chambre de commerce francophone 
de Saint-Boniface 
+ Soeurs des Saints-Noms de Jésus et de Marie 
+ Missionnaires oblates du Sacré-Coeur 
et Marie-Immaculée 


#\ 
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Dans les écoles françaises et d'immersion 


«Je n’ai jamais entendu 
un “C'est qui ça?”» 


La plupart des francophones 
du Manitoba ont lu, à l’école, à 
l'université ou par intérêt person- 
nel, au moins une œuvre de 
Gabrielle Roy, sans contredit 
l'écrivaine franco-manitobaine la 
plus connue. Et les écoliers 
d'aujourd'hui grandiront vraisem- 
blablement en faisant de même. 


«J'oserais dire que dans toutes 
les écoles françaises, à un moment 
donné, on étudie Gabrielle Roy», 
affirme la conseillère pédagogique 
de français pour le niveau secon- 
daire, Anna Labelle. 


Son collègue du côté des écoles 
d'immersion, François Lentz, croit lui 
aussi que la romancière est étudiée 
dans un bon nombre des 105 écoles 
d'immersion manitobaines. 


«Le ministère de l'Éducation 
n'impose pas le choix des textes; il 
impose seulement certains genres, 


comme la littérature jeunesse, la 
nouvelle et le roman.» Le ministère 
publie donc des listes d'œuvres 
recommandées, où «Gabrielle Roy 
figure toujours en bonne place». 


«Parce qu'elle est Manitobaine, 
on est plus portés à la choisir parmi 
d'autres écrivains, renchérit Anna 
Labelle. Ses livres sont toujours 
recommandés, mais c'est aux pro- 
fesseurs de créer leurs propres lis- 
tes.» Le ministère n’a pas de 
mécanisme formel permettant de 
savoir quelles œuvres ont été étu- 
diées, mais les conseillers pédago- 
giques sont à l'écoute. 


L'auteure franco-manitobaine a 
écrit pour tous les groupes d'âge, 
ce qui permet aux enseignants 
d'utiliser ses écrits à tous les 
niveaux, de Ma vache Bossie, en 
5e année jusqu’à Bonheur d'occa- 
sion, qu'on étudie en entier ou en 


VIVEZ TOUTE UNE SEMAINE 


coms 1 mpernes 
"4 Tde.ke  #: 


photo: Karine Beaudette 
L'enseignante Dolorès Beaumont et ses collègues du Collège 
Louis-Riel utilisent régulièrement des œuvres de Gabrielle Roy 
dans leurs classes: «Les jeunes la connaissent.» 


partie aux secondaires 3 et 4. du programme de français à l'étude 
En ut de l'écrivaine. 
«Généralement, on étudie plus 


les nouvelles que les romans, Le projet spécial a été mis au 


DE SOUVENIRS EN MÉMOIRE 
DE GABRIELLE ROY 


à la radio et à la télévision de 
Radio-Canada 


À la télévision / CBWFT 


lundi 25 septembre 17 h 30 Gabrielle Roy à coeur ouvert : entrevue (1961) 


mardi 26 septembre 17 h 30 Séjour à Londres : 


sa vie d’étudiante en Angleterre 


mercredi 27 septembre 17 h 30 Hommage à une auteure manitobaine 


jeudi 28 septembre 18 h Le Colloque Gabrielle Roy à Manitoba ce soir 


À la radio / CKSB 


Pendant la semaine du 25 septembre, : 
toutes les émissions régionales recevront des invités du Colloque 
international Gabrielle Roy se déroulant à Saint-Boniface : 
Radio-Réveil, Ici midi, L'Heure de pointe et Chute libre. 


Au Club des lecteurs À Chute libre 


les 20, 21 et 22 septembre 


du 29 septembre du 30 septembre à23h 
à 16h 45 entre 9 h et midi, à NUITS BLANCHES 
on parlera de des reportages vous lecture de la nouvelle 
La Détresse et parviendront De quoi 
l’enchantement en direct du Colloque.  f’ennuies-tu Evelyne? 


SRC ei Manitoba 
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remarque François Lentz. Un titre 
populaire, c'est le récit Le Vieillard 
et l'enfant, probablement parce 
qu'il y a une version vidéo. 
Certainement, la tenue du Colloque 
international encourage aussi les 
enseignants à choisir des œuvres 
de Gabrielle Roy.» 


À l'école Gabrielle-Roy d'Île- 
des-Chênes, on n’a pas attendu 
cette année pour étudier les livres 
de celle qui a prêté son nom à 
l'école. Pour une cinquième année 
consécutive, les enseignants du 
secondaire 2 consacrent un mois 


Rendons 


hommage 
au talent et 
au mérite de 
Gabrielle Roy. 


quelqu'un de 
chez nous 
qui s'est 
démarqué 
dans les arts à 
travers le 
monde! 


point par Simone Legal, ensei- 
gnante à la retraite depuis juin 
1995. «On étudie certaines œuvres 
mais aussi la vie de Gabrielle Roy 
en général, son lieu de naissance, 
où elle a vécu. Les élèves sont 
habituellement surpris d'apprendre 
qu'elle est tellement connue et que 
Bonheur d'occasion a été traduit 
en plusieurs langues. 


Ils aiment 
Ces enfants 
de ma vie 


«On ne prend pas les textes les 
plus avancés, comme Bonheur 
d'occasion. On choisit des textes 
dans ses recueils de nouvelles 
comme La route d'Altamont, Cet 
été qui chantait, La rivière sans 
repos, Ces enfants de ma vie, etc.» 


C'est ce que fait aussi, en moins 
étendu, l'enseignante Dolorès 
Beaumont du Collège Louis-Riel. 
«C'est plutôt aux niveaux S1 et S2 
qu'on étudie Gabrielle Roy», 
remarque celle qui enseigne main- 
tenant aux niveaux S3 et S4. «Je 
me sers parfois de ses nouvelles 
pour faire la révision de ce genre 
littéraire, qu'elle pratiquait si bien. 


«On étudie aussi le roman La 
Petite poule d'eau parfois. Mais 
l'œuvre la plus réussie et la plus 
facile à lire, selon les jeunes, c'est 
Ces enfants de ma vie. || y a moins 


‘de descriptions. Même si c'était 


une des forces de Gabrielle Roy, 
pour les jeunes, c'est parfois péni- 
ble. 


«Puisqu'on enseigne à Saint- 
Boniface, les jeunes la connais- 
sent. Ils savent où est la maison et 
la rue D'Eschambault et ils trou- 
vent des points communs avec 
elle. Depuis que j'enseigne, je n'ai 
jamais entendu un “C'est qui ça?”.» 


Karine BEAUDETTE 


Il y a 50 ans, Bonheur d'occasion 


Au Manitoba, on se souvient de Gabrielle Roy 


«J'étais en amour avec elle!» 


«Quelle âme charitable sous 
cet imperméable!» Bien des 
années avant qu'elle ne devien- 
ne écrivaine, ces mots ont mar- 
qué la vie de Gabrielle Roy. 
Enseignante à l’école Proven- 
cher de Saint-Boniface, la 
romancière avait reçu ces mots 
écrits sur un billet que lui avait 
envoyé son amie et collègue de 

. travail Léonie Guyot alors qu’elle 
était en pleine classe! 


«Gabrielle aimait marcher sous 
la pluie, raconte Léonie Guyot. La 
veille, nous étions sorties et elle 
avait ramasser un petit chaton tout 
noir qu’elle avait caché sous son 
imperméable pour le protéger du 
mauvais temps. Le billet était un 
petit poème que j'avais composé 
pour la taquiner et lui demander ce 
qu'elle avait fait du chat! On aimait 
bien se taquiner comme ça.» 


La carrière d'enseignante 
qu'exerceait Gabrielle Roy avant 
son départ pour l'Europe n'est un 
secret pour personne. Dans 
quelques-uns de ses livres, elle 
parle même de ces enfants à qui 
elle a consacré une partie de sa vie. 
Que ce soit à l'école Provencher où 
elle a travaillé pendant six ans, à la 
Petite poule d'eau où elle a passé 
environ deux mois ou encore à 
Cardinal où elle a aussi enseigné, 
l'écrivaine a laissé derrière elle 
beaucoup de souvenirs pour ceux 
qui ont eu la chance de la côtoyer. 


«J'étais en amour avec ellel», 
raconte l'artiste Tony Tascona qui 
se rappelle de sa maîtresse de pre- 
mière année à l'école Provencher 
en 1932. Gentille, belle et généreu- 
se sont d’autres qualificatifs que 
ses souvenirs d'enfant font monter 
en lui. 


Même s'il faisait partie d'une 
classe de plus de 50 élèves (les 
vieux registres sont là pour le prou- 
ver), Tony Tascona se rappelle de 
la patience de Gabrielle Roy. 
«J'avais perdu un de mes doigts et 
elle a pris le temps de me montrer 
à écrire avec trois doigts! Ce n'est 
pas toutes les enseignantes qui 


Les œuvres de Gabrielle Roy, 


Rendons hommage au talent et au 


photo: Carole Thibeault 


Léonie Guyot: Nous étions de bonnes amies. 


auraient fait ça!» 


Marcel Lancelot de Cardinal se 
souvient aussi d’une maîtresse 
très «généreuse». «Je n'avais que 
cinq ans et j'allais dans sa classe 
une fois par semaine pour me fami- 
liariser avec l'école. J'ai donc des 
souvenirs très vagues», affirme-t-il. 
Son plus grand souvenir de 
Gabrielle Roy remonte donc à l'âge 
adulte alors qu'il enseignait lui- 
même à Cardinal. 


«Elle était déjà devenue célèbre 
à l'époque et elle est venue faire 
une visite à Cardinal. Je l'ai vue 
s'arrêter devant l'école et descen- 


dre de la voiture. Elle est entrée 
dans l’école. Je suis alors sorti de 
chez moi et je l'ai suivie. Quand je 
suis arrivé dans l'école, elle était 
assise à mon bureau! 


«Elle m'a dit qu’elle me recon- 
naissait et, plus tard, elle m'a 
envoyé un exemplaire d’un de ses 
livres et avait signé: “A mon petit 
Marcel dont je me souviens”.» 


Gabrielle Roy a aussi marqué 
Simone Gentes chez qui elle habi- 
tait lors de son court séjour à la 
Petite poule d'eau. «J'avais 17 ans 
et je n’allais plus à l’école. Mais le 
soir, après souper, on allait prendre 


une marche et elle nous posait tou- 
tes sortes de questions», relate 
celle qui servira de guide lors de 
l'excursion organisée dans le cadre 
du colloque. «Elle avait amené sa 
machine à écrire et le matin, avant 
d'aller à l'école, elle récrivait tout ce 
qu'on lui avait dit la veille.» 


À la suite de la réception d'un 
télégramme, «qu’elle semblait 
attendre depuis longtemps», 
remarque Simone Gentes, celle 
qui allait devenir la plus grande 
écrivaine manitobaine et parmi les 
meilleurs du Canada est partie 


pour l’Europe à la recherche de sa 
destinée. 


Simone Gentes a appris que 
Gabrielle Roy avait fait un livre sur 
la Petite poule d'eau quand la 
romancière lui a écrit pour lui 
demander des photographies. Plus 
tard, quand elle a lu La Petite poule 
d'eau (en anglais parce qu'elle ne 
lit pas en français), elle avoue avoir 
été déçue. «Il y a trop de choses 
qui ont été ajoutées. Et je ne suis 
pas trop enchantée du nom qu'elle 
m'a donné!» 


Carole THIBEAULT 


| La maison Gabrielle Roy inc. 


Trouver de l’appui 
pour acheter 
et aménager 


Ils sont au moins huit à pen- 
ser que l’achat et la restauration 
de la maiscn Gabrieile-Roy, sur 
la rue D'Eschambault, en vaut la 
peine. Ces huit personnes for- 
ment le groupe La Maison 
Gabrielle-Roy inc., incorporé en 
avril 1995. (1) 


«Notre priorité à ce point-ci, 
c'est de trouver un appui de la 
base, note le trésorier David 
Dandeneau. Il faut aller vers le 
public en général. Si on est seule- 
ment quelques-uns à trouver le 
projet important, ce n’est pas 
important!» 


Le groupe de départ espère 
recruter d'autres membres à l'occa- 
sion du Colloque international 
Gabrielle Roy, à l'aide d'un dépliant 
inséré dans les trousses des parti- 
cipants. «Nous sommes une orga- 
nisation sans but lucratif avec un 
esprit d'entreneurship. Puisque 
l'idée est d'acheter la maison éven- 
tuellement, on demande aux mem- 


auteure franco-manitobaine, 
ont touché une multitude de lecteurs partout au monde! 


patrimoine légué par Gabrielle Roy. 


La communauté franco-manitobaine souhaite une cordiale 
bienvenue aux congressistes à Saint-Boniface, 
le quartier natal de Gabrielle Roy. 


383, boulevard Provencher 


Bureau 212 


Saint-Boniface (Manitoba) 


R2H 0G9 


Téléphone: (204) 233-4915 
Sans frais: 1-800-665-4443 
Télécopieur: (204) 233-1017 


Adresse internet: sfm@solutions.mb.ca 


Société franco-manitobaine 


LA LIBERTÉ, la semaine du 22 au 28 septembre 1995 


David Dandenau. 
bres de verser 100 $.» 


Si le groupe trouve un appui 
dans la communauté, il passera 
ensuite à une campagne de finan- 
cement auprès des gouverne- 
ments provincial et municipal, qui 
ont déjà montré un certain intérêt 
dans le projet. 


L'achat et l'aménagement de la 
maison Gabrielle-Roy s'inscrit 
dans les objectifs du plan 
Destination Saint-Boniface. 


Karine BEAUDETTE 


(1) La Maison Gabrielle-Roy inc. est com- 

de: Étienne Gaboury )), Annette 

Saint-Pierre (vice-présidente), David 

Dandeneau (trésorier), Roger Robidoux (secré- 

taire), et les conseillers Richard Benoît, Francis 
St-Hilaire, Doris Lemoine et Carol Harvey. 


Recyclez 
ce journal! 
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pis Sy 
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Gabrielle Roy au Cercle Molière 


Du théâtre, des prix et un mari! 


Elle voulait être comédienne 
et c'est pour cette raison qu'en 
1937, elle est partie étudier le 
théâtre en Europe, où elle a vécu 
à Paris puis à Londres. C'est pen- 
dant ce séjour qu’elle découvrira 
sa véritable vocation: l'écriture. 


Gabrielle Roy avait cependant 
exercé ses talents de comédienne 
au Cercle Molière, où on la retro- 
uve à l'affiche de trois pièces, entre 
1933 et 1936. 


Elle joue dans Blanchette où 
elle interprète le rôle de Lucie 
Galoux en 1933; dans Le gendre 
de Monsieur Poirier en 1935, où 
elle est Antoinette; puis dans Les 
sœurs Guédonec en 1936, dans le 
rôle de Maryvonne. 


Avec cette dernière production, 


Le club sportif du Sacré-Cœur, diri- 
gé par Camille Sainte-Marie, pré- 
sente une pièce intitulée Monique. 

Le Cercle Molière remporte la 
palme, ce qui lui permet de représen- 
ter le Manitoba aux épreuves natio- 
nales, qui ont lieu à Ottawa en avril. 
Le Cercle Molière avait d’ailleurs pré- 
cédemment présenté Blanchette au 
même festival, et y avait remporté un 
premier prix. Pas étonnant qu'après 
ça, elle ait eu la piqûre du théâtre! 


Quand Gabrielle Roy revient à 
Saint-Boniface en 1947 pour y visi- 
ter sa sœur Anna Painchaud alors 
malade, elle y fait aussi une rencon- 
tre décisive grâce au Cercle Molière. 


«Le Cercle Molière voulait orga- 


niser une soirée en son honneur, 
raconte le biographe de Gabrielle 
Roy, François Ricard. Marcel 
Carbotte, qui en était alors le prési- 
dent, l’avait appelée mais elle ne 
voulait pas d'une telle soirée. Alors 
il lui avait dit: je vais aller vous 
chercher avec ma voiture, puis je 
vous raccompagnerai à l'heure qui 
vous conviendra.» 


C'est ainsi qu'ils se sont rencon- 
trés, qu'ils se sont fréquentés, qu'ils 
se sont plus et que Gabrielle Roy a 
passé tout l'été au Manitoba. IIs se 
sont mariés à la fin d'août avant de 
quitter pour Montréal, puis pour 
Paris où une autre surprise atten- 
dait l'écrivaine: le prix Fémina. 

Sylviane LANTHIER 


La distribution des Sœurs Guédonec. 1re rangée, de gauche à droite: | 
Pauline Boutal, Gabriel et Georges Souriceau, Jean-Marie Deniset, | 
Gabrielle Roy. Derrière: Arthur Boutal, Elisa Houde et Joseph Plante. | 


sentes, dont deux francophones. | 


le Cercle Molière remportera les 
épreuves régionales du quatrième 
Gala dramatique national. La com- 
pétition a lieu en février, et dix com- 


Île Gabrielle-Roy 


L’auteure est 
immortalisée 
à la Poule d’eau 


pagnies manitobaines y sont pré- 


Inscription 


Étudiants 


CU: bic 27 Septembre 


d'occasicn. 


28-29-30 Septer 


140 $ (du 27 au 30 septembre) 
50 $ (une journée d'atelier) 
Tarif spécial 


au Musée des beaux-arts de Winnipeg 


Cinéma 


Le vieillard et l'enfant 


Un vagabond frappe à notre porte (sous réserve) 
Bonheur d'occasion 


Exposition 


au 


Présentation 
Vidéos 
Judith Jasmin 


15 h 30 


ÔTE 


Collège universitaire de Saint-Boniface 


Les manuscrits de la Bibliothèque nationale du Canada 
Le séjour de Gabrielle Roy en Angleterre 


s'entretient avec Gabrielle Roy 


ARR 


Allocution de Yolande Roy-Cyr : Gabrielle Roy : fragile lumière, immortel éclat. 
Coût 30 $ (vous devez réserver avant le 26 septembre au 233-0210 : Claudine) 


Ce colloque international est réalisé grâce à la participation des organismes suivants : 


nbre 


La collection d'art de Gabrielle Roy, la donation Marcel Carbotte au Musée de Québec 


L'importance de l'œuvre de Gabrielle Roy dans la littérature d'expression française 


Saviez-vous que parmi les 
milliers d'îles qui agrémentent 
les lacs du Manitoba, il en est 
une dénommée d'après Gabrielle 
Roy? Située sur la rivière 
Waterhen (Poule d’eau), tout 
près du village du même nom à 
la hauteur de la route 368, cette 
île porte le nom de la célèbre 
auteure depuis 1989. 


«J'avais demandé un lac; on 
m'a donné une île!», affirme en 
riant André Fauchon. Tout a com- 
mencé en 1988, alors que le géo- 
graphe du Collège universitaire de 
Saint-Boniface avait écrit au minis- 
tère des Ressources naturelles 
pour faire nommer un lac en l’hon- 
neur de l'écrivain français Maurice 
Constantin-Weyer, dont on célé- 
brait le 60e anniversaire de la 
réception du prix Goncourt. 
«Puisque ça avait réussi une pre- 


mière fois, je me suis dit que ça 
pourrait marcher pour Gabrielle 
Roy!», se rappelle André Fauchon. 


La procédure de dénomination 
d'entités géographiques, bien 
qu'elle ait fonctionné à deux repri- 
ses pour le géographe, n'est pour- 
tant pas simple. À l'exception de 
l'année dernière où 1 800 anciens 
combattants manitobains ont vu 
leur nom immortalisé grâce à une 
île, un lac où une montagne, le 
nombre de ces dénominations ne 
s'élève habituellement qu'à quatre 
ou cinq par année. 


Mais pourquoi André Fauchon 
tenait-il tant à avoir une île Gabrielle- 
Roy sur la carte du Manitoba? 
«C'est une femme qu'on ne peut 
pas ignorer. Elle est l’une des 
meilleurs écrivains canadiens. C'est 
une sorte de reconnaissance». 


Carole THIBEAULT 


Boutique 
du Livre 


315, rue Kenny, 


Saint-Boniface, Manitoba 


R2H 3E7 


Téléphone : 237-3395 
Télécopieur : 237-0438 


* Livres 
* Jeux 
* Cartes de souhaits 


* Vidéocassettes 
* Logiciels 
* CD-ROM 


Heures d'ouverture : 
10h à 17 h lundi au samedi 


Ambassade de France (Ottawa) et Consulat général de France (Edmonton) — Conseil de recherches en 
sciences humaines du Canada (CRSH) — Entente Canada-Manitoba — Entente Québec-Manitoba — Fonds 
international de coopération universitaire (FICU) de l'AUPELF-UREF — Gouvernement du Québec 
(Programme de soutien financier à la francophonie canadienne) — Patrimoine canadien 


Pour plus d'information, communiquer avec le 
Centre d'études franco-canadiennes de l'Ouest (CEFCO) 
Collège universitaire de Saint-Boniface : 233-0210 - Claudine ou André. 
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Excursion à la Petite poule d'eau et à Altamont 


Sur les traces 
de Gabrielle Roy 


Dans La petite poule d'eau et 
Sur la route d’Altamont, 
Gabrielle Roy promène ses lec- 
teurs d’un bout à l’autre du 
Manitoba. Par l'entremise de ses 
personnages, l’auteure nous fait 
découvrir les grandes plaines et 
les petits villages de la province. 


C'est donc pour «voir les lieux 
que Gabrielle Roy a immortalisés 
dans ses romans» qu'André 
Fauchon, géographe au Collège 
universitaire de Saint-Boniface et 
grand admirateur de la romanciè- 
re, a décidé d'organiser une excur- 
sion à la suite du colloque, les 1er 
et 2 octobre. En tout, 56 person- 
nes, dont des participants au col- 
loque et des membres de la com- 
munauté, partiront en autobus pour 
une randonnée de deux jours. 


La première journée, ils se ren- 
dront jusqu'à la Petite poule d'eau 
et s'arrêteront à Sainte-Rose-du- 
Lac, Rorketon et Dauphin, 
Portage-des-prés, etc. Le lende- 
main, sur le chemin du retour, ils 
s’arrêteront à Notre-Dame-de- 


D dt 


| 
| 
| 


| 
| 


Lourdes, Altamont et les environs. | 


«Je suis en train de relire les | 


romans pour mieux me préparer | 


au voyage», lance André Fauchon, 
déjà tout excité à l'idée de décou- 
vrir le pays de Gabrielle Roy. 


De plus, deux personnes tout à 


fait spéciales seront aussi du voya- | 
ge. Il s’agit de Simone Gentes et | 
Philippe Cardinal qui ont bien | 


connu la romancière. Simone | 


Gentes servira de guide principale- 
ment dans la région de la Petite 
poule d'eau. Ses parents avaient 
accueilli Gabrielle Roy lorsqu'elle 
était venu y enseigner. M. Cardinal, 
de son côté, a été un de ses élè- 
ves lorsqu'elle habitait à Cardinal. 


«Ïl y a beaucoup de gens de la 
communauté qui participent à cette 
randonnée, fait remarquer André 
Fauchon. Pendant le voyage je 
vais donner des explications. Ça 
va être vraiment intéressant même 
si le trajet en autobus risque d'être 
un peu monotone.» 


Carole THIBEAULT 


photo: Carole Thibeault 


Des activités pour tous 


Rendez-vous 
avec Gabrielle Roy 


Le Colloque international 
Gabrielle Roy n’est pas réservé 


| qu'aux quelque 80 participants 


qui se sont inscrits. Au contrai- 
re, les organisateurs du colloque 
ont mis beaucoup d'effort à 
organiser autour du colloque 
des activités accessibles à tous. 


+ Au Musée des beaux-arts de 
Winnipeg (300, boul. Memorial): 
on peut y voir la Collection d'art de 
Marcel Carbotte et de Gabrielle 
Roy, donnée par Marcel Carbotte 
au Musée du Québec. Le couple 
Roy-Carbotte partageait un intérêt 
pour l'art et avait accumulé un 
nombre considérable d'œuvres, 
réalisées par des amis personnels 
comme Jean-Paul Lemieux, Philip 
Surrey et René Richard. Plus de 
50 objets font partie de l'exposition, 
notamment des peintures, des 
meubles, des photographies et des 
œuvres sur papier. L'exposition est 
déjà en montre (l'ouverture officiel- 


| le aura lieu pendant le colloque, le 


André Fauchon: Quoi de mieux qu’une excursion pour mettre à | 
profit son amour de la géographie et sa passion pour Gabrielle Roy! 


Librairie à [a pase 


nouvelles heures à partir du 1 octobre: 
du mardi au samedi de (DO h à (Dh 
le dimanche de midi à 17 hN 
Fermé |[e lundi 


Tous [es titres de Gabrielle Roy 
Sont En Vente sur nos rayons. 


HNOQUVCAUICIT 
Le drnanche, 
(© % de réduction sur [es cartes 
de Souhals à l'unité 


* Cartes €n solde exclues 


233-7223 
200, boulevard Provencher 
Saint-Boniface (Manitoba) R2H 0G3 


29 septembre) et demeurera à 
Winnipeg jusqu'au 31 décembre. 


Au Musée des beaux-arts éga- 
lement, il y aura la projection des 
adaptations cinématographiques 
de Bonheur d'occasion (le 29 sep- 
tembre à 20 h), de Le vieillard et 
l'enfant et Un vagabond frappe à 
notre porte (le 28 septembre à 20 
h). Tous les films sont présentés en 
français à l’auditorium Muriel- 
Richardson et l'entrée est gratuite. 


Le Musée a également organi- 
sé, avec l’aide de l'auteure Simone 
Chaput, une activité pédagogique 
d'une pleine journée en collabora- 
tion avec le Cercle Molière et le 
Centre culturel franco-manitobain 
(CCFM). Bien que le programme 
s'adresse principalement aux éco- 


| les, le Musée a l'intention de réser- 


ver une journée pour le grand 
public, probablement vers le fin 


| octobre. 


Le programme débute au 
CCFM où les participants peuvent 
voir une courte pièce, écrite par 
Lise Gaboury-Diallo, mettant en 
scène des thèmes et des person- 
nages des œuvres de Gabrielle 
Roy. Un atelier d'écriture suivra, 
puis une randonnée pédestre dans 
Saint-Boniface, pour visiter les 
lieux qui ont inspiré l'écrivaine. Les 
participants se rendront ensuite au 
Musée des beaux-arts où ils seront 
accueillis par “Gabrielle Roy” et 


LES 
CAISSES 
POPULAIRES 
DU 
MANITOBA 


Voiciune des œuvres ayant 
appartenu à Gabrielle Roy: 
Jeune fille dans le vent de Jean- 
Paul Lemieux. 


des interprètes francophones qui 
feront visiter la collection d'art. 


Renseignements: 786-6641 au 
Musée et 233-8972 au CCFM. 


+ À CKSB: Entre le 25 et le 30 
septembre, les émissions régiona- 
les de la radio de Radio-Canada, 
soit Radio-réveil, Ici midi, L'Heure 
de pointe et Chute libre, feront une 
place toute spéciale à Gabrielle 
Roy et au colloque. De plus, l'émis- 
sion nationale Nuits blanches pré- 
sentera une lecture de la nouvelle 
De quoi t'ennuies-tu Evelyne? La 
lecture, faite par Martine Bordeleau, 
sera mise en ondes du 20 au 22 
septembre à 23h. 


Le Club des lecteurs de l'émis- 
sion L'Heure de pointe, le 29 sep- 
tembre à 16 h 45, mettra en vedette 
l'autobiographie de Gabrielle Roy, 
La Détresse et l'Enchantement. 
Participants: Chares Leblanc, Jean- 
Louis Hébert et Lise Gaboury-Diallo. 


+ À CBWFT: La télévision de 


Radio-Canada diffusera le lundi 25 
septembre à 17 h 30 la seule entre- 
vue de fond jamais accordée par 
Gabrielle Roy en 1961, à Judith 
Jasmin pour l'émission Premier 
Plan. Le mardi 26 septembre à 17 
h 30, on pourra voir le documentai- 
re Séjour à Londres, réalisé par 
Pierre Castonguay en 1990 pour 
l'émission Les matinées du diman- 
che. Ce documentaire, basé sur La 
Détresse et l'Enchantement, rap- 
pelle la période de 1937, quand 
Gabrielle Roy a vécu en Angleterre. 


Également à la télévision, 
Hommage à une auteure manito- 
baine sera diffusé le mercredi 27 
septembre à 17 h 30. Il s’agit d'une 
dramatisation d'extraits de l'œuvre 
de Gabrielle Roy, avec des témoi- 
gnages de sa famille, de ses amies 
d'enfance et de personnes qui l'ont 
connue. CBWFT prépare aussi un 
Manitoba ce soir d'une heure (le 
jeudi 28 septembre à 18 h), qui 
porte spécialement sur le colloque 
et sur Gabrielle Roy. 


+ Au Collège universitaire de 
Saint-Boniface (200, av. de la 
Cathédrale): Ceux qui auraient 
manqué l’entrevue télévisée de 
Gabrielle Roy avec Judith Jasmin 
à Radio-Canada pourront se rattra- 
per au Collège, le samedi 29 sep- 
tembre à 14h 30. L'entrevue sera 
précédée du documentaire Le 
séjour à Londres, à 14h. 


Le Collège accueille aussi une 
exposition de manuscrits de 
Gabrielle Roy dans la bibliothèque 
Alfred-Monnin. Lorna Knight, de la 
Bibliothèque nationale du Canada 
où sont déposés ces documents, 
en fera la présentation le samedi à 
13h 30. 


De plus, à l’occasion de la 
Journée internationale de la tra- 
duction, la traductrice montréalaise 
Patricia Claxton, participante au 
colloque, donnera une communi- 
cation intitulée «La traduction litté- 
raire, ce n'est pas du gâteaul» le 
samedi 30 septembre à 17 h 15, à 
la salle 1153 du Collège. 


Il est aussi possible que le 
Collège organise une tournée de la 
maison Gabrielle-Roy samedi en 
fin d'après-midi. «On attend la per- 
mission des propriétaires pour con- 
firmer», signale André Fauchon. 


Karine BEAUDETTE 


Le cOllOQUE iNTERNATIONAl 
GABRIELLE ROY 
esr UN "bonheur d'occasion" 


pour les AdEpres lirrérairEs 


du Mawiroba er d’ailleurs 


CÉlÉDRaANT LES OEUVRES d’UNE AUTEURE 


bien de chez Nous | 
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LE NOUVEAU PROGRAMME MUNICIPAL DE RECYCLAGE 
RÉSIDENTIEL COMMENCE LE 26 SEPTEMBRE! 


Le mardi 26 septembre 1995, les premières boîtes de recyclage de couleur bleue commenceront 
à être livrées aux 170 000 foyers de Winnipeg dans le cadre du nouveau Programme 
municipal de recyclage résidentiel. Dès que vous recevrez votre boîte bleue, vous pour- 
rez commencer à ramasser vos articles recyclables. La cueillette commencera dès la 
prochaine journée de collecte habituelle des ordures ménagères dans votre rue. 


Étant donné son ampleur, le Programme de recyclage sera graduellement 
mis en oeuvre au cours des quatre prochains mois. Les résidents des 
quartiers de l'Étape n° 1, tel qu’indiqué sur la carte ci-contre, seront les pre- 


miers à recevoir leur boîte bleue et à bénéficier du service de recyclage. Les - 
résidents des quartiers de l'Étape n° 2 recevront leur boîte bleue à la mi- PAR [raison 
décembre, tandis que ceux des quartiers de l'Etape n° 3 commenceront à 28 sepebre 155 
PAS x RE ce des limites 
bénéficier du service en janvier 1996. des ane à enr 
Début de la cuelllette : 
| Fe À | octobre 1895 
À chaque étape du Programme, il faudra quelques jours pour livrer les ; io 
: service : m- 
boîtes de recyclage. décembre 1095 


À la fin de janvier 1996, l'ensemble des 170 000 maisons unifamiliales de Winnipeg et cer- dis: 
taines habitations multifamiliales posséderont une boîte bleue qui leur permettra de par- Janvier 1898 
ticiper au programme de recyclage municipal. 


Soucieux de notre avenir des aujourd'hui! 


Le recyclage protège l'environnement et crée des emplois grâce au traitement des articles 
recyclables. Vous pouvez faire votre part d'une manière simple et rapide 


IL. Placez tous vos articles recyclables dans votre boîte bleue. (La boite contiendra une 
liste complète de tous les articles qui peuvent être recyclés ainsi que des ren- 
seignements sur la préparation des articles pour leur cueillette.) 

2; La journée de cueillette habituelle des ordures ménagères, placez votre boîte bleue 
près de vos déchets, sans mélanger les articles recyclables avec ces derniers. Si 
vous bénéficiez du service de conteneurs à ordures, placez votre boite de recyclage 
à l'endroit où vous placiez vos ordures avant l'entrée en vigueur du programme de 
conteneurs. 


o! Si vous avez plus d'articles recyclables que la boîte peut contenir, placez-les dans 
des boîtes ouvertes ou dans des sacs en plastique transparent, près de votre boîte de 
recyclage. 


Le Programme municipal de recyclage résidentiel 4. Après la cueillette des articles recyclables, recommencez à remplir votre boîte bleue, 


accepte les articles recyclables suivants : LES DÉPÔTS DE RECYCLAGE DEMEURENT OUVERTS 


Papier 
+ Journaux 
+ Revues et catalogues ; PEUR QUE 
+ Imprimés divers, y compris les La Ville s'est engagée à inclure les résidents cer habitations UV qu COARTe où y 
prospectus publicitaires clage. Cependant, en raison de la difficulté de desservir de telles habitations, elles ne pe yen fautes ste 
, intégrées au Programme à l'heure actuelle. Étant donné que chacun des immeubles d'appartements à des 
SAND * ÿ exigences particulières quant à la cueillette des articles recyclables, la Ville doit évaluer la situation indi- 
* Boites en carton (boites de céréales et viduelle des immeubles afin de déterminer le moyen le plus efficace d'offrir le service de recycligé. Le 
de chaussures) processus est en cours et il sera complété le plus rapidement possible 
+ Boîtes en carton ondulé En attendant, les résidents de tels immeubles et ceux des quartiers qui ne sont pas encore desservis 
peuvent PATAFIRES au Programme en utilisant les six dépôts de recyclage de la Ville. Ces dépats de libre-ser- 
vice sont ouverts 24 heures sur 24, sept jours sur sept, et ils accueillent sans frais cinq genres d'articles recy- 


* Contenants recouverts de plastique pour 
le jus et le lait 


Verre clables (contenants en verre et en métal, journaux, canettes en aluminium et bouteilles de boissons 
+ Contenants en verre de toutes les gazeuses en plastique). IIS sont situés aux endroits suivants 
couleurs 
Métal NORD Centre commercial Garden City 2305, rue McPhillips 
Boites de consente dicoliNELEles CENTRE Piscine Pan-Am 25, baie Poseidon 
C ; : à A CEE SUD Centre commercial Pembina Village 2131,chemin Pembina 
M Ra en aluminium (canettes et OUEST Centre municipal St. James 2055, avenue Ness 
ARE POIES) SUD-EST Centre commercial Southdale Angle de Fermor et de Lakewood 
Plastique NORD-EST Transcona 410, rue Chrislind (1 pâté au nord de Regent) 


+ Sacs en plastique 

Polyéthylène rigide (bouteilles de 
shampooing et de lait) 
Polystyrène (verres et plateaux en 


mousse) POUR DE PLUS AMPLES RENSEIGNEMENTS SUR 
+ Polyéthylène (bouteilles de boissons LE PROGRAMME DE RECYCLAGE RESIDENTIEL, COMPOSEZ LE 
gazeuses) 
= 
Nous nous excusons de ne pas pouvoir accepter 
les articles sulvants : Du 19 septembre au 15 octobre, à titre de service spécial 
& Veire Courant de vitrérit Verte BA offert aux résidents de Winnipeg, la ligne téléphonique 
NAS OR Pt AE DAT du Programme de recyclage résidentiel acceptera vos 
SRE mouchoirs sn papiér, Essuie- appels de 8 h 30 à 18 h 30, du lundi au vendredi, et de a! 
tout, petites boîtes de jus et bombes 10hà15 h,le samedi. Les heures habituelles sont de € Ville de Winnipeg 
aérosol. 8 h 30 à 16 h 30, du lundi au vendredi. SERVICE DES EAUX ET DES DÉCHETS 
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Les femmes 
et le système 
de santé 


le samedi 30 septembre 
Restaurant Tiffani's 
133, rue Niakwa, 17€ plancher 


Colloque 


Le colloque, Les femmes et le système 
de santé tentera d'identifier les besoins 
des femmes en matière de santé et de 
les sensibiliser aux possibilités qu'elles 
auront d'obtenir ces services 


8h30 
9h00 


Inscription 

Conférencière 

Soeur Germaine Hétu 

Le rôle historique des femmes 

dans la livraison des services 

en santé. 

Panel - témoignages avec 

Réal Cloutier, Dr Richard 

Duval, Lise Hamelin et 

Patricia Thibodeau. 

e l'approche communautaire 

et la livraison des services 

10h45 Pause 

11h00 Panel - témoignages avec 
Marcelle Forest, Angèle Lord 
et Dominique Reynolds 
e l'accès aux services, 

les services disponibles 
les alternatives 

12h15 Lunch - Conférencière 
Chantal Saint-Pierre 
département de nursing 
Université du Québec à 
Hull, L'importance de 
l'approche globale en santé: 
éléments physique, 
psychologique, sociaux, etc 

13h30 Ateliers 

15h15 Plénière - Recommandations 


Gala du 


Prix Réseau 


18h00 Bar payant 
19h00 Banquet 
20h30 Présentation des Prix Réseau 


CÀ «CÀ 


Colloque et Prix Réseau 
Membre : 40$, non-membre 45 $ 
Journée seulement 
Membre : 155, non-membre 20 $ 
Banquet seulement 
35 $ pour tous 


Pour information et inscription, 
composer le 235-0640. 
Faites vite, 
les places sont limitées! 
Réseau 
383, boul. Provencher, bureau 300B 
Saint-Boniface (Manitoba) R2H 0G9 


Colloque organisé par 


Encouragez 
nos 
annonceurs! 


SPORT 


Ligue nationale de hockey 


Paul Johnson au camp 
des recrues des Jets 


À l’aréna de Winnipeg, les 
estrades sont vides. Sur la pati- 
noire, une vingtaine de gaillards 
s’acharnent à tirer des rondelles 
sur un gardien de but qui n'a rien 
fait pour mériter un tel bombarde- 
ment. Même si on ne voit pas les 
yeux des hockeyeurs à travers la 
visière de leur casque, on sent 
qu'ils font de leur mieux, qu'ils 
donnent «leur 150 %» comme on 
dirait dans le métier. Parmi eux 
se trouve Paul Johnson, ce petit 
gars de Saint-Boniface, qui se dit 
très heureux de faire partie du 
camp des recrues des Jets de 
Winnipeg 1995! 

Le camp des recrues des Jets a 
eu lieu il y a deux semaines. 
Attendu en Saskatchewan pour 
une deuxième saison avec les 
Warriors de Moose Jaw dans la 
Western Hockey League, Paul 
Johnson a quand même pris le 
temps de passer une semaine de 
plus à Winnipeg. «Mon entraîneur 
est fier de moi parce que je fais le 
camp des recrues. Mais en même 
temps, il est désappointé parce 
que je ne suis pas en train de me 
pratiquer avec mes coéquipiers à 
Moose Jaw», explique ce costaud 
jeune homme de 18 ans. 


Paul Johnson: «J'aime tout dans le hockey... Le contact... Tout!» 


ont lancée. «C'est une bonne 
expérience et je pense que je joue 
bien», affirme-t-il. Même s'il sait 
que ses chances de jouer avec 


l'équipe professionnelle dès cette 
année sont minces, il mise plutôt 
sur les acquis qu'il en retirera. 


Agent libre, le hockeyeur a 
sauté sur l'invitation que les Jets lui 


La Division scolaire franco-manitobaine n° 49 
«Apprendre et grandir ensemble» 


Technicien en informatique 


La première division scolaire francophone du Manitoba, ayant son 
siège social à Saint-Boniface au Manitoba, sollicite des candidatures 
à un poste de technicien en informatique. L'entrée en fonction se 
fera le plus tôt possible. 


Les personnes intéressées auront les qualifications profes- 
sionnelles suivantes : 


> CNE — ingénieur certifié de réseau; 
> deux ans d'expérience (un atout); 
> connaissance de : 
+  Netware 3.12; 
+ __Netware Connect; 
Windows pour Workgroups 3.11; 
Windows NT; 
Réseau de configuration élargie (WAN); 
WordPerfect 6.x pour Windows; 
Lotus Smart Suite; 
Microsoft Office. 


Le salaire est à négocier selon l'expérience. Les personnes intéressées 
enverront leur demande, accompagnée d'un curriculum vitae avant le 
28 septembre 1995 à : 


Monsieur Raymond Bisson, directeur général 
Division scolaire franco-manitobaine n° 49 
131, boulevard Provencher, bureau 112 
Saint-Boniface (Manitoba) 

R2H 0G2 


Téléphone : (204) 982-8950 
Télécopieur : (204) 982-8955 


Quant à la compétition entre les 26 
recrues qui assistent au camp, elle 
motive sans pour autant prendre 
trop d'importance. «C'est sûr qu'on 
doit travailler plus fort, admet Paul 
Johnson, mais c’est surtout une 
compétition avec toi-même.» 


Alors que le camp n'était pas 
encore terminé, comment se voy- 
ait-il par rapport à ses congénères? 
«Tout le monde a un style différent. 
Je ne sais pas si mon style a capté 
l'œil des entraîneurs.» Toujours 
est-il que l’entraîneur-chef des 
Warriors de Moose Jaw pense que 
le style de Paul Johnson est «très 
intense». «|| aime la compétition», 
affirme Al Tuer, qui pense cepen- 
dant que le diplômé du Collège 
Béliveau de Saint-Boniface n'est 
pas tout à fait prêt pour la Ligue 


LE CLUB 
LA VÉRENDRYE 


614, rue Des Meurons, Saint-Boniface 


28-30 septembre 
Soirée 50's et 60's 
avec «Mystery Train», 
concours de danse, etc. 


CEPEETE ….. 


Soirée YUK YUK 


comédie 


le mercredi 27 septembre 
Billets: 6 


photo: Carole Thibeault 


nationale de hockey (LNH). «Le 
camp des recrues est vraiment 
une bonne expérience pour lui.» 


Le jeune joueur de hockey, qui 
pratique ce sport depuis l’âge de 
trois ans, avoue qu'il a été surpris 
par l'intensité du camp. «Je 
m'attendais à un entraînement un 
peu comme pour les juniors, recon- 
naît-il. Mais j'ai dû passer un médi- 
cal et un test de conditionnement 
physique.» Cette dernière épreuve 
a d’ailleurs été très difficile et très 
éprouvante. «On a dû faire ça le 
premier matin du camp et on a eu 
tout le reste de la journée pour 
récupérer! » 

Le reste du camp s’est déroulé 
sur la patinoire où les recrues ont 
pu montrer leur savoir-faire et où 
Paul Johnson se sentait évidem- 
ment plus à l'aise. «Sur la glace, 
ce n'est pas aussi difficile.» 


Toute la semaine, Paul Johnson 
a dû dormir avec ses confrères à 
l'hôtel, même si ses parents habitent 
à Winnipeg. Et ces derniers ne pou- 
vaient pas venir le voir jouer. «C'est 
dommage parce que la semaine 
prochaine je retourne à Moose Jaw. 
J'aurais aimé pouvoir en profiter 
pour les voir un peu plus. Mais je 
peux quand même aller souper 
avec eux.» 


Quel effet cela fait-il de faire le 
camp des recrues pour une équipe 
qui n’existera plus l’année suiv- 
ante? «Ce n'est pas vraiment 
important, fait remarquer Paul 
Johnson. De toute façon, l'équipe 
va exister encore. Elle va juste être 
vendue. Elle va juste être trans- 
férée ailleurs.» Selon lui, l'important 
pour un joueur de hockey, c'est de 
pouvoir évoluer avec une forma- 
tion, peu importe laquelle. 

«La Ligue nationale de hockey, 
c'est une place où tu peux prouver 
ce que tu es capable de faire. C'est 
pour ça que tous les joueurs rêvent 
de faire partie de la LNH.» 


Carole THIBEAULT 


Souper paroissial 
à Richer 


Vous êtes invités 
au souper paroissial 
de la paroisse de l'Enfant-Jésus 
de Richer qui aura lieu 
le dimanche 1% octobre 
de16hà19h 
au gymnase de l'école. 
Prix: 
Adultes: 8 $ 
Enfants de 5 à 12 ans: 3 $ 


Enfants de moins de 5 ans: gratuit. 


Vous cherchez une voiture neuve ou usagée? Peut-être un camion? 


+ Cavalier + Geo + Corsica + Berella + Monte Carlo + Lumina 
+ Oldsmobile + Camaro + Corveite + Camionettes demitonne 


Pour tous Vos besoins, composez le 
661-8391 pour un rendez-vous avec Marc. 


Fax: 661-3976 Sans frais: 1-800-361-1368 


Chez Vickar Community CHEV OLDS Ca roule 


À votre service en français 


du lundi au samedi d…9hà18h. 
Vickar Community CHEV OLDS 


964, avenue Regent 


Marc Allard. 
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Qu'est-ce qu'un triangle? 


Regarde bien les formes noires sur la page. Elles se 
ressemblent, n'est-ce pas? C'est que ce sont toutes des 
triangles. Un triangle est une forme qui a trois côtés. 
Découpe les triangles noirs, un à la fois. À mesure 
que tu les découpes, colle-les à la bonne place dans 
la forme du carré (la forme qui a quatre côtés). As-tu 
remarqué que tous les petits triangles font des 
grands triangles? 


PAREIL OÙ 
DIFFÉRENT ? 


Regarde bien le dessin 


dans la boîte. Qu'est-ce 


qui manque dans 
chaque autre dessin 
pour qu'ils 

soient (OUS 

pareils? 

Colorie ou des- 
sine les choses 


qui manquent. 


+36 
5” 


Est-ce qu'on peut Manger 


des triangles? JOUEr avec 


Vermette (Manitoba) 


Alain Touchette, 6 ans, 


des triangles? Même Vivre 
dans des triangles? 


Membre gagnant de la Semaine # 11568 


d Regarde tous ces objets 
et tu trouveras la ré )JONSE. 
Trouve tous les triangles, =—5 
ensuite Colorie-les. 
D Ne PEN NL SNS Qui porte un triangle? 
"EE " = 4 
1 Tu aimerais devenir membre de mon CLUB... | (Pourles plus 
l recevoir une carte de membre... I 
l et avoir la chance de gagner Ë L 4e" 4 
E un prix au tirage de chaque semaine? | grands: compie 
1 C'est facile. I Ki or à 
.. 4 Découpe le coupon, PRE y (ous les triangles 
L envoie-le bien rempli à: I s 
1 Club Bicolo Adresse: | dans ces dessins). 
| Case postale 190 I 
| Saint-Boniface (Manitoba) FER ARMES US TER] 
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Une nouvelle 
voix à CKXL 


Les auditeurs matinaux de 
la radio communautaire CKXL 
entendent, depuis déjà plus 
d'une semaine, une nouvelle 
voix sur les ondes. Marcelle 
Ouellet-Stewart, la nouvelle 
animatrice du matin, a reçu la 
tâche de réveiller les gens du 
bon pied et c’est avec un 
enthousiasme débordant 
qu'elle entame cette nouvelle 
saison radiophonique. 


Cette enseignante de fran- 
çais d'origine québécoise affir- 
me avoir toujours eu une pas- 
sion pour l'animation et le 
théâtre. C'est donc avec un 
plaisir manifeste qu'elle se 
lance, pour une seconde fois, 
derrière un micro (elle a déjà 
été animatrice du matin dans 
la région de Charlevoix au 
Québec). «Je suis très alerte 
le matin. J'aime me lever tôt», 
mentionne-t-elle. 


Marcelle Ouellet-Stewart. 


Marcelle Ouellet-Stewart a 
connu sa première expérien- 
ce de l'Ouest canadien en 
1984, alors qu'elle est atterrie 
en Saskatchewan. Après un 
retour de quelques années au 
Québec, elle est revenue 
dans cette province pour enfin 
déménager au Manitoba en 
19983. Elle raconte que ses 
obligations d'enseignante aux 
adultes — «J'avais un horaire 
de fou!» — et sa santé l'ont 
fait demeurer dans l'ombre de 
la communauté francophone. 


L'offre d'emploi à CKXL est 
donc tombé à point. «Je cher- 
chais quelque chose de plus 
stable et je voulais m'impli- 
quer plus dans la communau- 
té», maintient-elle. Très déci- 
dée, elle dit conserver aussi 
ses contrats d'enseignement 
aux adultes. «C'est un rythme 
de vie à prendre. |l s'agit de 
faire des bons choix. Je ne 
suis pas super-woman, mon 
mari m'aide beaucoup!» 


L'animatrice du matin a 
l'intention de mettre beaucoup 
de gaieté dans son émission. 
Comme le créneau de CKXL 
le suppose, elle veut faire 
jouer beaucoup de musique 
«pour bien réveiller les gens». 
Elle ajoute: «Petit à petit, 
j'aimerais aussi insérer de 
l'actualité, des sports, des 
chroniques.» 


Marcelle Ouellet-Stewart 
avoue que les jeunes sont 
une clientèle qu'elle veut aller 
chercher. «J'ai le goût de par- 
ler de bonnes nouvelles. Par 
exemple, chez les jeunes, il 
n'y a pas que de la violence et 
des guerres de gangs. || y a 
aussi des choses positives et 
c'est de ça dont je veux par- 
ler.» 


Carole THIBEAULT 


SOCIÉTÉ 


Les souvenirs de sœur Noëlla Raymond 


«Mes parents se sont rencontrés 
à La Liberté! 


À l’époque, c'était la rue 
Victoria. La petite Noëlla habitait 
au numéro 75, une maison 
autour de laquelle il n’y avait 
rien. Aujourd’hui, la rue Victoria 
est devenue rue Dollard et la ville 
s'est développée tout autour. 


Quand sœur Noëlla Raymond 
feuillette ses vieux albums de 
photos, toutes sortes de souvenirs 
lui remontent ainsi à la mémoire, et 
certains de ces souvenirs tournent 
autour... de La Liberté! 


«Mes parents se sont rencontrés 
à La Liberté, rappellet-elle. Ma mère 
y écrivait une chronique, mon père 
travaillait pour Canadian Publishers. 
Il cherchait des annonceurs.» 


La mère de Noëlla, Alice 
Gagnon, a longtemps signé une 
chronique dans le journal: Le coin 
des dames, devenu plus tard la 
Page féminine. «Elle signait 
Jacqueline des Erables: Jacqueline 
pour rendre hommage au juge 
James Pendergast, qui avait été 
très bon pour elle lorsqu'elle était 


Pierre et Noëlla Raymond enfants, entourés de leurs La même famille, quelques années plus tard: les 
deux enfants entrent en religion. 


parents. 


arrivée du Québec, et des Érables, 
pour souligner ses origines.» 
William Raymond et Alice 
Gagnon ont convolé en justes 
noces le 6 juillet 1921. Ils don- 


Bonjour! Je m'appelle 
Philippe et je suis vif 
comme l'éclair. 


Je suis né le 22 septembre 
1955 à Casablanca au 
Maroc; mes parents sont 
Alain et feue Éliette de 
Noisy-le-Grand. 


Époux de Diane, je suis le 
fier papa de Stéphanie, 
Patrice et Myriam; nous 
demeurons présentement à 
Saint-Vital. 


(D'un peu tout le monde, BON QUARANTIÈME!) 


naient naissance à Noëlla en juillet 
1922 et à Pierre en août 1928. 


«Mon père travaillait les same- 
dis matins et les jeudis matins, se 
souvient Noëlla. Il nous charroyait 
ici et là pour chercher des annon- 
ces. C'est comme ça qu'on a 
connu Donatien Frémont. 


«J'étais aussi consciente que 
ma mère aimait écrire. Elle avait 
reçu son éducation chez les reli- 
gieuses de Jésus-Marie de Sillery, à 
Québec. Elle nous aidait dans nos 
travaux scolaires. Elle corrigeait nos 
façons de parler. Elle parlait bien, 
sans être affectée. C'était une 
femme qui avait des principes. » 

Jacqueline des Érables a ainsi 
contribué à La Liberté pendant de 
nombreuses années: on trouve sa 
signature dans les journaux allant 
de 1915 à 1930. Outre cette chro- 
nique, où elle traitait d'un peu de 
tout et beaucoup d'éducation des 
enfants, il lui est aussi arrivé 
d'assurer la couverture de certains 
événements. 


LES ANNUAIRES ARRIVENT BIENTÔT! 


L'annuaire régional 1996 INTERLAKE de MTS sera livré dans votre 
communauté en mi-septembre. Si vous ne recevez pas votre copie de 
l'annuaire, ou si vous avez besoin de copies supplémentaires, veuillez 
vous rendre à l'entreprise suivante: 


Saint-Laurent 


Colliou‘s General Store 


Veuillez nous aider à recycler les annuaires périmés en les déposant au 
site ci-dessus, au Canada Safeway ou au dépôt de recyclage le plus 


proche. 


Pour plus de renseignements appelez: 


Service en français 1-800-255-6687 


Service en anglais 941-7681 (à frais virés) 


DIRECTORY 
© PUBLISHING 


«Quand il y avait des rencontres 
de l'Association d'éducation, on lui 
demandait des comptes-rendus. 
Elle faisait aussi des comptes-ren- 
dus de concerts, qu'elle signait de 
son nom: Alice Gagnon-Raymond.» 


Noëlla Raymond se souvient 
avoir eu une enfance heureuse 
mais pauvre: le travail de son père 
chez Canadian Publishers ne rap- 
portait pas beaucoup d'argent. 
«On devait déménager souvent, 
mentionne-t-elle, pour trouver des 
logements moins chers. 


«Mon père a eu par la suite un 
meilleur gagne-pain, au Children's 
Aid Society of Eastern Manitoba. || 
s'occupait de placer les enfants 
sans parents. Avant de les placer, il 
les amenait souvent à la maison 
pour un repas en famille.» 


Ses parents étaient donc bien 
connus de la communauté. Sœur 
Noëlla Raymond se souvient 
même avoir rencontré Gabrielle 
Roy, à l'époque où cette dernière 
enseignait à l’école Provencher. 
«Elle est arrêtée chez nous un jour, 
pendant les vacances. On cogne à 
la porte. J'entends ma mère qui dit: 
entrez donc. Je vais voir. Et alors 
j'entends Gabrielle Roy qui dit: 
“Vous savez, j'aimerais aller dans 
le Nord et rédiger les us et coutu- 
mes des Indiens”. J'ai pensé: elle 
est un peu folle!» 

Les deux enfants du couple 
Gagnon-Raymond ont embrassé la 
religion: Noëlla est entrée chez les 
Sœurs des Saints Noms de Jésus 
et Marie, tandis que son frère Pierre, 
décédé l'an dernier, se faisait prêtre. 
Une destinée que les oblats, pro- 
priétaires de Canadian Publishers à 
l'époque où Alice Gagnon et William 
Raymond s'y sont rencontrés, 
n'auraient pas reniée! 


Sylviane LANTHIER 


Le P'tit Bonheur inc. 
210, rue Masson & Aulneau 
Saint-Boniface (MB) 

R2H 0H4 


recherche un(e) 
éducateur(trice) 
francophone 
Date limite: le 2 octobre 1995. 


Contacter Anita 
au 233-7491. 
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Nécrologies 


Jacques Gérard Léveillé 
1913-1995 


Est décédé paisiblement à l'Hôpital 
de Saint-Boniface le samedi 9 septem- 
bre 1995. 


Il laisse dans le deuil son épouse 
bien-aimée, Jeanne (née Belair), ses 
deux fils Roger et Bernard, ses belles- 
filles Suzanne et Moïra, ses belles- 
soeurs Françoise et Ginette Belair, son 
beau-frère Marcel Belair, neveux, nièces 
et amis. 


Il a été prédécédé par son père 
Napoléon Léveillé, qui a été gérant de 
la Banque Canadienne Nationale à 
Saint-Boniface, sa mère Nella (née 
Brunelle), et son frère Brunelle Léveillé 
qui a longtemps été gérant du journal 
La Liberté et le Patriote. 


Gérard a participé activement à la 
paroisse du Sacré-Coeur de Winnipeg 
avant de se joindre à la paroisse de la 
Cathédrale de Saint-Boniface au cours 
des années 50. Il a été durant de nom- 
breuses années membre du Conseil 
d'administration de la radio CKSB, et 
actif au sein des Fils Natifs et du Club 
La Vérendrye. 


Diplômé B.A. du Collège de Saint- 
Boniface à l’âge de 16 ans, il a obtenu 
un B.Sc. de l'Université de Montréal et 
a été chimiste en chef de International 
Laboratories pendant 45 ans jusqu'à sa 
retraite en 1982. 


Le service funéraire a eu lieu à la 
Cathédrale de Saint-Boniface, le mardi 
12 septembre 1995, suivi de l’enterre- 
ment au Cimetière de l'Assomption, 
Jardin de la Nativité, 4001, avenue 
Portage. 


Là famille demande qu'au lieu de 
fleurs, tout don soit envoyé au Centre 
des soins palliatifs de l'hôpital Saint- 
Boniface. 


La maison funéraire Desjardins a 
été responsable des services. 


Maurice Achet 


M. Maurice Achet est décédé à 
l'Hôpital Saint-Boniface le 11 septem- 
bre 1995 à l’âge de 79 ans, après une 
longue maladie. 


Il laisse dans le deuil des cousins et 
cousines en France: M. et Mme Patrick 
Vioules de Ploemer (Bretagne), M. et 
Mme Alain Kerdat de la Seine 
Maritime, ainsi que leurs enfants. Il fut 
précédé de ses parents, M. et Mme 
Félix Achet. Il laisse également de bons 
amis à travers le Canada. 


Maurice reçut son éducation à 
l'école Provencher, puis il se lança en 
commerce. Il fut employé successive- 
ment au bureau de Cusson Lumber, 
puis à la Banque Nationale de 
Winnipeg. Ensuite, il devint commis 
au bureau du solliciteur-général de la 
Province. Il fut avant-gardiste dans les 
organismes. Au début du Cercle 
ouvrier, il prit une part active avec les 
membres fondateurs et il s’occupa, 
entre autres, du scoutisme naissant 
parmi les jeunes. Avec la Caisse popu- 
laire, il apporta son soutien dès le 
début de l’organisation. Doué d'un 
tempérament ouvert, il savait partager 
son temps avec le milieu communau- 
taire. 


Pendant ses vacances, il aimait 
voyager surtout en Bretagne où habite 
sa parenté. Il a également visité 
l'Amérique du Sud et d’autres pays. 
Parlant bien l'espagnol, il assistait 
régulièrement aux activités du Club 
des Latins d'Amérique. En été, il aimait 
bien faire de la pêche pendant les fins 
de semaine. 


Les funérailles ont eu lieu le jeudi 
14 septembre à 10 h en la Cathédrale 
de Saint-Boniface. 


Nous voudrions remercier le centre 
des soins palliatifs de l'Hôpital Saint- 
Boniface pour les bons soins et l’atten- 
tion spéciale durant sa maladie, parti- 
culièrement le groupe de la pastorale 
pour leur aide spirituelle. 


La direction des funérailles de 
Monsieur Maurice Achet a été confiée 
au Salon mortuaire Desjardins, 
233-4949 ou 1-800-665-0488. 


", 


CR . 


Noël Hébert 


Le mercredi 13 septembre 1995, 
Noël Hébert est décédé à l’âge de 31 
ans. 


1] laisse dans le deuil son épouse 
Angèle et ses enfants Andrée et Colin; 
sa mère Thérèse Hébert de Sainte- 
Anne; ses quatre frères: Roger 
(Lorraine) de Sainte-Anne, Philippe 
d'Ottawa, Rhéal et Gilles, tous deux de 
New Westminster (C.-B.); ses quatre 
sœurs: Annette (James) McCoubrey de 
Toronto, Denise (Myron) Pivovar de 
Régina, Hélène (Martial) Lafantaisie de 
Saint-Malo et Lise Hébert de Winnipeg; 
son beau-père Louis Bernardin et son 
épouse Maria Chaput; ses belles-sœurs 
Gina (Benoît) Bernardin; Renée (Detlef) 
Bernardin-Kern; ainsi que de nom- 
breux neveux, nièces et amis. 


Noël a été précédé de son père 
Marcel. 


Le service funéraire a eu lieu le 
samedi 16 septembre 1995 à 10 h 30 à 
l'église catholique Sainte-Anne, prési- 
dé par le père Ed Bonin. Le service 
s'est terminé à l'église, suivi de l'inci- 
nération. L'enterrement des cendres 
aura lieu plus tard lors d'une cérémo- 
nie intime. 


Au lieu de fleurs, les amis qui le 
désirent peuvent faire un don en 
mémoire de Noël au fonds Martin- 
Courcelles, 1150, Village de Sainte- 
Anne, ROA 1R0. 


«Papa, on t'aime grand comme le ciel!» 


La direction des funérailles a été 
confiée au Salon mortuaire Desjardins. 
233-4949 ou 1-800-665-0488. 


Thérèse Dubois 
(née Perron) 


Le lundi 11 septembre 1995 au 
Centre médico-social De Salaberry à 
Saint-Pierre-Jolys, entourée de sa 
famille, Thérèse Dubois est décédée 
paisiblement à l'âge de 74 ans. 


Elle laisse, dans le deuil son époux 
bien-aimé, Etienne, ses cinq filles et 
quatre garçons; soeur Laurette (Filles 
de la Croix), Marie, Rolande, Aline 
(Georges), Jacques (Monique), 
Raymond (Pierrette), Céline (Guy), 
Luc, Richard (Pauline); et ses 18 petits- 
enfants: Kathy Marion (Marc), Steven, 
Stacey, Richmond, Donald, Jason, Guy, 
Linette, Michelle, Lynne, Angèle, 
Richard, Darrell, Joanne, Alex, Julie, 
Roxanne, Véronique; sa soeur Jeanne 
(Phil) Patenaude:; ses frères Jean-Louis 
(Marie-Laure) Perron et Edouard 
Perron; ainsi que plusieurs neveux et 
nièces. 


_La messe funéraire a eu lieu à 
l'Eglise catholique de Saint-Malo, le 
jeudi 14 septembre à 10 h 30, précédée 
de la prière à 10 h, présidée par l'abbé 
Joseph Choiselat. 


Sincères remerciements au person- 
nel du Centre médico-social De 
Salaberry de Saint-Pierre et aux doc- 
teurs P. Lim et A. Van Wyk pour leurs 
soins exceptionnels. Un merci spécial à 
l'abbé Joseph Choiselat et soeur Irène 
Forest pour leur soutien spirituel. 


Au lieu de fleurs, on peut faire un 
don au Centre médico-social De 
Salaberry à Saint-Pierre-Jolys. 
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Merci l’été! 


Orages sans nuages 

Soirs légers 

Ondées de passage 

Plages d'été 

Déjà passés 

Quel magnifique été vient de se ter- 
miner sans même un moustique pour 
nous embêter. 


Que de gens merveilleux j'ai ren- 
contrés dont le cœur généreux donne 
envie d'espérer. 

Que d'endroits sans pareil j'ai visité 
ici, tout à côté. 

Les feux d'artifice dont Winnipeg 
est friand; les grandes et petites fêtes 
qui se voient partout; tout ce vert géné- 
reux dont la ville est enivrée; quelque 
chose de joyeux émane de l'été. 

On a le cœur à s'émerveiller. 

Comment se fait-il qu'on ait inventé 
si peu de mots pour remercier? 

La survie des sociétés humaines 
paraît fondée sur le pouvoir de vendre et 
d'acheter; quand je vois tout ce qui est 


P. COUTU CIE. 


Fondé en 1895 


P. Coutu, fondateur 
1880-1948 


P. Coutu, fils 
1919-1988 


Les directeurs 
des pompes 
funèbres P. 
Coutu et Cie. 
vous offre le 
choix de: 


À 


E.J. Coutu 
petit-fils 


Crémation avec cercueil en 
bois (louer) et services inclus 
+ documentation » visites + cercueil 
service à l’église ou notre chapelle 

+ crémation. 


Service traditionnel 

avec cercueil en bois franc 

+ documentation + visites + cercueil + 
service à l’église ou notre chapelle 
selon votre choix . 


donné, je me dis que, quelque part, on 
s'est trompé. 


Tout ce qui est absolument essentiel à 
l'humanité lui a été donné. Le Donateur 
n'attend rien en retour. Son Fils a tout 
payé. Si on se donnait au moins la peine 
de ramasser ce qui nous est destiné! 


Le destin s'appelle liberté quand ce 
qui est destiné est donné. Le destin de 
l'humanité est d'être sauvée pour peu 
qu'elle se donne la peine de le désirer. Le 
destin de l'humanité est de connaître la 
joie de Dieu déjà donnée puisqu'on peut 


en ramasser des parcelles éparpillées 
dans le monde créé. Chacun porte en soi 
un récepteur de joie qui se réveille par- 
fois comme en plein cœur d'été. 


D'autres fois le récepteur s'endort, 
et les dons défilent devant nos cœurs 
fermés. Que de joies gaspillées! 


Puisque je manque de mots pour dire 
mon merci, je ferai la litanie de mes joies 
d'aujourd'hui. C'est ainsi que parfois l'on 
prie avec les tout-petits. Merci donc pour 
mes Parents qui me l'ont appris et pour 
mes Enfants qui m'en apprennent aussi; 
merci pour mes Amis grâce à qui je gran- 
dis et pour mes Ennemis qui me grandis- 
sent aussi; merci pour l'Amour qui me 
surprend toujours et pour la Foi qui me 
fait voir tout ça. 


Il faudrait en ramasser chaque 
semaine de ces joies quotidiennes et les 
apporter à l'église avec soi. La gloire de 
Dieu serait chantée avec plus de sincéri- 
té. C'est dans la réalité qu'il faut se pré- 
parer à célébrer, pour que le cœur y soit. 


N.. sommes très fiers de notre chapelle neuve, et 
spacieuse puisqu'elle peut accueillir maintenant 350 
personnes. Nous tenons aussi à indiquer que, par suite des 
renovations, nos locaux sont désormais tous accessibles 
aux fauteuils roulants. 


Notre salle de réception du rez-de-chaussée, récemment 
rénovée, offre maintenant un cadre agréable et réconfortant 
aux familles qui désirent y inviter leurs parents et amis, soit 
pour prendre part à un goûter soit pour échanger leurs 
amitiés après un service. 


Le Salon Mortuaire Coutu à Saint-Boniface offre des prix 
raisonnables et abordables aux familles au moment où 
elles sont dans le besoin. De même, notre personnel 
bilingue se fait toujours un plaisir de répondre à vos 
questions ou préoccupations. 


Nous vous encourageons à com- 
parer nos prix à ceux qu'offrent 
d'autres salons mortuaires de 

la ville. 


Les services que nous offrons 
depuis 100 ans sont notre fierté 
et nous espérons encore, grâce à 
nos nouveaux locaux, vous servir 
mieux à l'avenir. 


Nous possédons notre propre crématoire et notre cimetière, 
ce qui nous permet de vous offrir ces prix très raisonables. 


156, rue Marion, Saint-Boniface (Manitoba) R2H 0T8 
Téléphone: 949-4864 


SALON MORTUAIRE 


DESJARDINS 


Certains travaux de rénovation et d'agrandissement sont en 
cours dans notre salon funéraire. La première phase terminée, 
d'ici la fin de septembre, nous aurons: 


. une salle de réception toute rafraîchie et beaucoup 
plus grande; 


e une rampe et un ascenseur pour faciliter l'accès. 


Nous nous excusons des inconvénients que ces travaux peu- 
vent occasionner mais soyez assurés que nous demeurons 
en mesure de vous servir dans une ambiance de paix et de 
sérénité 


La direction 


“ n 
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[2 
Ü 
es Poulet au beurre de persil en cachette 
+ Ë ee ce 60 mL (1/4 tasse) de persil haché 
15 mL (1 c. à table) de ciboulette hachée 
60 mL (1/4 tasse) de champignons hachés 
2 2 échalotes vertes hachées 
O mi m Fe 1 mL ch. (1/4 c. à thé) de sel et de poivre 
Li] 15 mL (1 c. à table) de fromage à la crème 
6 cuisses de poulet avec peau 
1 gousse d'ail hachée 
500 mL (2 tasses) de bouillon de poulet ou de bœuf 
Combiner les 5 premiers ingrédients et incorporer le fromage au mélange à l'aide d'une fourchette, 
Décoller la peau jusqu'au centre de la cuisse pour obtenir une pochette. Introduire la préparation en éten- 
dant uniformément. 
Déposer les cuisses sur une plaque à rôtir et cuire au four à 180°C (350°F) de 30 à 40 minutes. 
Réserver les cuisses au chaud. 
Sur la même plaque, faire suer l'ail sans colorer. \{ 
Mouiller avec le bouillon et détacher les particules restées au fond. 
Réduire du tiers et rectifier l’assaisonnement. 
Servir avec le jus qui aura été filtré au tamis. omotion du poulel 
55, boul. Roland Therrien, 
Longueuil (Québec) J4H 3Y9 
Portions: 6 Préparation: 25 min Cuisson: 40 min 1-514-67 14 
Avis aux annonceurs 
Toutes les annonces (réservations et matériel) doivent Pour les petites annonces, 
être parvenues à nos bureaux au plus tard le lundi à midi l'heure de tombée est le lundi à17 h. 
pour parution le vendredi de la même semaine. ll et on eo ” 
S : : erci de votre collaboration. 
QUESTIONS Téléphone: 237-4823 Télécopieur: 231-1998 
L : 4 s ; Q Nombre Nombre de semaines 
= Cet homme est-il Normand “ Quel anniversaire Supercrete Le es Pe [I tes de mots  ; 2 : à p : 2 : . 10 
Gousseau, directeur du Festival  célébrera-t-il l'an prochain? 20æmoins 535$ 10708 133$ 16058 18735 21408 2408$ 26768 294$ 32125 
du Voyageur? 21à28 642$ 12M4S 16058 19268 2247$ O2568$ 2889$ 210$ 531$ 38525 à 
5. Quel est le salaire minimum 29à% 749$ 149$ O1855$  2247$ 2557$ 299$ 3371$ 3745$ 41205 MYS 
2. Que faisait Normand du Manitoba? 36 à 42 856$ 1712$ 21405  2568$ 29%$ 3424$ 3852$ 42.80$ 4708$ 51,36$ 


Gousseau vers 1986, année où 
cette photo a été prise? 


3. Quelle est cette publica- 
tion? 


RÉPONSES 


a, Non. Normand Gousseau n'a 
jamais travaillé en construction. 
D'ailleurs, cette photo a été prise à 
Vancouver alors que Normand 
Gousseau travaillait à Saint- 
Boniface. Mais la ressemblance 
est frappante! 


2. En 1986, Normand Gousseau 
était gérant de soir du Rendez- 
vous puis il est devenu gérant en 
1987. Avant 1986, il était aux étu- 
des en administration. Normand 
Gousseau, natif de La Salle, a 
aussi travaillé à Canada Packers 
et à la Caisse populaire de La 
Salle. 


3. Il s’agit d’un document publi- 
citaire de Supercrete, l'entreprise 
affiliée de Lafarge. 


4. Ses 50 ans d'existence. 
L'entreprise a vu le jour en 1947 à 
Saint-Boniface. Les fondateurs 
étaient deux Manitobains d'origine 
belge, les frères Jean et Joseph 
Boux. La petite entreprise a été 


233-3889 


optique 


6. Quelle province ou territoire 
offre le salaire minimum le plus 
élevé? 


vendue à Lafarge au cours des 
années 1980 et le nom Supercrete 
est disparu en 1994. 


5. Le salaire minimum pour les 
adultes manitobains est de 5,25 $ 
l'heure depuis le 1er juillet 1995. 
Le 1er janvier 1996, il montera à 
5,40 $ l'heure. Auparavant, le 
salaire horaire était fixé à 5 $ 
depuis le 1er mars 1991. 


6. L'Ontario offre un salaire 
horaire minimum de 6,85 $ depuis 
le ter janvier 1995. Viennent 
ensuite les Territoires-du-Nord- 
Ouest (6,72 $), le Yukon et la 
Colombie-Britannique (6,50$), le 
Québec (6 $) et le Manitoba. 


À l'autre bout de l'échelle se 
trouvent le gouvernement fédéral 
(4 $), Terre-Neuve et l'Île-du- 
Prince-Édouard (4,75 $), l'Alberta 
et le Nouveau-Brunswick (5 $), la 
Nouvelle-Écosse (5,15 $) et la 
Saskatchewan (5,35 $). 


Compilé par 
Karine BEAUDETTE 


Marie 
Avanthay 


Gérante 


St. Boniface Ltd. 


optical 


130, boulevard Provencher 


Winnipeg (Manitoba) R2H 0G3 
EXAMEN DE LA VUE, LUNETTES 


Heures d'ouverture: 
du lundi au vendredi de 10 h à 18h. 
Fermé le samedi. 


Dr O. Therriault 


ET VERRES DE CONTACT 


D' J.Garand 
optométristes 


= € 
C7) 


Ces tarifs incluent la taxe sur les produits et services (TPS). Les petites annonces doivent être parvenues à nos bureaux au plus 
tard le lundi précédant la date de publication désirée. Aucun remboursement ni crédit n'est accordé pour les annonces annulées. 


DIVERS 


TERRE NOIRE de haute qualité. 
Livraisons par camion. Prix compétitifs. 
Tél.: Roger ou Christian, Jardins St- 
Léon. 237-7216. 

975- 

DE L'ORI Connaissez-vous des gens 
en Australie? Si oui, vous êtes assis 
sur une mine d'or. intéressés? 
237-8544. 

165- 

DE 200 À 500 $ PAR SEMAINE. C'est 
facile: assemblez des produits à la 
maison. Pas de ventes. Vous serez 
payé directement. Garantie complète. 
Aucune expérience requise. Composez 
le 1-504-641-7778 (ext: 696 H-36), 
sept jours sur sept. 

183- 

GARDERIE FAMILIALE FRANCO- 
PHONE : 2 places disponibles, plusieurs 
années d'expérience, Saint-Vital/Saint- 
Boniface, références disponibles. Appelez 
Louise au 237-4415. 

188- 

GARDERIE FAMILIALE à Saint- 
Boniface, a deux ouvertures à temps 
plein ou partiel. Contactez Joanne au 
233-2448. 

194- 

REMERCIEMENTS au Sacré-Coeur 
de Jésus pour faveur obtenue. M.P. & 
R.P. 

197- 

REMERCIEMENTS au Sacré-Coeur 
de Jésus pour faveur obtenue. L.L. 
201- 

AGENT COMMERCIAL, 47 ans, 
célibataire, 13e voyage au Canada début 
octobre, souhaite correspondre avec 
jeunes dames, demoiselles en vue 
d'échanges réciproques. Passionné 
d'histoire, grands espaces, chasse, 
découverte, ai été reçu par Jean Chrétien 
le 18 octobre 94, Ottawa. Adresse 
message: Louis-Eugène Claude, 16, rue 
Eugene Loudais, 86000, Poitiers, France. 
204- 

REMERCIEMENTS au Sacré-Coeur 
de Jésus pour faveur obtenue. R.L.P. 
208- 

ENSEIGNANTE DIPLÔMÉE offre des 
cours de français privés ou semi- 
privés, communication orale, gram- 
maire, correction de travaux. Julye au 
256-9355. 

211- 

REMERCIEMENTS au Sacré-Coeur 
de Jésus pour faveur obtenue. J.MJ. 
214- 


RECHERCHE 


À LA RECHERCHE D'UNE GAR- 
DIENNE: Deux enfants (âge 3 1/2 et 2 
ans) pour venir chez moi, temps partiel 
de 15hà24het7h à 16h (dépendant 
de votre horaire), bilingue où français 
préféré, références nécessaires, reçu 
préféré. Tél.: 237-6801. 

196- 

RECHERCHE: Bonne d'enfants (2), à 
plein temps, pour assister la mère, St- 
Vital. Nous demandons: parle français, 
expérience antérieure en gardiennage 
ou éducation, autonome, automobile 
un atout. Références s.v.p. 233-5494. 


200- 
À VENDRE 


VENTE PRIVÉE: 74, rue Des Meurons, 
81 900 $, maison en-excellent état, 
1 162 pi2, lot de 44 x 138 pi, près des 
autobus et terrains de golf. 233-1294 
ou 253-5241 

210- 

VENTE PRIVÉE: 63, baie Fallbrook, 
bungalow de 1 500 pi2, 4 chambres à 
coucher; tapis mur à mur sur bois franc, 
solarium 3 saisons donnant sur patio, 
grande salle récréative au sous-sol, 
garage isolé, jardin, belle cour. 
Composez le 256-6239. 

212- 

À VENDRE: 2 lot côte à côte, au jardin 
de la crucifixion Green Acres, les soins 
perpétuels inclus, 1 100 $. 257-7090. 


213 
À LOUER 


À LOUER: Stationnement libre immé- 
diatement au 513, Langevin près du 
Collège Saint-Boniface, Centre Taché 
et l'Hôpital Saint-Boniface. 30 $ par 
mois. 233-3243. 

101- 

À LOUER: Rues Despins et Aulneau, 
grand appartement d'une chambre à 
coucher. Rez-de-chaussée, entrée 
privée, stationnement pour 2 voitures, 
Propre et tranquille, bien situé près du 
Collège de Saint-Boniface, l'église, 
l'hôpital et les magasins. Disponible le 
1er octobre. 465 $ par mois tous les ser- 
vices inclus. Composez le 255-1578. 
167- 

À LOUER: Stationnement pour voiture, 
coin Hamel et Langevin, prise de 
courant, bien situé près du Collège de 
Saint-Boniface , l'hôpital et l'hospice 


Taché. 25 $ par mois disponible immé- 
diatement. Composez le 255-1578 ou 
le 233-2520. 

168- 

À LOUER: grand appartement de 4 
chambres à coucher, plancher de bois 
franc, deux salles de bain, station- 
nement pour 3 voitures, 2 entrées 
privées, animaux de compagnie bien- 
venus. 646 $ inclus tous les services 
sauf l'électricité. Disponible le 1er 
octobre. Composez le 231-5487. 

169- 

À LOUER: 245, Provencher. Bail pour 
six mois (2 semaines gratuites) 12 mois 
(13e mois gratuit). 233-0198 (svp 
appelez avant de visiter). Appelez entre 
10heæt17h. 

187- 

MAISON À LOUER: 2 chambres à 
coucher, Saint-Boniface, laveuse, 
sécheuse, frigo, poêle, proximité du 
CUSB et de l'Hôpital. 237-6472 (soir), 
983-3593 (jour). 

195- 

À LOUER: Appartement d'une chambre 
à coucher sur la Ritchot. Entrée privée 
et stationnement inclus. Disponible le 
1er octobre, 300 $ par mois. Non- 
fumeur s.v.p. 261-3183 ou 231-1090. 
198- 

À LOUER: 201, Des Meurons. Grand 
appartement de 2 chambres à coucher, 
système de sécurité, grand débarras, 
lave-vaisselle, air climatisé, Libre le 1er 
octobre ou le 1€° novembre. 525 $/mois 
stationnement inclus. 228-3005 ou 
237-6428. 

199- 

À LOUER: Appartement d'une cham- 
bre à coucher au 539, Ritchot, très 
près du Collège, comprend 1 station- 
nement, chauffage, réfrigérateur, poële, 
entrée privée. Libre 1e octobre, 330 $ 
par mois. Contactez Carmelle au 
233-2401 après 17 h. 

202- 

À LOUER: Bel appartement moderne 
d'une chambres à coucher, disponible 
le 1er octobre. 490 $ plus électricité, 
inclus stationnement. Composez le 
233-2072. 

207- 

À LOUER: Appartement de 2 chambres 
à coucher au deuxième étage, sur la rue 
Desautels. 450 $ par mois, inclus eau, 
électricité, chauffage et stationnement. 
Libre le 1e octobre. Appelez Louis au 
233-4484 ou 254-8557 (soirée). 

209- 
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À VOTRE SERVICE 


TEFFAINE, 
LABOSSIERE 


COMPTABLES AGRÉÉS 


Associés 
André G. Couture, c.a. 
Raymond A. Cadieux, c.a. 
Gérard H. Rodrigue, c.a. 


Couture 


Antoine Eorest 


Fréchette 
Avocat-notaire 


Antoine G. Fréchette B.A. 
CERT. ED. LL.B. 


155, boulevard Provencher 
Saint-Boniface (Manitoba) 
R2H 0G2 


Tél.: 231-1333 
Fax: 237-0998 


DENISET ET BOILY 


Avocats et notaires 


Me Pierre Deniset, B.A., LL. B. 
Me Jean-Paul Boily, B.A., LL. B. 


Me Roxroy O. O. West, 
B.A., MA. LL. B. 


202, boulevard Provencher 
Saint-Boniface (Manitoba) 
R2H 0G3 
Téléphone: 235-1378 
Télécopieur: 233-9762 


François Avanthay 
LL, B. 

Avocat et notaire 
25-185, boulevard Provencher 
Saint-Boniface (Manitoba) 
Tél.: 233-5029 


Alain J. Hogue 


Barreaux du Manitoba et de la Saskatchewan 
Domaines d'expertise: 


+ préjudices personnels 
+ demandes d'indemnité pour Autopac 
+ litiges civil, familial et criminel 
+ ventes de propriété; hypothèques 
+ droit corporatif et commercial 
+ testaments et successions 
Place Provencher 
194, boul. Provencher 


237-9600 


Léo V. Tecllet, 5.4. .42€. 


Avocat et notaire 


131, boulevard Provencher, 
pièce 302 
Saint-Boniface (Manitoba) 
R2H 0G2 


Téléphone: (204) 958-6850 
Télécopieur: (204) 958-6855 


Recyclez ce journal! 


SERVICES 


“max Depot 


196, rue Goulet 


Avocats et notaires, 


Rhéal E. Teffaine, c.r. 
Denis Labossière 


185, boulevard Provencher, 
pièce 201, 
Saint-Boniface (MB) 
R2H 3B4. 
Téléphone: 925-1900. 
Fax: 925-1907. 


TAYLOR + MCCAFFREY 
AVOCATS et NOTAIRES 
ALAIN L. J. LAURENCELLE 
400, avenue St. Mary, 9 étage 
Winnipeg (Manitoba) R3C 4K5 
Tél.: 988-0304 « 1-204-957-5464 [sans frais) 
À la Caisse populaire de Saint-Claude, 
chaque mardi de 9 h 00 à 12 h 00 


Au Chalet de La Broquerie 
chaque mercredi de 13 h 30 à 17 h 30 


À la Caisse populaire de Saint-Malo, 
chaque vendredi de 13 h 30 à 17 h 30 


MONK, GOODWIN 
+ AVOCATS ET NOTAIRES ce 


Me LAURENT J. ROY, cr. 
Me MICHEL CHARTIER 
800, Édifice Centra Gas 
444, avenue St. Mary 
Winnipeg (Manitoba) 
R3C 3T1 


Téléphone: (204) 956-1060 
Télécopieur: (204) 957-0423 


AIKINS, MACAULAY & THORVALDSON 


Marc M. Monnin 
J. Guy Joubert 
Francis J. St-Hilaire 
Avocats et notaires 


360, rue Main, 30€ étage 
Winnipeg (Man). R3C 4G1 
Téléphone: (204) 957-0050 
Télécopieur: (204) 957-0040 
À la Caisse populaire de Sainte-Anne 
chaque jeudi de 14 h à 16 h 30. 


Marianne Rivoalen 


PITBLADO & HOSKIN 


avocats et notaires 


360, rue Main 
pièce 1900 
Winnipeg (Man) 
R3C 323 


Tél.: 942-0391 
Ligne directe: 944-2637 
Fax: (204) 957-1790 


SERVICES 


PELLAND CATERING 


Traiteurs: mariages, diners, 
réceptions et banquets 


- polissage et protection de peinture: 
+ shampooing intérieur: 

+ protection des tissus intérieurs; 

+ protection contre la rouille; 

+ lavage minutieux; 

+ remplacement de vitres (AUTOPAC) 


Prise en charge et retour de votre 
voiture à Sant-Boniface et Winnipeg. 


100, rue Austin N 
(à l'angle de Sutherland) 


Tél: 944-1842  Cel: 981-9528 
Jean Forest, prop. 


Cet espace est à votre 
disposition! 


237-4823 


ECURE ÂGE wc 


SERVICES À DOMICILE / HOME SERVICES 


Paul Filteau-Gobeil, Président 


Carole LaRoche, Infirmière licenciée 


(204) 231-4434 


+ Soins personnels 

+ Soins des pieds 

+ Entretien 
domestique 


+ Entretien 
maison et cour 

+ Coiffure à 
domicile 


+ MONUMENTS 

+ PLAQUES EN 
GRANITE OÙ BRONZE 

+ INSCRIPTIONS 


G--2 


L'ART COMMÉMORATIF 
PERSONNALISE 


405, avenue Bertrand 
233-7864 


«Au service des Franco- 
Manitobains depuis 1910...» 


Ménard 
service d'aliments 
Variété d'aliments froids 
Nos spécialités: 
mariages, funérailles et réceptions 


Pierrette Ménard 878-2472 


Cadieux 


Coopers 
& Lybrand 


comptables agréés 
consultants en affaires 


2300, édifice Richardson 
1, place Lombard 
Winnipeg (Manitoba) 


R3B 0X6 


C&L 


Téléphone: 


Expert-conseil 


Gabriel J. Forest, f.c.a. 


Offrant une gamme complète 
de services professionnels aux 
particuliers et aux entreprises 


Le savoir-faire 
en affaires 


(204) 956-0550 


Télécopieur: (204) 944-1020 


OPTOMÉTRISTES ASSUREURS 


DR ROSS F. MOORE & ASSOCIATES 
OPTOMÉTRISTES 
sont fiers de présenter 
DR GILLES G. LORTEAU 
comme nouvel associé 


SERVICES PROFESSIONNELS: 
examens de la vue et de la santé oculaire, 
traitement orthoptique, lunettes, verres de contact 


942-0059 
pour rendez-vous 


409-428, avenue Portage 


Edifice Power relié à la passerelle du magasin La Baie 


D' Denis R. Champagne 


Optométriste 
Sur rendez-vous seulement 


212, avenue Regent ouest 
224-2254 


2090, avenue Corydon 
889-7408 


Dr Keith Mondésir 


Optométriste 


+ Examen de la vue 
* Lunettes ajustées 
+ Verres de contact 
201-1555, chemin St-Mary's 
Saint-Vital 
Pour un rendez-vous, 
composez le 255-2459. 


Recyclez 


ce journal! 


Agence d'Assurance 
AURELE DESAULNIERS 
(1987) 

Pour tout service 
d'assurance! 


Joel Desauliniers 
Janet Sabourin-Gatin 
Donald Normandeau 


390-B, boulevard Provencher 
Téléphone: 233-4051 


IX air 


MAURICE E. 
SABOURIN LTD. 


233-7351 
195, boulevard Provencher 


ASSURANCES DE 
TOUS GENRES 


Feu : Vie « Maladie + RRSP 
Assurance voyage - Ferme 


autopac 


SERVICE COMPLET 
D'ASSURANCES 
BALCAEN-VERMETTE 
INC. 


1065, boulevard Autumnwood 
AUTOPAC - Tél.: 257-4134 


Adressez-vous à Maurice ou Emile, 


Me addoine VB à à 2 écrans nan ra han rh don tn 


LA ; 
LIBERTE 


Abonnez-vous 


Écrivez votre chèque ou mandat 
de poste au nom de La Liberté. 
Adressez votre enveloppe à: 


949-3666 lél, boulevard Provencher U b DE ee 
Saint-Bonit M : ‘ee 
+ déclaration de revenu TÉLÉPHONE: 237-3319 dues sa pa Options offertes Saint-Boniface (Manitoba) R2H 3B4 
MONTAERE MUSIK. Au Manitoba Ailleurs Aux É.-U. 
- tenue de livre pr D p\ us au Canada et outre-mer 
, ALLIE ; R 
ANS Services professionnels: 1 an 28, 50$[J 32,10$ 0) 70$0 
. Musique enregistrée 2 ans 51,30$ 0) 58,85 $ [J 12550 
+ CONCEPTION GRAPHIQUE k au ses 
Encouraaez + TYPOGRAPHIE + Location d'équipement Nom: 
g "RCE sonore + Éclairage SALE 
x nos annonceurs! Nous répondons à tous vos goûts. 


TÉLÉPHONE (204) 989-5252 
TÉLÉCOPIEUR (204) 957-1735 


SERVICE ET QUALITÉ 


Réjean La Roche 
237-9716 
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Entre nous 


Un peu 
trop tard 


Qui aurait pensé que la 
reprise des essais nucléai- 
res en France susciterait 
des réactions aussi fortes 
dans le monde ? 


Que les militants écolo- 
gistes brandissent des 
panneaux anti-nucléaires 
et tentent d'empêcher les 
explosions, cela n'a rien 
de surprenant. 


Mais on ne peut s'empé- 
cher de sourire aux ima- 
ges de ces paisibles bour- 
geois anglais ou alle- 
mands qui manifestent 
leur colère en boycottant 
les vins fins et les parfums 
français. 


Ce courageux sacrifice 
est-il vraiment néces- 
saire ? Après tout, la 
plupart des experts 
affirment que les essais 
nucléaires de la France 
présentent peu de danger. 
Et il ne s'agit que d'une 
demi-douzaine d'essais en 
tout. 


Pourquoi les explosions 
nucléaires de la Chine ne 
suscitent-elles pas la mé- 
me désapprobation? Et 
pourquoi le monde entier 
ne s'est-il pas mobilisé 
lorsque les essais nucléai- 
res se faisaient en plein 
air, ce qui est mille fois 
plus dangereux que les 
actuels essais souter- 
rains ? 

Selon certaines études, 
ces explosions en plein air 
ont fait plus de trois mil- 
lions de victimes: bébés 
malformés, hommes et 
femmes atteints de cancer, 
animaux aveuglés et tués. 


La dernière explosion 
nucléaire aérienne a eu 
lieu en 1975. Il est bien 
temps de se réveiller. 


Laurent GIMENEZ 


Le Journal des jeunes 


Bimensuel publié par 
les entreprises 
Le Journal des jeunes. 


Adresse postale: Le Journal 
des jeunes, comptoir postal 
Marion, C.P. 47007, Saint- 
Boniface (Manitoba) R2H 3G9. 


Téléphone: (204) 235-0248 
Télécopieur: (204) 235-0248 


Rédaction: Laurent Gimenez 


Graphiste/Dessinateur: 
Gilbert Painchaud 


Jeux: Simone Hébert-Allard 


Courrier de deuxième classe 
Enregistrement no 8399. 

La loi sur le copyright interdit 
la reproduction de ce journal, 
y compris par la photo- 
copieuse, 

sans autorisation préalable. 


A quoi servent les 
essais nucléaires? 


À deux choses: 1) vérifier que les bombes atomiques 
fonctionnent correctement, surtout les nouveaux modèles; 
2) mesurer les effets précis d'une explosion atomique. 
Depuis 1960, la France a effectué 204 essais dans le 
Pacifique, en plein air ou sous la terre. 


La France 
est-elle le 


seul pays à 
effectuer 
des essais 
nucléaires? 


Non. La Chine a fait exploser deux 


bombes sur son territoires ces 
derniers mois. Les trois autres 


puissances nucléaires, les Etats- 


Unis, la Russie et la Grande- 
Bretagne, ne font plus d'essais 


nucléaires depuis plusieurs années. 


Ils ont en effet mis au point un 
système de simulation par 
ordinateur qui remplace les 
explosions réelles. 


C'est le président 
français, Jacques 
Chirac, qui a décidé 
de reprendre les 
essais nucléaires. 


Pourquoi tous ces essais 
en si peu de temps? 


La France dispose d’une quinzaine de mois seulement 
pour mettre au point son système de simulation par 
ordinateur. En effet, elle s'est engagée à signer un traité 
international interdisant tous les essais nucléaires à partir 
de 1997. Les savants français affirment qu'ils ont besoin 
d'effectuer plusieurs essais nucléaires pour régler les 
instruments du futur système de simulation. Ils ont pris du 
retard dans leurs travaux car l’ancien président français, 
François Mitterrand, avait interdit les essais en 1992. 


Comment se déroule l’explosion? 


1) La charge 
nucléaire est placée 
dans un conteneur et 
descendue au fond 
d'un puits creusé 
dans la roche 
volcanique de l'île. 
Largeur du puits: 
environ 1,5 m. 

| Profondeur: entre 
500 et 1 000 m. 


à 2) Le puits est bouché 
par une épaisse couche 
de roches et de béton. 


3) L'explosion est déclen- 
chée à partir d'une plate- 
forme flottante. En moins 
d'une seconde, toutes les 
informations sont trans- 
mises par fibre optique 
jusqu'aux appareils d'en- 
registrement et de mesure 
situés sur la plate-forme. 


Plate-forme 


4) Dans les 
heures qui 
suivent, un 
deuxième 
puits est creu- 
sé parallèle- 
ment au 
premier. || per- 
met de récu- 
pérer des 
échantillons 
de lave radio- 
active et de 
gaz afin de 
les analyser. 


NUCLÉAIRE: NON MERCI! 


La reprise des essais nucléaires français a déclenché une 
vague de protestation dans le monde entier. Les opposants 
sont répartis en plusieurs groupes qui n'ont pas tous les 
mêmes préoccupations. 


1) Les peuples du Pacifique 


Les Australiens, les Néo-Zélandais et les Polynésiens sont 
persuadés que les explosions nucléaires françaises constituent un 
danger pour l'environnement et pour la santé des populations. Ils 
accusent le gouvernement français de «colonialisme» parce qu'il 
effectue ses essais nucléaires sur deux petites îles polynésiennes 
situées à plus de 15 000 km de la France. (Ces deux îles, Mururoa 
et Fangataufa, appartiennent à la France). Si les essais nucléaires 
sont sans danger, disent-ils, pourquoi les Français ne les font-ils pas 
chez eux? 


2) Les pacifistes 


D'après eux, les essais nucléaires français ne menacent pas 
l'environnement mais plutôt la paix dans le monde. En reprenant 
leurs essais, les LINSS laissent entendre qu'une guerre nucléaire 
est toujours possible. Ce message risque de nuire au désarmement 
mondial. L'Inde, par exemple, a déjà annoncé qu'elle n'avait plus 
l'intention de renoncer à l'arme atomique. 


3) Les écologistes 


Eux aussi craignent les risques de pollution. Les plus actifs sont 
les militants de l'organisation Greenpeace. Ils ont essayé à plusieurs 
reprises de s'approcher de Mururoa. Mais les 
policiers français les ont repoussés. 
Greenpeace a eu plus de succès dans sa 
campagne de boycott des produits français. 
Dans plusieurs pays du monde, les ventes de 
vins, fromages et parfums français ont beaucoup 
baissé ces derniers mois. C'est notamment le cas 
en Allemagne, au Japon, 
! en Nouvelle-Zélande et en 
Australie. 


Est-ce vraiment dangereux? 


Très peu de personnes vivent présentent pas de danger pour 


l'environnement à court terme. 


Mais les explosions ont 
provoqué des fractures 
dans le sous-sol de 


dans la région de Mururoa. On 
n'en compte pas plus de 2 300 
dans un rayon de 500 km. 

L'île elle-même est 

inhabitée depuis l'île, jusqu'à une 


1906. 4 profondeur de 

Les Austra- f. 200 m. 

liens, qui " Certaines 

protestent si MA fractures 

Le 4 3h x mpeg un à 
Je mètres 

tre les essais ; rs et 

nucléaires ] s'étendent sur 

français, vi- plusieurs 


vent à presque d 
7 000 km du lieu À rh ne 


des explosions. 
C’est encore plus 0 y ig Ft 
rs ee 07 radioactives dans 


etpare Toronto € Patiel l'avenir. C'est d'autant plus 


Quatre études scientifiques jnquiétant que certains produits 
effectuées entre 1982 et 1990 radioactifs ont une durée de vie 


ont conclu que les explosions de plusieurs milliers d'années! 
souterraines à Mururoa ne 


Mururoa 


‘actualité dans le 


Jeu de piste 


Les mots soulignés dans les articles sont 
des indices permettant de découvrir le per- 
sonnage ou l'objet mystère de cette semai- 
ne. 
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Publicité volante 


© Droits des femmes : Chine + La Conférence de 
l'ONU sur les femmes s’est terminée le 15 septembre. Les 
représentantes de 189 pays ont signé un document qui ré- 
clame l'égalité absolue des droits entre hommes et femmes. 


© Nouveau dinosaure : Afrique du Sud + Les restes 
d'une espèce de dinosaure qui vivait il y a 210 millions d'an- 
nées ont été découverts dans un parc national. L'animal, 
baptisé Euskelosaurus, se nourrissait d'herbe et de plantes. 
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L'OTAN choisit la méthode forte 


es États-Unis et leurs alliés 
k décidé de bombarder 
massivement les soldats serbes 
en Bosnie-Herzégovine. 


Les Serbes sont en guerre depuis 
trois ans et demi contre deux 
autres ethnies vivant dans ce 
pays: les Musulmans et les 


Des avions de l'OTAN décol- 
lent pour une attaque aérienne. 


J 


stabilisation effectués ces dernières années, la célèbre tour 
penchée de Pise a brusquement baissé en une nuit. Les 
experts pensent qu'elle risque de s'effondrer. 


© Greenpeace s'excuse - Grande-Bretagne: En juin 
dernier, l'association écologiste Greenpeace a lancé une 
campagne de boycott pour empêcher la compagnie shell de 
faire couler une plate-forme pétrolière sous la mer. Mais 
Greenpeace vient de reconnaître que la plate-forme ne 
contenait pas autant de pétrole qu'elle l'avait annoncé. 


Un drôle de monde! 


ei des te 8 ee Unie de ee de en en me de ces mn da au a 


Croates. 


Le 28 août 
dernier, les 
Serbes ont 
lancé des 
bombes sur un 
marché public 
à Sarajevo, 
une ville 
contrôlée par 
les Croates et 
les Musul- 
mans. Bilan: 
43 morts et 
plus de 80 
blessés, y 
compris des 
femmes et des 
enfants. 


Cette action 
cruelle a sus- 
cité révolte et 
dégoût dans le monde entier. 
L'Organisation du traité de 


l'Atlantique Nord (OTAN), une 


P'énse À en 1992, la 
ie-He ovine 
quel 
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faisait partie 
pays? 


Zone contrôlée 
par les Serbes 


Vojvodine 


3 et les Musulmans 


alliance militaire de 16 pays 
dirigée par les États-Unis, a 
décidé de bombarder massi- 
vement les Serbes. 


L'OTAN exige que les Serbes 
retirent leurs armes lourdes 
autour de Saravejo, afin qu’ils ne 
puissent plus bombarder les 
populations. 


Un espoir de paix 


Les bombardements 
massifs de l'OTAN 
pourraient bien obliger les 
Serbes à accepter enfin une 
solution de paix en Bosnie- 
Herzégovine. 

Le 9 septembre dernier, les 
Serbes ont accepté un plan 
de paix qui propose de 
diviser la Bosnie- 
Herzégovine en deux 
parties: 51 % pour les 
Musulmans et les Croates, 
et 49 % pour les Serbes. 
Pour que ce plan devienne 
réalité, il faut que les 
Serbes abandonnent 20 % 
du territoire qu'ils ont 
conquis par la force ces 
dernières années. 

Les Serbes, les Croates et 
les Musulmans devront 
aussi s'entendre sur les 
frontières des deux futurs 


pays. 


Les bombardement de l'OTAN 
ont été interrompus le 14 
septembre parce que les Serbes 
ont promis de retirer leurs armes. 


Un trou dans les nuages 


algré la réduction impor- 
tante des chlorofluoro- 
carbures (CFC) ces dernières 


années, la couche d'ozone 
continue de diminuer. 


Dans l’Antarctique (pôle Sud), le 
trou de la couche d’ozone est 
deux fois plus gros aujourd’hui 
que l’année dernière. Il s’étend 
sur 10 millions de km?2, soit à 
peu près la taille de l'Europe. 


La couche d’ozone est détruite 
principalement par les CEC, des 
produits chimiques contenus 


[|] ÉTATS-UNIS 


Une nouvelle GrMeAgTee 
d'aviation, la a 

Western Pacific, a % 

décidé de peindre 

des messages 

publicitaires sur 

ces appareils. Trois 

des huit avions de la compagnie portent déjà les couleurs d'un hôtel, 
d'un collège, et d'un village de vacances. 


Mais l'avion le plus spectaculaire est celui qui représente les cinq 
membres de la famille Simpson. Apparemment, le célèbre dessin 
animé compte beaucoup de fans, et pas seulement aux États-Unis. 


«Nous recevons des demandes de la Chine, de l'Australie, des 
endroits où nous n'allons jamais, a déclaré un porte-parole de Western 
Pacific. Les gens nous appellent et veulent réserver un vol sur l'avion 
des Simpson.» 


La terreur des ordinateurs 
"] ÉTATS-UNIS 


Un nouveau virus vient de faire son apparition dans le monde des ordi- 
nateurs. Baptisé «Prank» (farce en anglais), il s'attaque aux logiciels de 
type Word, utilisés par des millions de personnes dans le monde. 


Ce virus se répand très vite et très facilement. || n'existe que depuis 
quelques semaines, mais il a déjà infecté plusieurs pays. 


Contrairement à 
beaucoup d'autres 
virus, Prank ne 
s'attaque pas à la zone 
de commande ou de 
programmation de 
l'ordinateur, mais aux 

simples fichiers. Il se 
répand donc très 
facilement d'un fichier 
à l’autre, ou même d'un 
ordinateur à l’autre par 
l'intermédiaire des 
disquettes ou des 

= lignes téléphoniques. 


Tu ne me 
reconnais pas ? 


ma mémoire! 


En bref... 


BRÉSIL 


Rencontre en forêt - Une 
expédition scientifique brésilien- 
ne a découvert deux nouvelles 
tribus indiennes dans la forêt 
amazonienne., Les Indiens parlent 
une langue inconnue et n’ont 
pratiquement jamais eu de 
contact avec des Blancs. 


BULGARIE 


Rendez-vous manqué - 


1 500 personnes s'étaient réunies 
le 11 septembre dans une ville 
bulgare pour accueillir huit 
engins extraterrestres annoncés 
par des médiums. Mais les extra- 
terrestres n'étaient ten au Re 
vous. 


DANEMARK 


Les grands moyens - - Le 27 
août dernier, un homme a utilisé 


un bulldozer pour creuser un trou 


de dix mètres de large dans le 
Eve d’une Lau de la ville 
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La pollution industrielle joue un grand rôle dans la destruction 
de l’ozone. 


notamment dans les bombes 
aérosols et les climatiseurs. 


Les pays développés, y compris 
le Canada, ont beaucoup réduit 
leur consommation de CFC ces 
dernières années. Ils se sont 
même engagés à les éliminer 
totalement d'ici 1996. Mais les 
CFC ont une durée de vie de 60 
à 100 ans: il faudra donc attendre 
plusieurs années avant qu'ils 
disparaissent totalement de 
l'atmosphère. 


Les scientifiques ne savent pas 
exactement pourquoi la couche 
d'ozone est particulièrement 
abîmée au-dessus de l’Antarc- 
tique. C’est peut-être dû aux 
vents froids qui ralentissent la 
décomposition des CFC. 


2) Quel est l’autre 
nom du Pôle Nord? 
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Le chaîinon 
retrouve? 


uatre petits os de pied 
découverts récemment en 


Des risques 


pour la santé 


L'ozone est un gaz naturel 
situé dans l'atmosphère. Il 
protège les plantes, les 
animaux et les humains 
contre les rayons 
ultraviolets du Soleil. 


Depuis 1957, la couche 
d'ozone a diminué de 30 à 
35 % dans l'Antarctique, et 
de 10 à 15 % en Amérique 

du Nord et en Europe. 


Selon les médecins, une 
baisse d'ozone de 10 % 
entraîne une augmentation 
de 30 % des cancers de la 
peau provoqués par les 
rayons ultraviolets. 
Les risques augmentent 
également pour les yeux 
(cataractes, cécité). 


manquant 


Afrique du Sud semblent 
prouver que l’homme et le singe 
ont un ancêtre commun. 


Ces os appartenaient à un animal 
qui vivait il y a environ 3,5 
millions d'années. 


La forme de ses pieds lui 
permettait de marcher debout 
comme un homme et de grimper 
aux arbres comme un singe. Il 
était donc à la fois un peu 
homme et un peu singe. 


Les scientifiques pensent qu’il 
s’agit du «chaînon manquant», 
autrement dit l'ancêtre commun 
de l’homme et du singe. 


L’actualité ai 


CANADA 


Une visite en coup de vent 


près avoir ravagé plusieurs 

îles des Caraïbes, l'ouragan 
Luis a atteint la province de 
Terre-Neuve le 11 septembre. 


Durant les premiers jours, 
l'ouragan mesurait plus de 1 000 
km de large, et ses vents 
dépassaient 200 km/h. Dans les 
Caraïbes, il a tué une quinzaine 
de personnes et détruit de 
nombreuses habitations. 


Océan Atlantique 


Lorsqu'il a atteint les côtes de 
Terre-Neuve quelques jours plus 


L'année des 
ouragans 


La saison des oui IS 
débute à la fin de l'été et se 


Comment se forme un ouragan? 


L) Le temps humide en Afrique de l'Ouest crée des nuages 
qui se dirigent vers l'océan Atlantique. 2) La rotation de la 
Terre fait tourner les nuages sur eux-mêmes de gauche à 
droite. 3) La température de l'eau atteint ou dépasse 27°C. 


ce du Québec aura lieu le 30 ctobre. On demandera aux 
Québécois s'ils veulent que leur province devienne un pays 
souverain et négocie une nouvelle entente économique et 
politique avec le Canada. Selon le plus récent sondage, 45 % 
des Québécois ont l'intention de voter non et 37 % oui. 


© Jamais deux sans trois - Nouveau-Brunswick + 


Le Parti libéral a gagné les élections provinciales au Nou- 
veau-Brunswick pour la troisième fois de suite. 46 des 54 


la province, Frank McKenna, reste à son poste. 

© La course à l'Expo : Alberta » Calgary est la seule 
ville canadienne dans la compétition pour accueillir l'exposi- 
tion universelle de 2005. Pour l'instant, c'est la ville japonai- 
se de Nagoya qui semble la mieux placée. 


© Danger nucléaire + Ontario Un journal d'Ottawa 
affirme que la centrale nucléaire de Pickering, près de 


Les Autochtones 


perdent p 


Une trentaine d’Autochtones ont 
décidé d’utiliser la force pour 
faire reconnaître leurs droits. 

Pendant plusieurs semaines, ils 
ont occupé le parc provincial 
Ipperwash, dans le sud de 
l'Ontario. Ils affirment que le 
parc contient un ancien cimetière 


atience 


d’obliger le gouvernement 
fédéral à leur rendre un terrain 
saisi par l’armée canadienne en 
1942. 


Ce terrain, situé à côté du parc 
Ipperwash, avait été transformé 
en camp d'entraînement pour les 
soldats. L'armée avait promis de 
le rendre aux Autochtones après 
la Seconde guerre mondiale. 
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Toronto, risque d’être fermée pour des raisons de sécurité. 


Le FBI enquête sur Napoléon! 


La plupart des historiens affirment que l'ancien empereur de France, 
Napoléon 1er, est mort d'un cancer de l'estomac il y a 174 ans. Mais 
un homme d’affaires de Montréal est persuadé qu'il a été empoisonné 
par un de ses serviteurs. 


Pour le prouver, il a eu recours aux services d'un 
laboratoire du FBI (la police américaine). || s'agit du 
même laboratoire qui a examiné le sang d'OJ. 
Simpson, cet ancien joueur de football accusé d'un 


double meurtre. 


Ben Weider a demandé aux scientifiques d'examiner 
deux cheveux qui, affirme-t-il, appartenaient à 
l'empereur. Résultat: ils contiennent une dose 
d'arsenic 300 fois plus élevée que la normale. Cela 


semble prouver que Napoléon 1er a été 
empoisonné. 


Mais il y a un problème. L'année dernière, des 


tests semblables effectués dans le même 
laboratoire n'ont révélé aucune trace bb 
d'empoisonnement à l'arsenic. On peut donc se  * 


demander si les cheveux fournis par Ben Weider 
proviennent vraiment de la tête de l'empereur. ds 
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Des trous de golf à louer 


MANITOBA 


Comment faire de la publicité sur les terrains de golf sans gêner les 
joueurs et sans gâcher la beauté du paysage? Un homme d'affaires de 
Winnipeg a trouvé la solution. 


Bud Peterson vient en effet 
de signer une entente avec 
une compagnie américaine 
pour placer de la publicité... 
dans les trous des terrains 

de golf! Les messages 


… publicitaires seront inscrits 
sur des petits disques de 
plastique placés au fond des 


trous. Coût de l'annonce: 
environ 450 $ par trou pour 
une année. 


autochtone. 


En bref... 


Bon appétit! - Des habitants 
de Granby ont produit le plus 

s fromage du monde. II pèse 

tonnes, mesure 10 m de long, 
1,8 m de haut et 1,4 m de large. Il 
a fait son entrée officielle dans le 
livre Guinness des records avant 
d’être mangé. “ 


ONTARIO 


Laissez-les vivre! - 
La Commision scolaire de 
Lincoln County, dans la région de 
St. Catharines, permet à ses 
étudiants de ne pas participer à la 


dissection des animaux les 


classes de sciences, si cela leur 
pose un problème moral. 


MANITOBA 


Les ours ont faim - Depuis 
la fin de l’été, plusieurs ours 
noirs ont quitté les bois pour aller 
se promener dans la ville de 
Winnipeg. Ils sont 


Bas nas arc 


2 Mais leur principal objectif était 


Un drôle de pays! 


) la 
faim car le temps sec a réduit le 
nombre de fruits sauvages dont 


Mais 40 ans plus tard, il est 
toujours entre les mains des 
militaires. 


Le 13 septembre dernier, le 
gouvernement canadien à 
finalement accepté de restituer le 
terrain aux Autochtones. 
Quelques jours avant, l’un 
d’entre eux, Anthony George, 
avait été tué durant une 
confrontation avec la police. 

À l’autre bout du pays, en 
Colombie-Britannique, un autre 
groupe d’Autochtones a occupé 


M édaille d’or É's NA Ses 2 “st en Ms Le un nuage US a mg ph se 
À orme un tourbiilon. L'air chaud est aspiré par en bas et re) sont formés cette 
Depuis LH en eh et al re par en haut (comme sous l'effet d'une pompe), ce qui année. C'est le plus 
DR NAS Dhseèr ds che per augmente la vitesse du tourbillon. 4) L'ouragan meurt nombre depuis 1933. 
rubrique intitulée Young Perspective (Point de a il sd rapproche de la terre, généralement au bout d'une a ct Peu rh vins 
vue jeune), il parle de l'actualité qui l'intéresse, saine de Jours: noi dis pus 
notamment les affaires criminelles. tard, l’ouragan avait perdu inondations importantes se sont 1) El Niño: les vents 
beaucoup de sa puissance. Un produites dans la péninsule de par ce courant du 
: 7 TT homme a quand même été tué Burin et sur la côte nord-est de la Pacifique ont tendance à 
@ Le jour J - Québec - Le référendum sur l'indépendan- dans la ville de Placentia. Et des province. combatrre 


ONTARIO 


Parc provincial 
Ipperwash 


sg 
per 


pendant plusieurs mois un ranch 
privé qu’ils considèrent comme 
un lieu sacré. 


4) Le parc |, sh 
est situé de pr hp 
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Les revenus diminuent 


e revenu moyen des familles 
canadiennes a baissé de 2,1 
% en 1993 par rapport à 1992. 


Le revenu des familles baisse 
chaque année depuis 1989. 
Causes principales: les salaires 
qui n’augmentent pas ou qui 
dimimuent; et les coupures dans 
les programmes sociaux des 


gouvernements (aides aux 
chômeurs, aux femmes seules, 
etc.) 

Les familles monoparentales 
(avec un seul parent) sont les 
plus affectées. Leur revenu 
moyen a baissé de 7 % entre 
1992 et 1993. 87 % des familles 
monoparentales sont constituées 
d’une mère qui élève ses enfants 
toute seule. 


Revenu moyen en 1993 


1) Yukon 


12) Col.-brit. 


11) Alberta 


10) Sask. 


M Familles avec père et mère à Familles monoparentales 
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…— Depuis quand les dessins 
animés Batman et Gar- 
field existent-ils? Com- 
ment les femmes ont-elles 
contribué à la société? 
Continue ta lecture pour 
découvrir ces réponses - 
et encore plus! 


Agent de police 
joyeux ou juge 
en colère? 


Codes secrets 
Afin de résoudre cette 
soustraction, tu dois 
placer les chiffres 2, 3, 
5 et 7 aux bons 
endroits. Chaque 
symbole représente un 
de ces chiffres: à toi 
de découvrir lesquels. 


© + + + 
-10++ 


+ 0:15 


La Française Marie Curie a 

été la première femme à 
obtenir le prix Nobel. Dans quelles 
catégories? 


A. biologie et médecine B. physique et 
chimie C. littérature et paix 


Pour publier leurs livres, les 

trois sœurs anglaises 
Charlotte, Anne et Emily Brontë 
ont dû: 


A. payer elles-mêmes les frais de 
publication B. compter sur l'appui 
financier d’une vieille tante C. prendre 
des pseudonymes masculins 


Mère Teresa, une religieuse 
de 85 ans dévouée à Dieu et 
aux pauvres, a obtenu le prix 
Nobel de la paix en 1979. Toujours 
missionnaire à Calcutta (Inde), sa 
mission personnelle a duré: 
À. 47 ans B. 37 ans C. 27 ans 


Meli-meélo sportif 


Voici quelques listes de sports. 
Dans chaque catégorie, il y a un 
intrus. À toi de le trouver. 


1. a) plongée 
sous-marine 
b) water-polo 
c) kayak 
d) nage syn- 


c) football 
d) volley-ball 


. a) équitation 
b) courses de 
chiens 


chronisée 


2. a) soccer 
b) hockey sur 
gazon 
c) croquet 
d) golf 

3. a) badminton 
b) tennis 
c) ping-pong 
d) squash 

4. a) basket-ball 
b) soccer 


. 
é UUPEETCETE: 


c) polo 
d) rugby 


a) canot 

b) voilier 
c) kayak 
d) bateau à 
rames 


. a) karaté 


b) gymnas- 
tique 

c) judo 

d) boxe 


Remplissez ce bulletin 


à l'adresse suivante: 
Comptoir postal Marion, 


Manitoba, R2H 3G9 


Le Journal INFO QUIZ 
des jeunes | ana mas 


d'abonnement et envoyez-le 


C.P. 47007, Saint-Boniface, 


l'ordinateur remplace le présenta- 
teur. 

Une disquette interactive (type MS- 
DOS, fonctionnant également sur 


MACINTOSH avec le logiciel SOFT- 
PC-AT) est disponible avec 15 des 
21 éditions du Journal des jeunes. 
L'Info quiz est également dispo- 
nible sous forme de fiches carton- 


Moins de 20: 
20 et plus: 
40 et plus: 
60 et plus: 


La Française Coco Chanel a 
travaillé jusqu'à l’âge de 88 
ans sur la création de: 


A. nouveaux parfums B. nouvelles 
collections de vêtements pour femmes 
. nouveaux maquillages 


La Canadienne Emily Carr, 
inspirée par la beauté de la 
côte Pacifique, est devenue: 


A. une MAT. a renommée B. une 
caricaturiste C. un peintre célèbre 


En 1984, Roberta Bondar est 
devenue la première femme 
canadienne: 


A. météorologue B. astronaute 
C. aviatrice 


En 1986, Sharon Wood s’est 
distinguée en devenant la 
première Nord-Américaine à: 


A. traverser les chutes du Niagara sur 
une corde B. gagner une course 
internationale de chevaux C. conquérir le 
mont Everest 


À 16 ans, Marilyn Bell est 
devenue une légende 
canadienne lorsqu'elle a: 


A. traversé le lac Ontario à la nage 
B. gagné la première compétition 
internationale de nage synchronisée 
C. gagné la compétition olympique de 
patinage artistique 


Quelle femme politique était 
surnommée La Dame de fer? 


À. Golda Meir (première ministre 
d'Israël) 

B. Indira Gandhi (première ministre 
indienne) 

C. Margaret Thatcher (première ministre 
de Grande-Bretagne) 


Colorie quatre carrés en bleu, trois 
en rouge, trois en vert, trois en 
jaune et trois en blanc. 

Mais attention: les carrés de même 
couleur ne doivent pas se toucher, 
ni‘verticalement, ni horizontale- 
ment, ni diagonalement. 


Le coin du lecteur 


Le Journal des jeunes 


Je vais parler de mon opinion sur Le Journal des 
jeunes. J'écris pour dire que j'aime ce journal. 


J'aime beaucoup Le Journal des jeunes parce qu'on 
peut suivre l'actualité dans le monde. Je l'aime 
aussi parce qu'il y a des jeux. Ce n'est pas comme 
les journaux habituels. J'apprécie surtout ceux qui 
l'écrivent. Je trouve qu'ils sont gentils, parce notre 
classe leur avait envoyé une lettre pour qu'ils 
remettent les enquêtes Trouvetout et ils l'ont fait. 
Je trouve que tous les lecteurs qui aimeraient que le 
journal ait des changements pourraient leur 
envoyer une lettre. 

Maxime Joubert-Olijnyk, 
Anjou (QC) 


Cette rubrique est à toi! 


Envoie-nous tes opinions, tes dessins, tes 
articles, et nous les publierons. 

Adresse: Le Journal des jeunes, comptoir postal 
Marion, C.P. 47007, Saint-Boniface (MB), R2H 3G9. 
Télécopieur: (204) 235-0248. 


Réponses: 

Femmes d'exception: 1-b 
(physique en 1903 et chimie en 
1911); 2-c; 3-a; 4-b; 5-c; 6-b; 7- 
c; 8-a; 9-c. Agent de police 
joyeux:on peut voir la figure 
comme un agent de police 
joyeux et, en retournant la page, 
comme un juge en colère. Code 
secret: = 2, @=3 m=5, + - 
7; réponse: 2 355. Drôle de 
tête: c'est un goblin (lutin) du 
jeu Goblins Quest 3. Méli-mélo: 
1.c) Ton corps n'est pas dans 
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l'eau; 2. a) On ne se sert pas 
d'un baton; 3. a) On ne se sert 
pas d'une balle; 4. b) (les mains 
ne doivent pas toucher le ballon) 
et c) (le ballon n'est pas rond); 5. 
d) pas d'animaux requis; 6. b) 
On ne se sert pas de rames; 7. 
b) Ce n’est pas un sport de 
combat. 

Héros de papier: 1. Blondie 
(1930); 2. Batman (1939); 3. - 
Garfield (1978); 4. Beetle Bailey 
(1950); 5. B.C (1958); 6. Charlie 
Brown (1952); 7. X-Men (1963); 
8. Tintin (1929); 9. The 
Rocketeer (1982). 


La grille multicolore (il y a 


plusieurs possibilités): 
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© Info quiz (15 parutions d'octobre à mai) 


Q] Fiches: 100$ [ Doubles fiches: 150 $ 
(] Disquettes: 100 $ LL] Fich. et disq.: 160$ Ville: 


sou 
oo 


EE 
SRE 


Téléphone: (204) 235-0248 nées. 1) Yougoslavie; 2) L'Arcti- 
Télécopieur: (204) 235-0248 | ur tout renseignements, appelez | F°"mat disquettes: LÀ 3 1/2" ou Q] 5 1/4" Province: [| que: 3) une guenon: 
Pour tout renseignement, René Beauchamp au (514) 628- (Ces montants incluent la TPS. Au Manitoba, 4) Lac Huron 

demandez Laurent Gimenez. 4439. Télécopieur: (514) 625-6844. | ajouter 7 % pour la taxe de vente provinciale). Code postal: Jeu de piste: Winnie l'Ourson. 
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